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Préface 
Dans les vieilles familles, comme dans les vieilles demeures, il y a des énigmes, des silences, des 
absences pesantes. Quelle trace reste-t-il aujourd’hui au-delà des générations, des destins 
tragiques au cœur d’une lorraine meurtrie par l’histoire ? 
 
Les archives familiales sont de précieux témoins du souffle de l’esprit, de la vie, des sentiments, 
des choix, des joies et des chagrins de femmes et d’hommes se succédant dans la même filiation 
durant 10 générations. 
 
Enfant, je fus témoin de la fragilité de leur survie. L’arrachement brutal à l’Indochine, à 
l’Algérie, puis à la maison de Puyricard ne me laissant aucune trace ni objet de ma vie d’enfant 
ou de mon père. Est-ce là, dans mon inconscient d’enfant qu’est né le désir profond de porter en 
moi cet héritage lorrain, pour un jour le sortir de l’ombre ? 
 
Par le décès de mon grand-père paternel en 1972, puis de son épouse, quelques archives 
familiales sont mises à jour et reviennent à mon frère aîné. Trésor inestimable, elles ne me 
parviennent qu’à son décès, en 2010. Malgré ma fébrilité, face à ce  « trésor » tant attendu, un 
long temps de distanciation sera nécessaire ; chaque mise à jour réveille des souvenirs enfouis, 
parfois douloureux, rassemble des pièces du puzzle et les remet dans l’ordre sur l’échiquier ; le 
réel de l’histoire prenant enfin le pas sur un voile flou. 
 
La Providence m’envoie un archiviste du SHD (Service Historique de la Défense) pour 
inventorier les carnets de vols militaires et les centaines de photos de l’aéronavale. L’itinéraire 
militaire du jeune lorrain est retracé ; je décide de déposer les documents de mon père aux 
archives du SHD, où elles ont commencé une nouvelle vie à l’abri de tout risque. 
 
D’autres documents, courriers et objets retrouvés m’éclairent sur la vie de mes grands-parents et 
leur attachement profond à la France. Le béret du grand père (qu’il ne quittait jamais), les 
bouquets champêtres et tricolores (bleuet, marguerite et coquelicot) brodés par ma grand-mère 
prennent du sens... Reste un mystère : les foudres (tonneaux) que mon grand-père fabriquait 
dans son atelier à sa retraite. 
 
 
Plus de 10 ans après cette transmission, le DU Généalogie et Histoire des familles vient donner 
corps à ce désir d’enfant. L’apport des fondamentaux et méthodologique, le cadre prescrit et la 
rigueur requise dans toute démarche universitaire, sont particulièrement précieux dans ce 
travail de reconstitution généalogique et d’histoire familiale. 
Celui-ci participe à la mise en lumière de la vie des femmes et des hommes dont je suis issue. Je 
les remercie de m’avoir transmis en héritage ce sentiment d’appartenance qui chaque jour 
grandit un peu plus et me nourrit. 
 
 

Les documents d’archives, animés par un travail de recherche, apportent 
un supplément d’âme aux souvenirs... 

 
 
 

A mes enfants Loïc et Marine, à mon petit-fils Léonard. 
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Chapitre 1. Introduction 
 
A. Consignes 

1. Recherche  

Le cadre d’élaboration de ce mémoire est déterminé : choisir un couple marié au XIXe 

siècle, entre 1833 et 1842. Ce couple peut être issu de recherches préalablement menées, ou 
d’inconnus. Si le couple s’est marié hors de cette période, le choix devra être justifié et soumis à 
l’approbation préalable du directeur de mémoire. De plus, il est demandé de 

• Présenter le couple principal ainsi que la fratrie et les parents respectifs des conjoints 
• Choisir un enfant de ce couple et de le présenter (enfants, conjoint, parents et fratrie du 

conjoint)  
• Choisir un enfant de cet enfant et de continuer la même démarche que précédemment, en 

descendant le plus bas possible (au moins trois générations en-dessous du couple) dans la 
limite de la loi sur les archives. Si des contemporains sont cités dans le mémoire, ou 
identifiés sur des photographies, une autorisation écrite de leur part est requise 

• Choisir le père ou la mère du couple principal en remontant sa branche le plus haut 
possible et au minimum sur 3 générations : présentation de la personne, du conjoint, de 
leurs enfants, des parents du conjoint, de chacune des fratries.  

 
Le mémoire donne un éclairage sur l’histoire de la commune du couple principal, ou de leur 
paroisse, centrée sur la période du XVIe au XXIe siècle. Si le couple réside dans plusieurs lieux 
de vie, le lieu le plus pertinent sera choisi. 
 
Le mémoire comporte, a minima, un document de chaque type : archives religieuses (BMS), état 
civil (NMD), cadastre, recensement, archives des notaires, armée, succession, hypothèques, ... En 
fonction de la recherche, d’autres documents peuvent venir en complément (justice, liste 
électorale, décorations, ...).  

Les documents marquants sont insérés et transcrits selon l’usage en paléographie, en respectant 
l’orthographe et en développant les abréviations ; au besoin, en les traduisant en français s’ils 
sont écrits dans une autre langue. Tous les documents cités sont munis de leur cote.  

La méthodologie fait l’objet d’une explication (soit au fil des pages, soit dans une partie 
spécifique).  

2. Restitution  

Le mémoire est à rendre sous la forme d’un exemplaire relié format A4, orientation « portrait » 
(deux exemplaires si la recherche comprend des contemporains, le deuxième exemplaire ayant 
impérativement les contemporains anonymisés), ainsi que d’un exemplaire numérique, format 
PDF. L’arbre généalogique (format Gedcom ou papier) est joint.  

Taille du mémoire : 100 pages maximum (avec une marge acceptable de + 10%), hors annexes, 
page de garde et de remerciements.  
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Les règles concernant la mise en forme, l’écriture, les citations et références, ainsi que la 
bibliographie sont respectées.  

Tous les documents cités le sont avec la cote du document ; les documents marquants sont insérés 
et transcrits (avec l’orthographe laissée telle quelle), mais tous les documents ne seront pas 
insérés.  

Les annexes, non obligatoires, sont destinées avant tout à faciliter la compréhension du travail 
de recherche ; elles doivent être sélectionnées à dessein, et limitées en nombre.  

 
B. Objet de recherche  

L’objet de ce mémoire est ambitieux dès lors qu’il vise à sortir de l’ombre des siècles passés 
toute une famille, dans le laps de temps très court d’un semestre ; semestre chargé des cours 
universitaires, de la phase d’apprentissage inhérente à chacune des matières et des travaux à 
rendre, des examens intermédiaires et de la recherche.  

Au travers de l’objet de cette recherche et dans ce cadre contraint, l’objectif est de restituer une 
généalogie traversant plus de trois siècles, enrichie du contexte de l’histoire familiale de chaque 
génération ; cette perspective est à la condition d’un recueil d’éléments sourcés et d’une éthique 
(tant dans le travail de recherche que dans la restitution). Le « réveil de ces réalités familiales 
endormies » s’appuie sur les archives familiales, les souvenirs objectivés par des sources 
complémentaires, les documents consultés lors de cette recherche (qu’ils soient notariés, 
militaires, religieux, historiques, administratifs, judicaires, ...), ainsi que les ouvrages et sources 
multiples (relatives à l’histoire du village et à sa toponymie, aux métiers, à l’anthroponymie, à 
l’histoire locale, ...).  

Sujet de la recherche 

Lors de l’exposé des prescriptions relatives au cadre méthodologique, il nous est conseillé 
de privilégier des recherches à mener aux archives proches du domicile, en raison de la pandémie 
de COVID. Tenant compte de ces conseils et demeurant depuis quelques années en Alsace, à 
proximité de la Lorraine, mon choix se porte sur le couple " BLAISE Michel & DESSINGER 
MarieBarbe " qui s’est uni le 21 mai 1833 à BETTBORN (Moselle) ; ce couple est issu de ma 
lignée paternelle. Ce choix est sous-tendu par les objectifs suivants :  

1) Rechercher les éléments généalogiques et biographiques de ma lignée paternelle dans un 
but d’appropriation et de répondre à un devoir de transmission.  

En effet, orpheline de père à 8 ans, je méconnais ma famille paternelle (mon père, issue 
d’une famille lorraine, était fils unique). De 1951 (avant ma conception) et jusqu’à son 
décès (1964), notre famille a vécu à Saïgon et à Alger, ce qui rendait les visites chez mes 
grands paternels très rares ; juste le temps d’une empreinte émotionnelle, de l’ancrage de 
souvenirs laissant a posteriori plus de questions que de réponses, et ... depuis la fenêtre 
de leur maison, la ligne bleue des Vosges comme horizon. Mon grand-père paternel est 
décédé peu après. S’impose à moi l’envie profonde, depuis longtemps, de donner corps et 
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matière à cette histoire familiale, pour mieux la comprendre et renouer avec un sentiment 
d’appartenance.  

De fait, hormis quelques objets et papiers de famille, je suis en terre inconnue…  

2) Me confronter aux caractéristiques spécifiques de l’histoire de la Lorraine source de 
difficultés (contexte historique Alsace/Moselle, multiples rattachements administratifs, 
particularismes en temps d’annexion, incidences sur les registres et les documents, 
changements de langue successifs, …). 
 

3) Acquérir par le biais de cette recherche, tous les apprentissages méthodologiques utiles à 
cette région et à ses spécificités culturelles pour assurer le fondement de mon activité de 
biographe, en territoire d’Alsace-Moselle. Ayant vécu à Aix en Provence depuis 1965 
jusqu’à ces dernières années, mon identité culturelle est avant tout méridionale ; ce 
travail de recherche est une double opportunité : enrichir mes connaissances et conforter 
ma pratique dans ce contexte régional ; et éclairer mes racines familiales aux contours 
flous. Une vigilance s’impose : la restitution du travail de recherche généalogique est à 
différencier de la rédaction d’une biographie.  

Sur cette clarification, je m’engage dans un travail de recherche généalogique agnatique, en 
m’appuyant sur le cadre méthodologique donné au cours de l’année universitaire par mes 
enseignants, messieurs Fabien ALMANZY et Stéphane COSSON.  

 

C. Recherche généalogique en Moselle, observations 

1. Pratique généalogique et histoire de l’Alsace Moselle, une complexité 

La confrontation du terrain à la pratique de la recherche généalogique en terre mosellane se 
révèle complexe... Une clarification s’impose sur les principales particularités que l’on peut 
rencontrer afin d’éclairer leur nature et contribuer à leur compréhension. Cette présentation 
aurait pu, très légitimement, figurer au chapitre « Méthodologie » car elle rend compte également 
des difficultés et des obstacles rencontrés. Le choix de la placer dans cette partie introductive 
vise à permettre au lecteur d’avoir un 1er aperçu du contexte mosellan. De plus, cet apport 
circonstancié, très limité, donne implicitement un éclairage sur la vie et les tourments d’une 
population lorraine (et donc de la famille étudiée), malmenée par les tourments de l’histoire. 

2. Particularisme linguistique 

Les toponymes des localités d’Alsace-Moselle ont changé à plusieurs reprises. Plusieurs 
centaines de noms sont francisés en 1918 / 1919, puis germanisés à nouveau en 1940. En 1944, 
les noms des communes de 1940 sont repris en français. Certaines de ces germanisations / 
francisations sont mineures et tiennent à l’orthographe (oe / ö) ou à la prononciation (weiler / 
willer). D’autres communes subissent une transformation complète ; ex : Aboncourt : 
Endorf (nom germanisé). Pour pallier ces difficultés, le recours au répertoire alphabétique des 
communes de l’Alsace Lorraine des éditions Berger Levrault (1919) s’impose. 
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3. Particularité des fonds de l’enregistrement en Moselle 

Rattachement au Royaume de France 

Alors que les Trois-Evêchés ont été officiellement rattachés au Royaume de France par 
les traités de Westphalie en 1648, ceux des Duchés de Lorraine et de Bar n’ont été intégrés qu’en 
1766.  De manière concrète, cela signifie de que les Ordonnances (dont celle de Villers-Cotterêt 
de 1539) et toute la législation française ne se sont imposées que de manière progressive et 
différemment selon les paroisses. Cette particularité se retrouve notamment au niveau de la 
réalisation de doubles registres qui n’a été véritablement appliquée qu’à partir de 1737 pour les 
territoires des Trois-Évêchés, et 1765 pour ceux des Duchés de Lorraine et de Bar. 
 
Périodes d’annexion 

Pendant la période de l’annexion de 1871-1918, l’administration allemande maintient les 
modalités de l’Enregistrement en y intégrant néanmoins quelques spécificités liées à la 
réglementation de l’Empire. Si les deux systèmes sont très proches (les modalités de recherches 
restent similaires au reste de la France), la différence importante se situe surtout au niveau 

- des modèles spécifiques des documents administratifs allemands,  
- et de l’emploi de la langue allemande avec une écriture cursive (dite Kurrentschrift) ou 

gothique (dépend de la période de l’acte), ce qui complexifie grandement la transcription 
et la traduction. 
Repères  

• La loi fédérale allemande demeure jusqu’au rétablissement de la législation et de la 
réglementation française au 1er janvier 1925. 

• Les actes sont écrits sur des formulaires pré-imprimés dès 1872. 
• L’allemand est immédiatement utilisé dans les secteurs germanophones du nord et de 

l’est de la Moselle. Dans les secteurs francophones, les papiers pré-imprimés sont 
d’abord bilingues entre 1872 et 1893 avant d’être totalement en allemand en 1894. 

• La religion est mentionnée sur les actes entre 1876 et 1924. 
• 5 départements français sont touchés par l'annexion allemande avec un découpage 

morcelé :  
§ Meurthe (uniquement 2 arrondissements : Château-Salins et Sarrebourg) 
§ Moselle (tout le département sauf l'arrondissement de Briey) 
§ Bas-Rhin : en entier  
§ Haut Rhin : (moins les cantons de Belfort, Delle, Fontaine et Giromagny).  
§ Vosges (uniquement 2 cantons : Salles et Schirmeck) 

N.B. Ce découpage territorial explique l’emploi indistinct et courant des termes d’« Alsace-
Lorraine» et d'«Alsace-Moselle», issus de la notion allemande d’«Elsass-Lothringen», pour 
parler de ces provinces.  

Le système perdure également pendant l’annexion de fait de 1940-1945. 
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Les lois du Troisièmes Reich ont été appliquées avec une réforme des circonscriptions 
administratives. Des communes de premier rang et de deuxième rang sont créées entrainant 
pour la recherche, des changements conséquents dans le rattachement des mairies. 
 
Des fonds lacunaires 

Les fonds de l’Enregistrement en Moselle sont loin d’être complets et commencent 
généralement à partir de 1850. En effet, une grande partie des documents ont été détruits 
en 1944 avec d’autres fonds comme les recensements ou les archives de la période révolutionnaire 
de la série L (cf. Annexe 2 - Journal de bord). 

4. Particularisme religieux et mentions marginales 

En 1876 (date à laquelle l’état civil est instauré en Allemagne), une loi impériale introduit la 
notion de confession religieuse dans les actes (inscrite dans le corps de l’acte, cette indication est 
supprimée par la République française dès 1919). Aussi, la mise en ligne de l'état civil mosellan s'est 
effectuée de manière très progressive par les archives départementales et sur une période limitée 
à 1792 – 1871 ; la mise en ligne des registres datant de l'annexion pose un problème du fait de 
la mention de la religion. En effet, selon l'article 8 de la loi « Informatique et Libertés », les 
informations religieuses constituent des données dites « sensibles ». 

Concernant les mentions marginales, apposées en France depuis la loi du 19 août 1897, elles 
ne sont officiellement introduites en Alsace-Moselle qu’en 1920. 

 

5. Les optants de 1872 – Contexte et recherche1 

1871, la guerre entre la France et l’Allemagne est terminée, au détriment de la France. Le 
Bas-Rhin, le Haut-Rhin et la Moselle sont annexés. Avec l’annexion de l’Alsace-Lorraine en 1871, 
tous les individus nés dans ces territoires sont considérés comme allemands, sauf s’ils 
choisissent d’opter pour la nationalité française, en exécution de l’article 2 du traité de Francfort 
du 10 mai 18712. Dans les faits, il était demandé de déclarer une option pour la nationalité 
française avant le 1er octobre 1872, et d’être domicilié en France ou d’y « transporter 
son domicile », c’est à dire quitter le pays natal, vendre et déménager. 
Opter pour la nationalité française signifie donc quitter sa maison et sa famille, même si, dans 
les faits, un certain nombre d’optants ne sont pas partis, ou que d’autres sont partis puis sont 
revenus. Ce choix souvent complexe et douloureux a donné lieu à l’établissement d’un document 
qui a été enregistré en Préfecture puis publié dans le Bulletin des Lois. 

 
 
 
1 WAHL A. L'option et l'émigration des Alsaciens-Lorrains : 1871-1872, Éditions Ophrys, Paris, 1974. 
2 Art. 2 du traité de Francfort / 10 mai 1871 : “Les sujets français, originaires des territoires cédés, domiciliés 
actuellement sur ce territoire, qui entendront conserver la nationalité française, jouiront, jusqu’au 1er octobre 1872, et 
moyennant une déclaration préalable faite à l’autorité compétente, de la faculté de transporter leur domicile en France 
et de s’y fixer, sans que ce droit puisse être altéré par les lois sur le service militaire, auquel cas la qualité de citoyen 
français leur sera maintenue. Ils seront libres de conserver leurs immeubles situés sur le territoire réuni à l’Allemagne. 
Aucun habitant des territoires cédés ne pourra être poursuivi, inquiété ou recherché, dans sa personne ou dans ses 
biens, à raison de ses actes politiques ou militaires pendant la guerre » 
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« Il faut se rendre compte du déchirement des individus placés devant ce choix. Opter signifie 
quitter sa terre natale, ou ne plus pouvoir y retourner3... Parmi ceux qui résidaient dans les 
territoires annexés, il y en a eu qui optèrent pour montrer leur attachement à la France, mais qui 
ne partirent pas. D'autres qui optèrent, mais ne se résolurent pas à partir, abandonner famille et 
amis, leur vie ! Certains partirent effectivement, mais devant les difficultés à s'installer, le barrage 
de la langue ou encore à cause du mal du pays, beaucoup revinrent. 

On trouve plusieurs catégories d'options (mais les optants ont tous un point commun ; ils doivent 
être nés dans les territoires annexés) : 

1) les alsaciens-lorrains résidant en France non annexée (leurs enfants mineurs nés hors des 
territoires annexés doivent opter avec les parents) 

2) les alsaciens-lorrains résidant dans les territoires annexés et souhaitant quitter ces 
territoires pour aller s'installer en France ou à l'étranger 

3) les alsaciens-lorrains résidant dans les colonies (notamment en Algérie) ou dans un pays 
étranger (même remarque concernant les enfants mineurs du cas précédent)  

4) les alsaciens-lorrains militaires ou marin exerçant sous le drapeau français mais 
également les prisonniers, y compris les bagnards ». 

Remarque. Déclarer une option de nationalité française ne signifiait pas devenir 
automatiquement français. Il fallait en effet partir de manière définitive et sans volonté de 
revenir au pays. Aussi, les autorités allemandes n’ont pas manqué de vérifier et d’annuler l’option 
en cas de non-départ ou de retour. On estime à plus de 110 000, le nombre d’optants qui se sont 
déclarés et qui sont finalement restés en Alsace-Lorraine (en tant qu’allemand). 

Enfin, certaines personnes vivant hors de l’Alsace-Lorraine ont décidé d’opter pour la nationalité 
allemande (près de 3000) ; il s’agit essentiellement des détenus ou des soldats qui ont alors été 
libérés du service militaire. 

Rechercher un optant 

• Pour les options réalisées sur le territoire français : les feuilles manuscrites de 
déclaration d’option ont été déposées aux Archives nationales (classées en sous-série 
BB/31) ; elles sont archivées à Pierrefitte sur Seine.  

• Pour les options réalisées en territoire annexé : elles sont déposées aux Archives 
départementales. Cependant, comme mentionné dans ce corpus (cf. Annexe 2, Journal 
de bord), pour la Moselle, les feuilles de déclaration d’option ont été détruites pendant la 
seconde guerre mondiale.  

La recherche sur les options réalisées sur le territoire français a permis d’identifier un seul 
BLAISE de cette recherche, Pierre, frère d’un sosa. 
 
 

 
 
 
3 Source : CODAM (association de chercheurs d’optants des départements d’Alsace Moselle) http://www.optants.fr 
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D. Convention 

1. Les particularités typographiques 
Certaines particularités typographiques concernant la région Alsace Moselle sont à 
préciser pour faciliter la lecture des toponymes présents sur les cartes de Cassini ; celles-
ci se retrouvent également dans certains actes de l’Ancien régime et de l’état civil rédigés 
en allemand, durant la période d’annexion, ainsi que dans les signatures de certains 
actes présentés. 
Particularités typographiques liées à l’usage de l’allemand :  
Remplacement du double « S » (ss) par la lettre « ß » et de celle du « S » (cf. illustration ci-
dessous) 
 

 
Fig. 1. Particularités typographiques, carte de Cassini 4 

Pour exemples. Figurant sur la carte de Cassini, dans certains actes de cette généalogie, 
ou encore dans les signatures, on remarque : 

a) le bourg de Gosselming  écrit « Goßelming »,  
b) celui d’Oberstinzel « Oberfteinfelle » 
c) la signature du patronyme BLAISE et son orthographe dans certains registres : 

« Blaëß ». 
 

Par convention et dans le but de faciliter la lecture : 
• les noms sont orthographiés dans leur forme orthographique française (à 

l’exception de la transcription des actes) et en majuscules, 
• les Archives départementales de la Moselle sont rédigées dans leur forme 

abrégée « AD 57 ». 
 

2. Les actes de l’ancien régime 

Actes de baptême : pour faciliter la lecture, la présentation des actes de baptême et de 
naissance comportera uniquement la date de naissance calculée à partir des indications 
mentionnées dans l’acte de baptême. 
  

 
 
 
4 Source : https://www.seies.net/sites/cassini/legende.htm, consultée le 23/07/2022. 
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3. Les actes en allemand, les traductions et les transcriptions 
• Lorsqu’un acte présent dans ce corpus est rédigé en allemand, il est traduit en français. 
• Les traductions et les transcriptions sont présentées en italique et d’une couleur différente 

du texte du corpus. 
 

4. La précision des lieux 
La majeure partie des personnes de cette généalogie est née et à vécu en Moselle, dans un 
périmètre relativement restreint pour la plupart. Compte tenu de la fréquence de certaines 
communes, l’indication du département n’est rappelée. En revanche, elle est mentionnée pour 
toute commune rarement énoncée et pour celles rattachées à un autre département ; il en est de 
même pour les pays autres que la France. 
 

5. Fil rouge 
Pour faciliter le repérage de l’ascendant ou du descendant qui a été sélectionné pour continuer 
la progression de l’arbre généalogique :  le membre de la fratrie choisi est présenté en italique 
de couleur bleue. 
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Chapitre 2.  Méthodologie 
 

La démarche s’appuie sur le cadre méthodologique et l’ordre chronologique exposés ci-
dessous (à l’exception de quelques cas « opiniâtres » qui ont pu m’obliger à des allers-
retours successifs). La méthode de recherche est indiquée ici pour ne pas alourdir le texte de 
présentation de la généalogie (chapitre 4) dans lequel seules quelques précisions apparaissent. 
 
A. Méthode 

1. Consultation des archives  

Archives familiales, une ressource précieuse... 

L’examen des documents concernent essentiellement mes grands-parents paternels (très 
rares photos, quelques papiers et documents administratifs, livret de famille, actes d’état civil 
originaux, …). Des pépites (le carnet de poésies écrites et échangées durant leurs fiançailles ; le 
livre de prières recélant des images pieuses et de défunts, ...). 
Des documents archivés concernent également mes arrière-grands-parents paternels, ainsi que 
la carrière professionnelle de mon père ; des courriers adressés à ses parents pendant la période 
de la guerre fournissent des indices d’où il faudra tirer un fil d’Ariane...  
Je sélectionne les pièces utiles pour enrichir ce travail de généalogie. Je note les dates. 
 
Archives religieuses (BMS) et état civil (NMD) 

Ensuite, à partir du couple de départ dont je connais la date de mariage, une 1ère étape 
consiste à consulter les archives départementales en ligne, en commençant par les tables 
décennales avec des bornes temporelles de recherche (ex : âge de procréation supposé). Une 
vérification systématique des actes BMS et NMD s’ensuit en récupérant les actes concernant la 
généalogie en relevant la source et toutes les informations qui s’y trouvent ; j’analyse ces données 
susceptibles d’ouvrir de nouvelles pistes et poursuis de la même manière. En situation de blocage 
à certains moments, je consulte les TD des bourgs voisins ou du département limitrophe, à partir 
d’hypothèses. La majorité des cas a pu être résolue de cette manière. 

Archives « riches en information » : archives notariales, Contrôle des actes - Enregistrement, 
Hypothèques, Recensement, Cadastre, ... 

A ce jour, les AD de la Moselle ne propose que très peu de mises en ligne (essentiellement 
État civil). Pour reconstituer : patrimoine, parcours militaires, membres d’une famille vivant au 
domicile, recueillir d’autres informations spécifiques, ..., l’essentiel des recherches est à mener 
sur place, à Metz.  
La structuration préalable des axes de recherche à mener par type de série (cf. Annexe 2 Journal) 
permet d’organiser mon travail à mener sur place ;  un 1er déplacement a lieu aux AD 57 en vue 
de consulter tables de succession / absences, actes notariés, tables d'acquisition et de vente, 
hypothèques, cadastre, etc.  
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2. Remarque importante.  

L’un des obstacles majeurs dans ce travail de recherche a résidé dans la consultation aux archives 
départementale de la Moselle, à Saint-Julien-les-Metz. Sur place, je suis confrontée 

- d’une part, à l’impossibilité de consulter les fonds relatifs à l’enregistrement et à 
l’ensemble des tables et répertoires en raison d’une attaque de moisissure (fonds fermé 
pour une durée indéterminée) ;  

- d’autre part, à des lacunes complètes dans certaines séries, des registres lacunaires et  des 
registres non consultables pour mauvais état de conservation, ainsi qu’à des 
problématiques de rattachement administratif à certaines périodes me renvoyant in fine 
à un autre département, la Meurthe. A ce stade, c’est la pratique de la recherche 
généalogique qui se confronte à l’histoire de l’Alsace-Moselle (destructions, disparitions 
d’archives, ...).  

1°) Au vu des conséquences sur le travail demandé (mais aussi sur la pratique de tout 
généalogiste effectuant des recherches en Moselle), je fais le choix de rendre compte de la 
démarche effectuée et de la nature des difficultés rencontrées aux AD 57 sous la forme 
d’une partie de mon journal de bord (celle qui a trait aux AD 57) . Le but étant d’expliciter la 
méthode de travail tant préparatoire que menée sur place, du type de difficultés rencontrées, de 
de qui a trait à l’histoire, et in fine fait obstacle à la production de documents attendus.  Sur les 
conseils de M Stéphane COSSON, le journal5 est joint en annexe (cf. annexe 2). 

2°) Pour pallier ces carences, je dérogerai quelque peu aux consignes données en produisant 
(chaque fois que possible) des actes ayant un intérêt et concernant un autre membre de la fratrie 
que le descendant ou l’ascendant choisi pour réaliser l’arbre généalogique. 

A cette étape, bien que face à une déception immense, l’acceptation de la réalité du terrain sera 
un passage obligé... Si une partie de l’histoire familiale reste dans l’ombre pour le moment, je 
garde en perspective la reprise de ces recherches lorsque les fonds seront à nouveau accessibles. 
 
B. Journal  

Dès le début de ce travail, un journal de bord jalonne mon travail de recherche. Pensé 
comme un outil « de navigation », il a pour fonction de consigner les éléments importants au fil 
des jours, de préparer et de structurer mes recherches au fur et à mesure, de façon organisée et 
méthodique. In fine, mémoire du chemin parcouru, il rend compte des étapes, des constats, des 
difficultés et de leur nature.  
 
C. Numérotation 

Robert BLAISE dernier descendant étudié, est choisi comme de cujus et porte le n° 1 dans le 
système Sosa-Stradonitz. 
 

 
 
 
5 Initialement, cet outil de travail personnel n’avait pas vocation à figurer dans ce mémoire.  
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D. Présentation des chapitres 

 
LE CHAPITRE 1. L’introduction est consacrée à l’objet de recherche et à toutes les observations 
liées aux difficultés de la pratique généalogique en Moselle (ce travail de repérage et de 
compréhension a été un apprentissage en soi).  
 
 
LE CHAPITRE 2. Il rend compte de la démarche entreprise et de la méthode déployée, les moyens 
mis en œuvre et obstacles rencontrés. 
 
 
LE CHAPITRE 3. Il situe le village de Bettborn d’un point de vue géographique, historique et 
administratif. Il traite de l’origine du village et des anciennes populations, des toponymes,  et de 
quelques aspects liés à la tradition.  
 
 
LE CHAPITRE 4. Il présente la généalogie de Michel BLAISE 

Structure du chapitre 4 :  

A.- Mariage du couple de départ « Michel BLAISE et Marie Barbe DESSINGER » 

- Présentation de chacun des conjoints, Michel et Marie Barbe, et de la fratrie de Michel 
- Présentation des parents de l’épouse et de sa fratrie  

(les parents et la fratrie de Michel sont présentés de manière détaillée au § B)   
- Présentation des enfants de Michel et Marie Barbe  

B.- Ascendance agnatique de Michel BLAISE 

- Présentation de chacun des parents  
- Présentation des parents de l’épouse et de sa fratrie  
- Présentation des enfants du couple BLAISE et choix de l’ascendant 
- Chaque génération est ensuite présentée successivement de la même manière. 
- Synthèse : Arbre d’ascendance agnatique 

C.- Descendance de Michel BLAISE.  

- A partir de l’un des enfants choisi, présentation du couple  
- Présentation des parents l’épouse et de sa fratrie 
- Présentation des enfants du couple et choix du descendant 

Chaque génération descendante est ensuite présentée de la même manière. 
 
 

LE CHAPITRE 5. Il traite des patronymes.  
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Chapitre 3. Bettborn, un village lorrain au cœur de la Moselle 
 

 

Fig. 2. Blason de Bettborn 

Tiercé chapé ployé : au premier d'azur à la fasce d'argent ; au second d'or au lion d'azur 
armé, couronné et lampassé d'or ; au troisième de sable à la croix de Malte d'argent. 

          
             Fig. 3. Borne tribannale 6                                                                Fig. 4 Origines du blason de Bettborn 7 

                 

A. Situation géographique  

La commune de Bettborn est située en Lorraine, dans le département de la Moselle.   
1. La Lorraine  

La Lorraine se situe au nord-est de la France et c’est la seule région française à partager 
ses frontières avec 3 autres pays : Belgique, Luxembourg, Allemagne. Elle est également voisine 
de 3 régions françaises : l'Alsace (à l'est), la Champagne (à l'ouest) et la Bourgogne (au sud). 

Elle comprend 4 départements : Meurthe et Moselle (54), Meuse (55), Moselle (57) et Vosges (88). 

 
 
 
6 Source : Gallica https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/btv1b10217158z.r=bettborn?rk=21459;2 
7 Source : Union du Cercle généalogique de Moselle (UGCL). 

Le blason de Bettborn s'inspire des anciennes bornes 

du territoire communal présentées ci-dessous et datant de 

1604. A senestre les armes des comtes de Lutzelbourg, à 

dextre, celles des comtes de Fénétrange ; toutes deux sont 

sculptées sur les bornes de la localité. La croix de Malte a été 

ajoutée pour indiquer que la commanderie de l'Ordre de Saint 

Jean de Bassel avait des biens à Bettborn1.  
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C’est une région de plateaux dominant des vallées et s'élevant à l'est sur le massif vosgien. Elle 
se décompose en de 3 grands ensembles contrasté : 

• Le Pays des Côtes (côtes du Barrois et de Meuse) où coulent la Moselle et la Meuse (situé 
à l'extrémité du Bassin Parisien et orienté vers l'ouest)  

• Le Plateau Lorrain, vallonné et boisé (s'étend de la côte de Moselle pour se relever 
graduellement sur le versant occidental des Vosges), 

• Le Massif Vosgien, chaîne de montagnes fortement érodées où se sont formés des 
sommets arrondis appelés Ballons. Le massif est composé des Hautes Vosges, situées au 
sud (les ballons peuvent atteindre une altitude de 1500 mètres), et des Basses Vosges, 
situées au nord et à l'ouest (collines de forme conique couvertes de forêt et atteignant 500 
mètres d’altitude environ).  

La Lorraine est une région forestière de première importance. La forêt couvre 36% de son sol 
contre 21 pour l'ensemble de la France. 
 
2. Le département de Moselle 8 :                

• À l'ouest, les côtes de Moselle aux rebords escarpés, découpées par les affluents de 
la Moselle. 

• Au nord, le plateau forestier de la Warndt (ancien bassin houiller lorrain), 
• Au nord-est, le plateau lorrain,  
• À l'est, Pays de Bitche, les montagnes des Vosges du Nord (Basses Vosges) 
• Au sud-est, les montagnes des Vosges mosellanes (premières hauteurs des hautes Vosges)  
• Au sud, où se situe Bettborn, la plaine du Saulnois et du Pays des étangs, riche en sel 

et où se trouvent plus d'une centaine d'étangs naturels et artificiels. L’un des principaux, 
l’étang de Gondrexange  

                                                
 

                  Fig. 5 Département de la Moselle, 2022                                                               Fig. 6 Territoires du dépt mosellan 2022 9 

 
 

 
 
 
8 https://www.regions-et-departements.fr/departement-57-moselleconsulté le 15 mai 2022 
9 https://www.moselle.fr/jcms/dlmnd_5085/fr/mon-departement?portal=j_206 consulté le 15 mai 2022 
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3. Bettborn, arrondissement de Sarrebourg 

Bettborn se situe dans le pays de Sarrebourg (57) qui marque l’entrée du Parc naturel 
régional de Lorraine. « Sarrebourg doit son originalité à sa position au cœur d’un « Pays » marqué 
à l’Est et au Sud par les Vosges et au Nord et à l’Ouest par le plateau lorrain et ses étangs. Dès la 
Préhistoire puis durant la Protohistoire, des populations se sont installées dans cette région, 
empruntant les axes de circulations que constituaient la vallée de la Sarre et les chemins 
conduisant des contrées orientales vers le Pays du sel. » 10. 
Bettborn est situé en plaine sur les rives de la Sarre, à la limite des départements de la Meurthe 
et du Bas-Rhin, à 7 km de Fénétrange, 9 km de Sarrebourg et à 74 km de Nancy. 11 
 

Bettborn et les communes répertoriées dans la généalogie BLAISE (Annexe 9) 
apparaissent dans la carte ci-dessous avec un marquage orange. Au cours de son histoire et à 
l’exception du dernier descendant, Robert, la famille BLAISE est restée dans un rayon de 12 km 
environ autour de Bettborn. 

 

            
                 Fig. 7 Carte routière Michelin, 202212. 

 
B. Contexte historique 13 14 15 

Le duché de Lorraine est créé en 965. 28 ducs se succèdent pendant 7 siècles avant que la 
Maison de Lorraine ne soit rattachée à la France en 1766. En raison de son rattachement tardif 
à la France, la Lorraine offre une situation complexe sur le plan de sa géographie historique (cf. 
Annexe 1). Ses paroisses relevaient des évêchés de Verdun, Toul, Trêves, Châlons-sur-Marne, 
Reims, Metz, Strasbourg et Nancy (en 1778).  

 
 
 
10 Source : Mairie de Sarrebourg https://www.sarrebourg.fr/ma-ville-de-sarrebourg/decouvrir-sarrebourg/histoire-de-
sarrebourg/ 
11 Dictionnaire des statistiques du département de la Meurthe, GROSSE, Lunéville, 1836, page 72. 
12 https://www.viamichelin.fr/web/Cartes-plans, consulté le 5 août 2022 
13 Département de la Meurthe, Statistique historique et administrative, LEPAGE H., 1845 vol 1 & 2 ; Les communes de la 
Meurthe, LEPAGE H, 1855 
14 Dictionnaire des statistiques du département de la Meurthe, GROSSE, Lunéville, 1836 
15 Histoire de la Lorraine, PUF, SCHNEIDER J., 1951.  
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      Fig. 8 Morcellement du territoire de la Moselle durant l’ancien régime (Source : BNF/Gallica. Carte dressée par J.P. Jean, 1920) 

 
En 1594, Bettborn appartient à la seigneurie de Fénétrange (Col-de-Cygne), baillage 

d'Allemagne. Puis, en 1751 il appartient au baillage de Fénétrange, généralité de Nancy et régi 
par le droit écrit et les usages locaux. En 1790, Bettborn relève du canton de Berthelming, district 
de Dieuze. 

A l’origine, la seigneurie de Fénétrange était une libre baronnie du Saint-Empire appartenant, 
dans le cours du 16e siècle, par moitié aux Rhingraffs de Salm et à la marquise de Hauré, Diane 
de Dommartin. Les premiers possédaient la seigneurie dite « Schwanhalz » (dont faisait partie 
Bettborn et Berthelming). 

La terre de Lorraine, un passé tourmenté.  

Invasions successives et guerres dévastatrices n’ont pas épargné Bettborn16. Comme tous 
les villages de la région, les habitants connurent les massacres, les destructions, les famines, la 
misère et les épidémies ; la guerre de Trente ans (1618-1648) laissa la Lorraine dans un état de 
ruine, et les campagnes vidées de leurs habitants morts sous la barbarie des soldats. Une petite 
partie des habitants ont du leur salut à la fuite et se sont réfugiés dans les lieux plus calmes 
(Alsace, Allemagne, ou dans des villes fortifiées). À cette époque, terre de l'empire germanique, 
cette province qui avait fait partie de l'empire de Charlemagne était fortement convoitée par la 
France et Louis XIV. Après les années de trouble qui suivirent la guerre de Trente ans, il a fallu 
encore de nombreuses années pour que la région renaisse de ses cendres (cf. Chap.3 Bettborn -
vies et population). Dans son ouvrage sur la Meurthe, GROSSE17 précise : « Les époques où la 
population a le plus souffert sont les années 1642 et les suivantes, ou des guerres horribles, et une 
famine dont le souvenir effraie encore, ont décimé les habitants : l'année 1769, où on appela sous 
les armes un grand nombre de soldats, et enfin les années de la république et de l'empire qui 
laissèrent un vide heureusement comblé aujourd'hui » (GROSSE, 1836). 

 
 
 
16 Dictionnaire des statistiques du département de la Meurthe, GROSSE, Lunéville, 1836 
17 Dictionnaire des statistiques du département de la Meurthe, GROSSE, Lunéville, 1836, Page 194 
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Le « double drame » de l’Alsace Lorraine. 18 19 

En 1871, l'Alsace-Lorraine est annexée à l’Allemagne par le traité de Francfort. 
En 1914, elle est annexée et vit sous le régime du Reichsland depuis 43 ans ; elle est terre 

allemande. En 1918, après 4 années de déchirement et d’horreur20, elle retrouve la France dans 
l'enthousiasme du retour festif des « Provinces perdues ». Mais le temps de la déception viendra 
vite... Un siècle plus tard, la seconde guerre mondiale marque une nouvelle fois son destin, 
tragiquement... L’histoire se répète, ajoutant au drame l’exode sur les routes, les incorporés de 
force et les « Malgré-Nous », les familles déchirées, les morts et les disparus, les destructions 
massives...  
En 1944, le canton de Sarrebourg21 22 a été le siège d’affrontements militaires et de combats 
particulièrement violents ; notamment les combats du 17 au 24/11/1944 traversant Oberstinzel 
(à 1,5 km de Bettborn), Xouaxange, Hesse, …23 ; de nombreux bâtiments publics et habitations 
ont été détruits. 

 

C. Bettborn, terrier, vies et anciennes populations 

Remarque. Les ouvrages d’Henri Lepage24 sont remarquables d’informations et de précision 
sur les villages du département, leurs ressources et leur évolution. La consultation des plaids 
annaux de Bettborn et du compte rendu du terrier général de 1727, trouvés aux Archives 
départementales de la Meurthe et Moselle (54), s’est révélée une ressource fructueuse ; et ce, 
autant pour la compréhension des conséquences de la guerre de Trente ans, de l’extrême pauvreté 
régnant dans les villages en ruines et de ce qu’ont dû surmonter les populations pour les faire 
renaître, que pour les découvertes. Ces plaids annaux couvrent une période allant de 1727 à 1754. 
Ils contiennent une liste impressionnante de délits mineurs et se terminent chaque année par 
les noms des personnes nommées à différents postes (maire, garde de police, ...). On y inscrivait 
aussi les noms des nouveaux couples qui s'étaient mariés dans l'année et qui devenaient les 

 
 
 
18 La grande guerre des Français, VIDAL-NAQUET C., 2018 
19 Les alsaciens lorrains dans la grande guerre, GRANDHOMME J.-N. & F., 2013 
20 Philippe RICHERT, ancien ministre et Président du Conseil Régional d’Alsace écrit dans sa préface de l’ouvrage des 
frères GRANDHOMME : « La Première Guerre mondiale fut une conflagration sans précédent. Ce furent 4 années pendant 
lesquelles périr près de dix millions de soldats, et 9 millions de civils - sans compter les 20 millions de blessés qui, toute 
leur vie, portèrent dans leur chair les stigmates de la guerre. Il suffit de nous arrêter sur un seul champ de bataille, celui 
du Hartmannswillerkopf, pour mesurer combien cette guerre fut terrifiante : de janvier à décembre 1915, trente mille 
soldats français et allemands tombèrent, plus de cent mille furent blessés. En 4 années, des générations entières furent 
décimées dans l'Europe en guerre. ». opus pré cité, page 7. 

 
21 Les communes mentionnées dans la généalogie présentée sont limitrophes de Sarrebourg : Hesse, Oberstinzel (situé 
à 1km de Bettborn), Xouaxange, ... 
22 LECLERC, Maréchal de France, Jean COMPAGNON, Flammarion, 1989.  
23 Sources : https://www.voiedela2edb.fr/sarrebourg-moselle/ consulté le 20/03/2022. LECLERC, Maréchal de France, 
Jean COMPAGNON, Flammarion, 1989.  
24 Département de la Meurthe, Statistique historique et administrative, LEPAGE H., 1845 vol 1 & 2 ; Les communes de la 
Meurthe, LEPAGE H, 1855 
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futurs imposés de l'année suivante. Ces deux sources principales, complétées de quelques autres, 
alimentent cette partie. 

 

Repartant de la guerre de Trente ans et de ce qui a été exposé précédemment, ce n'est que 
vers 1660 que les quelques rares habitants de Bettborn ayant survécu à toutes ces misères 
reviennent s'installer au pays ne trouvant que des ruines. Mais ils sont trop peu nombreux pour 
faire revivre cette région. Aussi le roi de France fait-il appel à de la main-d'œuvre venant de 
différentes provinces françaises (Picardie, Auvergne, ...) et a des étrangers venant de Suisse, 
d'Autriche, d'Allemagne et de Belgique. Les nouveaux lorrains débroussaillent les villages laissés 
à l'abandon pendant des années, et reconstruisent peu à peu les maisons.  

N.B. Un lorrain de notre époque, est donc issu de quelques anciens lorrains et d'un grand nombre 
d'immigrés européens... 

Henri LEPAGE25 rappelle que la Commanderie de Saint-Jean de Bassel possédait au 
village de Bettborn une métairie qui fut ruinée pendant les guerres du 17ème siècle. Un état de la 
Seigneurie de Fénétrange, dressé au commencement du règne de Léopold 1er, Duc de Lorraine, 
(1697) énonce :  

« Le village de Bettborn était composé de 19 chefs de famille, 21 maisons en état et 58 
masures, une tuilerie au bout du village. 

 
Fig. 9 Carte de Cassini en couleur (feuilles gravées et aquarellées), issue de l’exemplaire dit de « Marie-Antoinette » du XVIIIe siècle. 
Mise à jour : janvier 2013. Source : https://www.geoportail.gouv.fr/donnees/carte-de-cassini 

 

Terrier général du ban de Bettborn. 

En 1723, les autorités seigneuriales décident de refaire le point sur le cadastre de 
Bettborn. Le compte rendu du terrier général de 172326 est rédigé par le sieur LEPAGE, dont 
quelques extraits sont cités ci-dessous. Ce rapport est explicite et l’on comprend que très peu de 
propriétaires étant revenu après la guerre de Trente ans, il a été procédé à un découpage plus 
simple et géométrique. D’ailleurs, dans le préambule de ce terrier, les habitants du village 

 
 
 
25 Département de la Meurthe, Statistique historique et administrative, LEPAGE H., 1845 
26 AD 54 Plaids annaux de Bettborn – 1734 – 8B170, consulté en salle des archives 
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remercient le Duc de Lorraine d'avoir permis qu'un aussi « doux et gracieux remembrement » soit 
réalisé. 

« Le banc et finage de Bettborn arpenté et rédigé par le sieur Lepage, Capitaine d'Infanterie et 
Ingénieur au service de sa Majesté très chrétienne, agissant en qualité d'arpenteur-juré au 
remembrement général de la baronnie franche de Fénétrange, par Messire Henry KIZELER, 
Chevalier, Conseiller de S.A.R., Commissaire, Ordonnateur des Eaux et Forêts en la Lorraine 
allemande et Département de la Sarre et pays frontaliers. 

Fait  en présence de .... 

Expédié à Fénétrange en 1723.  

À son Altesse royale, 

Monseigneur,  

Les guerres de Suède et de Gallas ont incendié et autres calamités publiques ayant causé la 
désertion et la ruine de la Baronnie de Fénétrange.  Le peuple a donné ses terres, aux héritages 
à venir, en friche, la plupart en hauts- bois.  

Le pays ayant commencé seulement à se rétablir depuis vingt-cinq à trente années en ça. 
Jusqu'à présent les habitants qui sont retournés, soit anciens ou étrangers qui ont formé leurs 
établissements en ayant fait les défrichements, qui à ce jour sont fort avancés pour le bénéfice 
et la bonne foy de vos ordonnances, sans avoir pris les précautions. La plupart ni observé les 
formalités qu'elles imposaient pour jouir propriétairement desdits défrichements. » 

Ensuite, dans le rapport, Maurice LEPAGE fait une description du village ainsi qu’un 
court historique sur ses origines (cf. D. Toponymie). A la suite de cette description, il 
ajoute : 

« Le premier Pasteur qui y a été en résidence est Messire Nicolas BLAISE, Prêtre et 
Curé dudit lieu et de Berthelming, Chanoine de la collégiale Saint-Pierre de Fénétrange, qui y 
est encore actuellement. Lequel a fait embellir son église et démolir le cœur qui était défectueux. 
il a fait rebâtir l'ensemble des autels à la moderne à ses frais et de ses propres deniers, ce qui 
en fait aujourd'hui une des plus jolies églises... » 

Un lien pourra-t-il être établi avec les BLAISE de ma généalogie ou est-ce un homonyme ?  

Le terrier général de Bettborn commencé le 30 octobre 1717 recense toutes les parcelles 
des terres cultivables, les prés, les jardins, et les maisons. Parmi le nom des propriétaires des 
parcelles on retrouve les habitants de : Berthelming, Fénétrange, Dolving, Sarrebourg 
Oberstinzel et Mittersheim. Je garde cette liste des bourgs de la seigneurie comme outil de 
recherche potentiel lorsque, dans la recherche d’actes, je reste en situation de blocage.  

Compte tenu des délais impartis, le relevé effectué ne concerne que les habitants de 
Bettborn ; il établit 72 propriétaires et sont restitués ici que les patronymes en lien avec la 
généalogie (ultérieurement, il sera intéressant de reprendre ce terrier et de poursuivre l’analyse 
des noms des autres villages) : 

- Antoine BLAISE, maire moderne, et sa femme Marguerite LITTNER, sœur de Claude 
LITTNER 

- Le sieur Nicolas BLAISE, curé de Bettborn 
- Les héritiers de Claude LITTNER et de sa femme Anne PARMENTIER et Jean LITTNER 
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- Hans Georges SPAETH cordonnier et Odile KLEIN sa femme. 
 

Au 17ème siècle les villages étaient encore sous la tutelle directe d'un seigneur auquel ils 
étaient soumis. Ils lui versaient divers impôts sous forme de travaux, de versement de parts de 
récolte et de bétail, et de sommes d'argent. Les habitants de Bettborn comme ceux de quelques 
autres villages de la région (ex : Berthelming), n'étaient pas tous dépendants de la même 
autorité.  

Bettborn était partagé en 3 secteurs géographiques27 : les uns relevant de la seigneurie 
des Rhingraffs, d'autres de celle du Duc de Hauré, et les troisièmes étaient dépendants de la 
seigneurie du comte de Salm. Les listes figurant dans les plaids annaux28 indiquent très 
précisément l’appartenance de chaque chef de famille de Bettborn. Les laboureurs qui possèdent 
des terres sont notés en premier dans chaque catégorie, puis viennent les manœuvres. Datant 
de 1734, ces listes établissent la répartition suivante : 

• Sujets Hauré : 1 laboureur et 10 manœuvres 
• Sujets Rhingraffs : 1 laboureur et 17 manœuvres 
• Sujets Salm : 1 laboureur et 2 manœuvres. 

Lors des mariages, l'appartenance de l'un ou l'autre des conjoints est parfois indiquée mais 
rien ne précise s'il fallait l'accord de son seigneur pour pouvoir épouser une personne du même 
village mais appartenant à un secteur différent (donc à un autre seigneur). 

Pour exemple : 1738 Jean-Claude VIVIER de Bettborn et sa femme étrangère 

En 1734, Bettborn compte 44 familles. 

Concernant les nouveaux couples mariés, après avoir recensé 42 couples sur 25 années 
(certaines années sont lacunaires), je restitue ici uniquement les patronymes relevés dans la 
généalogie sans critère d’appartenance vérifié : 

Nouveaux couples : 

• 1740 : Jean LITTNER et sa femme de Bettborn 
• 1742 : Henri BLAISE et sa femme de Bettborn 
• 1745 : Sébastien BLAISE et sa femme de Bettborn ; Antoine LITTNER et sa femme de Bettborn 
• 1749 : François BLAISE et sa femme de Bettborn 
• 1754 : Nicolas BLAISE et sa femme de Bettborn 

 
Bettborn, un village rural 

LEPAGE indique que le village de Bettborn est situé sur les rives de la Sarre à la limite des 
départements de la Meurthe et du Bas-Rhin, à 7 km de Fénétrange. Il ajoute :  

« En 1743, sur un territoire d’une surface de 656 hectares : 396 sont en terres labourables, 
68 en pré ,156 en bois, 10 cent. en vigne.  

 
 
 
27 AD 54 Plaids annaux de Bettborn – 1734 – 8B170, consulté en salle des archives 
28 AD 54 Plaids annaux de Bettborn – 1734 – 8B170, consulté en salle des archives 
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En 1832, 14 hectares de bois environ ont été défrichés. L'hectare semé en blé, orge et seigle peut 
rapporter 14 hectolitres, en avoine 16. On s'y adonne principalement à la culture du blé et des 
pommes de terre ; on y élève des bêtes à cornes et à laine. 2 Moulins à huile. Lettres par 
Sarrebourg.  

La commune de Bettborn prétend à un droit de vaine pâture dans les forêts environnantes qui 
appartenaient au seigneur de la baronnie, droit qu'on ne lui avait pas contesté avant 1829 et 
pour lequel elle est maintenant en procès. » Henri LEPAGE, page 6429. 

 

Démographie 

LEPAGE relève une augmentation du nombre de feux et un accroissement de la 
population entre 1802 et 184330 ; on constate avec les données du tableau suivant, une phase 
relativement stable jusqu’en 1851 avant un infléchissement progressif de la population jusqu’en 
1990. Depuis cette période, le nombre d’habitants  se situe dans une moyenne entre 350 et 400 
habitants. 

• En 1802, le village est constitué de 303 habitants et de 66 feux,  
• En 1822, il comprend 418 habitants et 72 feux, 
• En 1843, 496 habitants et 96 feux. 

            
                                       Fig. 10 Statistiques démographiques de Bettborn31 

 
 
 

 
 
 
29 Département de la Meurthe, Statistique historique et administrative, LEPAGE H., 1845 
30 LEPAGE H. opus déjà cité 
31 https://fr.wikipedia.org/wiki/Bettborn_(Moselle), consulté le 7 mai 2022 
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D. Toponymie 

Comme tant d'autres villages, le nom de Bettborn a subi des transformations au fil du 
temps. Les différentes évolutions identifiées au fil des siècles restent proches, tenant compte des 
langues usitées dans cette région (allemand, français, patois lorrains) 32 et 33  :  

• Bodebur, 1316 
• Betbur, 1361 
• Bettburn et  Besporn (15ème s.) 
• Bedweiler (16ème s. – carte de Mercartor) 
• Bedeburen (16ème s.) 
• Betboorn et Bethboren (17ème s.) 
• Bettpert, 1779 

Ce toponyme composé de BET, serait issu du verbe allemand « beten » qui se traduit 
littéralement par « prier ». La description de Maurice LEPAGE exposée dans le Terrier général 
de Bettborn de 172334 révèle des indications : 

 

 

« Description  

du Village par quartier de R..e35 et des Jardins joignants, 

Le village de Bettborn tire son nom de ce qu’anciennement, il y avait une fontaine dont les 

propriétés et la vertu étaient de guérir des maladies. Bettborn signifiait fontaine de prière 

auprès de laquelle ont été bâties des habitations qui sont aujourd'hui le village. La 

fontaine est toujours existante, dans les prés nommés BUTZEN, au-dessus du village, et 

surnommés aujourd'hui la WESCH. » 
 

 

 

 

 

 
 
 
32 Dictionnaire topographique du département de la Meurthe, LEPAGE H., Paris, 1862 
33 Dictionnaire étymologique des noms de lieux du département de la Moselle, Henri HEIGEL, Sarreguemines, 1988 
34 AD54 - 1723 - B 11774, consulté en salle des archives 
35 Illisible 
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Figure 1.Carte de Cassini en couleur (feuilles gravées et aquarellées), issue de l’exemplaire dit de « Marie-Antoinette » du XVIIIe siècle. 
Mise à jour : janvier 2013. Source : https://www.geoportail.gouv.fr/donnees/carte-de-cassini 

 

 
Fig. 11 BETTBORN 190. Eglise Saint Rémy, Ecole, épicerie Schmitt36.  

 

 

 
 

  

 
 
 
36 Source : AD 57 - 8FI71/1 
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E. Fêtes et traditions lorraines 

Saint Nicolas 

On ne peut parler de la Lorraine sans évoquer saint Nicolas fêté tous les 6 décembre dans 
l'est (Lorraine et Alsace). Saint Nicolas est une fête très importante dans la vie culturelle 
lorraine. Ce jour-là, saint Nicolas fait le tour des villes et villages lorrains, distribuant des 
friandises aux enfants et se voit remettre les clés de la ville par le maire. Son effigie en pain 
d'épices et en chocolat trône dans tous les étals des confiseries et des pâtisseries pour la plus 
grande joie des gourmands, jeunes et vieux.  

Saint Nicolas, dans son costume d'évêque « fait équipe » avec un personnage 
sinistre, le père Fouettard... Celui-ci, tout vêtu de noir n'a pas le beau rôle puisqu'il 
est chargé de distribuer les coups de trique aux garnements. 

Chaque année, Saint Nicolas et le père Fouettard visitent également les écoles 
maternelles en distribuant du pain d'épices et des oranges.  

La Saint Nicolas est aussi l'occasion pour tous les petits Lorrains de recevoir des 
cadeaux trois semaines avant que le Père Noël ne descende dans les cheminées. 
En Allemagne et en Alsace-Lorraine, c'est Saint Nicolas, patron des enfants, qui 
apporte les présents. Dans ces régions la date du 6 décembre, fête de la Saint 
Nicolas, revêt autant d'importance, si ce n'est pas plus que Noël, le 25 décembre. 

 
Patrimoine 

Par ailleurs parmi la richesse patrimoniale de la Lorraine on peut citer, sans aucune exhaustivité 

- Les manufactures qui ont fait la gloire de la Lorraine et témoignent de la survivance de 
métiers : Faïence de Lunéville, émaux de Longwy, cristal de Baccarat, textile 
Vosgien, Faïence de Niderviller, ... (  

- L’art culinaire (toujours très vivace) : pâté lorrain, macarons de Nancy, madeleines de 
Commercy, bergamote de Nancy, potée lorraine, quiche, ... 

- Le patrimoine lorrain artistique et culturel : Images d'Épinal, contes de Fraimbois, École 
de Nancy, fabrication de violons d’exception à Mirecourt, ... 

- Les très nombreuses fêtes locales qui jalonnent tout le long de l’année (fête des moissons, 
de la mirabelle, ... 

- Les fontaines réputées miraculeuses qui ne manquent pas dans les trois départements 
lorrains et dont certaines font encore l’objet de processions. 
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Aujourd’hui c’est fête au village…37 

Le jour des noces est un grand jour de fête dans les campagnes du 18ème siècle. La musique 
accompagne les mariés devant l'officier civil et jusqu'à la porte de l'église. À la fin de la cérémonie, 
pendant que les témoins signent, les jeunes mariés lancent des dragées au milieu de l'église pour 
les enfants ; dans certains villages, une distribution de pois ou de farine est faite à la sortie de 
l'église.  

Le lendemain de la noce, invités et parents assistent à l’église à un service offert en 
mémoire de ceux de la famille que la mort a enlevé ; cette cérémonie funèbre termine la fête 
nuptiale.  

Les rites religieux revêtent une grande importance dans la vie rurale et jalonne le cours de 
l’année, mais aussi des journées (la cloche appelle pour la prière des matines, des vêpres le 
dimanche, ou de l’angélus le soir, mais aussi qu’il est temps de rentrer des champs pour rejoindre 
la table familiale).  

Il ne saurait y avoir une grande fête comme un mariage sans y associer es membres de la famille, 
fussent-ils disparus.  

Cette cérémonie invitant à la mémoire des disparus rappelle implicitement aux mariés la grande 
communauté à laquelle ils appartiennent, celle de leurs aïeux. 

 

  

 
 
 
37 Blasons populaires et autres survivances du passé, ROHR P. Metz, 1970 
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Chapitre 4. - Généalogie de la famille BLAISE 
 

 

 

1. Mariage à Bettborn au petit matin38 

Au petit matin du 21 mai 1833 à Bettborn (département de la Meurthe), se présentent à 
7 heures dans la salle commune du petit bourg, Michel BLAISE âgé de 30 ans et tonnelier de 
profession, et Marie Barbe DESSINGER âgée de 26 ans, demeurant à Bettborn et née à 
Oberstinzel.  
Les parents de Michel, Dominique BLAISE âgé de 57 ans, manœuvre, et Marguerite DIDIER, 
âgée de 54 ans, habitants de Bettborn sont présents et consentants au mariage.  
Le père de la future, Nicolas DESSINGER âgé de 52 ans, berger à Rouvre dans les Vosges, est 
absent et consentant, selon l’acte reçu le 24 avril 1833 par le notaire Hyacinthe Balthazar 
MANSUY ; la mère, Elisabeth NEU âgée de 49 ans, sans profession et demeurant à Bettborn, est 
présente et consentante. 
Les quatre témoins demeurent tous à Bettborn : Nicolas BLAISE cordonnier, 68 ans, Antoine 
BLAISE manœuvre, 67 ans, tous deux oncles du futur époux ; Michel Vagner, 55 ans, manœuvre 
et Jean Baptiste Schneider, 46 ans, tous deux voisins de la future épouse. Déclarent ne savoir 
signer : l’épouse, Jean Baptiste SCHNEIDER témoin, la mère du futur et celle de la future. 
L’acte de mariage mentionne la date de naissance des époux, l’âge des parents et leur domicile, 
ainsi que l’existence de deux oncles paternels à l’époux l’âge et leur profession ce qui facilite la 
recherche ascendante et collatérale dans les registres de la commune. Les futurs époux viennent 
de bourgs limitrophes (1,5 km sépare Oberstinzel de Bettborn). 

 
Fig. 12 Signature de Michel BLAISE, 1833 

 
 
 
 
 
2. Michel BLAISE, une naissance au cœur de l’été  

Au cours de la journée du 14 juillet 1803, Jean SCHMITT, maire de la commune de 
Bettborn, reçoit Dominique BLAISE, 32 ans, déclarant et père de l’enfant né ce même jour à 9 
heures du matin. La mère est Marguerite DIDIER, âgée de 29 ans. Les témoins, Nicolas 
FERRAND, régent d’école, et Nicolas BLAISE, cordonnier sont tous deux habitants de Bettborn. 
Le père et les deux témoins signent l’acte. Nicolas est l’oncle paternel de l’enfant. 

 
 
 
38 AD 57 Etat civil Bettborn 74EC2, folio 29 

Quelques années plus tôt....  

A. Mariage de Michel BLAISE & Marie Barbe DESSINGER, couple de départ 
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Fig. 13. Acte de naissance de Michel Blaise, 17 juillet 1803, Bettborn - 57.39 

Transcription :         Du vingt cinq messidor l’an onze de la République 
acte de naissance de michel Blaise, né le vingt cinq messidor 
neuf heures du matin, fils de Dominique Blaise, maneuvre, 
et de margueritte didier ses père et mere demeurante à 
Bettborn département de la meurthe, le sex de l’Enfant 
à été Reconnu Etre mal, premier témoin nicolas 
ferrand Régent d’Ecole, second témoin nicolas Blaise 
cordonnier, tous deux de Bettborn, sur la Requisition à  
nous fait par le citoyen dominique Blaise père de  
l’enfant et ont signés (Ferrand, dom nic bleB,Nicolas Bla…)40 
constater suivant la loi pa[rde]v[ant] moi Jean chemitt maire de 
la commune de Bettborn, faisant les fonctions d’officier 
publique et de l’état civil (jhoann chmit Miyer)41 

 
 
 
Les parents et la fratrie de Michel :  

Les parents de Michel sont habitants de Bettborn. Le père, Dominique est tonnelier et quelques 
fois manœuvre ; il est natif de Bettborn. Sa mère, Marguerite est native de Gosselming. Depuis 
son mariage elle vit à Bettborn avec son époux. Michel est son 1er enfant. Le couple aura 6 enfants 
dont Michel est l’aîné de la fratrie : 
 

 
 
 
39 AD 57. Etat civil – Bettborn – 9NUM/74EC1, f°108. 
40 Signatures des témoins et du père de l’enfant. 
41 Signature de l’officier d’état civil. 

Copyright ARCHIVES DEPARTEMENTALES de la MOSELLE                   Image : 1   Cote : 9NUM/74EC1 

ARCHIVES DEPARTEMENTALES de la MOSELLE 16/07/2022
Page 1/1



 34 

• Michel, né 11 mois après le mariage de ses parents, le 14 juillet 180342 
• Jean né le 23 décembre 180543 (décédé le 11 avril 1880 à Bettborn) 
• Élisabeth né le 27 mars 180844 (décédée le 8 janvier 1872)  
• Antoine né le 1 mars 181045  
• Christine née le 31 juillet 181346 (décédée le 9 janvier 1869) 
• Dominique né le 17 octobre 181647 (décédé le 23 novembre 1891).  

NB. Le père de Dominique est choisi pour remonter l’arbre généalogique et ce couple, fait l’objet 
d’une présentation détaillée sans la partie suivante. 

 
3. Marie Barbe DESSINGER, ascendance lorraine et alsacienne             

Ce 18 octobre 1807 à sept heures du matin, Nicolas DESSINGER, alors cordonnier au 
village, se présente devant François BADER, maire de la commune d’Oberstinzel. Il lui présente 
un enfant de sexe féminin née de lui le 17, à 23 heures48 et de son épouse Elisabeth NEU. Il 
déclare vouloir donner à l’enfant le prénom de Marie Barbe. Les témoins Etienne BHUR, 
maréchal ferrant âgé de 32 ans, et Jean STOCK, propriétaire, âgé de 68 ans sont tous deux 
domiciliés à Oberstinzel. Le père et les témoins signent. 

Cette année 1807, le registre d’état civil d’Obserstinzel fait mention de 12 naissances dont 
Marie Barbe est la 10ème. 

  
La famille de Marie Barbe : parents et fratrie 

• La mère de Marie Barbe, Elisabeth NEU, est alsacienne, native de Baerendorf 
(67) commune située à 8 km d’Oberstinzel. Elle est baptisée le jour de sa naissance49, le 
jeudi 5 novembre 1778. Fille d’un cultivateur, elle épouse le 31 décembre 180050, au cœur 
de l’hiver et à 21 ans, Nicolas DESSINGER âgé de 18 ans et 7 mois, cordonnier. Le 
mariage est célébré à l’église d’Oberstinzel.  

• Le père de Marie Barbe, Nicolas, est lorrain, natif d’Oberstinzel et fils d’un maçon ; son 
baptême a lieu le 14 juillet 1782, jour de sa naissance51. 

• A sa naissance, Marie Barbe a une sœur, Catherine52 née le 26 février 1805 à Oberstinzel ; 
puis, plus tard, 2 autres frères et 1 sœur, nés à Oberstinzel, agrandissent la famille ; les 
naissances sont espacées de 3 à 4 ans environ : 

 
 
 
42 Cité précédemment 
43 AD 57 Bettborn 74EC1, folio 140 ; et décès : archives communales de Bettborn, registre 1880 - acte de décès n° 6 
44 AD 57 Bettborn 74EC1, folio 167 ; et décès : TD 9NUM/8474      
45 AD 57 Bettborn 74EC1, folio 192   
46 AD 57 Bettborn 74EC1, folio 231 ; et décès :  AD57  Bettborn 74EC2, folio 547           
47 Archives communales Bettborn – Registre 1816, acte naiss n°11 ; décès : Arch. comm. Bettborn – Reg. 1891, acte 
décès n°23 
48 AD 57 Oberstinzel 3E 522EC2, folio 3. 
49 AD 67 Baerendorf BMS 3E17/4, folio 81. 
50 AD 57 Oberstinzel 522EC1, folios 150-151 
51 AD 57 Oberstinzel 5E363, folio 140. 
52 AD 57 Oberstinzel 3E 522 EC2, folio 2. 
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• Joseph53 né le 2 juillet 1811, 
• Martin54 né le 14 août 1814, 
• Elisabeth55 née le 13 juillet 1818. 

Elisabeth NEU a 26 ans lors de la naissance de son 1er enfant et 39 ans à celle du dernier.  

Si en 183156, Nicolas réside encore à Oberstinzel avec son épouse, en 1833 lors du mariage 
de Marie Barbe, il est berger à Rouvres dans les Vosges. Est-il parti en quête d’une 
meilleure situation professionnelle, pour changer de métier, ou pour des raisons de 
mésentente avec son épouse ? Aucun élément ne permet encore de poser d’hypothèse. 

A ce stade, la recherche du décès des époux NEU / DESSINGER est introuvable dans les TD 
d’Oberstinzel, de Bettborn, des bourgs voisins, et de Baerendorf d’où Elisabeth est native. De 
même dans celles de Rouvres (Vosges). Une recherche via Généanet et Filae57 fournit une piste 
à Bulgnéville (mariage d’un enfant), vérifiée par les TD puis les registres d’état civil. Il s’agit bien 
du mariage d’Elisabeth, et son père est mentionné présent, domicilié à Vaudoncourt. Nicolas s’y 
remarie en 184358 (consultation des TD de Vaudoncourt et registre EC). Son acte de mariage 
fournit le domicile de ses 2 fils.  
Trois des enfants suivront le père dans les Vosges :  

• Joseph s’installe à Ollainville où il exerce aussi le métier de berger et se marie59 ; il décède 
le 9 août 1869 à Ollainville (cf. ref de l’acte dans note 59). 

• Martin, également berger, s’installe d’abord à They sous Montfort, se marie60 ; il décède 
le 19 mai 1896 à Vaudoncourt (cf. ref acte note 25). 

• Elisabeth se marie à Bulgnéville61 alors qu’elle y est déjà gouvernante. Elle décède le 26 
mai 18963 à Bulgnéville (cf. ref acte note 26). 

Ces 4 communes des Vosges sont distantes les unes des autres de 3 à 7 km. 
 

Marie Barbe reste en Lorraine jusqu’à son décès en 1876 à Bettborn.  Catherine se marie à 
Imling62 (7 kms de Bettborn) en 1835, ses parents sont tous les deux présents ; à ce jour, la date 
et le lieu de son décès restent inconnus (recherche à poursuivre). 

 

Elisabeth demeure encore à Bettborn au mariage de Marie Barbe ; elle décède 4 ans plus 
tard à 59 ans, rue de la fontaine à Ollainville, dans sa maison63. La numérisation des registres 
de recensement des Vosges n’est disponible qu’à partir de 1866, ne permettant pas une 
vérification approfondie pour savoir si Elisabeth NEU habitait dans cette maison avec son mari 
ou y vivait seule ; ou si elle partageait le domicile avec son fils Joseph, encore célibataire cette 
année-là, et domicilié à Ollainville (recherche à poursuivre). 

 
 
 
53 AD 57 Oberstinzel 3E 522EC2, folio 90. 
54 AD 57 Oberstinzel 3E 522EC3, folio 18. 
55 AD 57 Oberstinzel 3E EC3, folio 78. 
56 Source : acte de mariage de sa fille Catherine, déjà cité. 
57 Cf. sites référencés à la tables des sources URL en fin d’ouvrage  
58 AD 88 Vaudoncourt 4E506/3-77252, folio 24 
59 x AD 88 Ollainville 8E529, folios 1 - 2. + Archives communales d’Ollainville, Registre des décès 1869, acte 13. 
60 x AD 88 They s/Monfort 4E474/4, folio 7; +   AD 88 4E506/7-86459, folio 2. 
61 x AD 88 Bulgnéville 4E81/7 - 72104, folios 17 à 19. + AD 88 4E81/11, folio 16. 
62 AD 57 Imling 349EC2, folio 335 
63 AD 88 Ollainville 4E341/3 – 54305, folio 1. 



 36 

On peut poser l’hypothèse que Nicolas est parti dans les Vosges pour y trouver de 
meilleures conditions de vie (à cette époque, la vie rurale en Moselle est rude et l’élevage des 
ovins dans cette partie des Vosges lorraines64 y est développé procurant de l’emploi) ; il a 
probablement ouvert la voie à ses fils qui y ont sans doute trouvé de meilleures conditions de 
travail, ainsi qu’à sa fille Elisabeth qui les a rejoint. 

• À 61 ans, Nicolas se remarie le 28 août 1843 à Vaudoncourt avec Marie DEL65 âgée de 37 
ans ; il n’y a pas d’enfants connus. 
Il décède le 8 juin 1858 dans sa demeure de Vaudoncourt66. 

• Vingt-trois ans plus tard, à 58 ans, Marie Barbe veuve depuis 7 ans, décède à Bettborn 
dans sa maison. 

 
3.2 Décès de Marie Barbe DESSINGER 
 

 

 

Fig. 2 Acte de décès DESSINGER Marie Barbe.67 

Traduction68 :     [Dessinger Barbe 
 épouse de Blaise Michel 
 âgée de 68 ans 

 décédée le 5 janvier 1876] 69 

 
 
 
64 Sources : Blache Jules. La transhumance en Lorraine, in : Annales de Géographie, t. 46, n°260, 1937. Guéry François. 
Agriculture et industrie dans les Vosges alsaciennes, in. Revue Géographique de l'Est, tome 2, n°4, Oct-déc 1962. 
65 AD 88 Vaudoncourt 4E506/3 – 77252, folio 24 
66 AD 88 Vaudoncourt 4E506/4 – 77252, folio 26. 
67  Source : Archives communales de Bettborn, registre des décès année 1876, acte n°2. 
68 Caractères en gras : termes administratifs prérédigés dans l’acte. En non gras : rédaction par le scripteur 
69 Mentions marginales 
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N°2. - Bettborn le 6 janvier 1876. Devant l’officier d’état civil soussigné s’est aujourd’hui présenté en 
personne Jean HOLLINGER, ..., domicilié à Bettborn et a déclaré que Marie Barbe Dessinger âgée de 
cinquante-huit ans, de religion catholique, domiciliée à Bettborn, née à Oberstinzel, veuve de Michel 
BLAISE et fille des défunts époux Nicolas DESSINGER et Elisabeth NEU, est décédée à Bettborn le 
cinquième <jour de> janvier de l’an mil huit cent soixante-seize, à cinq heures avant midi. 
Lu, approuvé et soussigné HOLLINGER Jean 
L’officier d’état civil : RISY 

 
4. Les enfants de Michel BLAISE et Marie Barbe 

L’état civil de Bettborn mentionne pour le couple, un 1er enfant avant le mariage. En effet, le 8 
septembre 1831, comparait devant l’officier d’état civil Christine FIGEL, 73 ans, sage-femme, qui 
déclare avoir accouché Marie Barbe DESSINGER, 23 ans, d’un enfant de sexe féminin au 
domicile de ses parents, Nicolas DESSINGER et Elisabeth NEU demeurant dans la commune. 
L’acte précise que Michel BLAISE âgé de 25 ans, fils de Dominique BLAISE, 66 ans, tonnelier et 
de Marguerite Didier, est également comparu déclarant qu'il était le père de l'enfant à qui il 
voulait donner le prénom d’Elisabeth70. La 1ère née du couple porte le prénom de sa grand-mère 
maternelle comme souvent.  

En 1833, 15 jours après le mariage du couple, un petit garçon agrandit la fratrie. 

Puis quasiment chaque année, quelques fois moins et jusqu’en 1945, Marie Barbe met au monde 
un enfant ; elle accouche de son dernier enfant, mort-né, en 1850 (« naissance tardive », 5 ans 
après le précédent).  

De cette grande fratrie de 12 enfants (dont des jumeaux) tous nés à Bettborn, 2 sont mort-nés, et 
4 enfants décèdent avant l’âge de 8 ans : 

1) Elisabeth née le 8 septembre 1831 (cf. note 29) sera couturière en gants 
2) Jean né le 9 juin 183371, décède à 8 ans (cf. note 30) 
3) Catherine née le 17 avril 183472 (pas de décès trouvé) 
4) Pierre né le 2 mars 183573 
5) Dominique né le 29 décembre 183674  
6) Anne Baptiste née le 8 mars 1839 (cf. note 35), décède à 21 jours75 
7) Antoine née le 8 mars 183976 
8) Marie Catherine née le 9 juillet 194077, décède à 3 mois (cf. note 36) 
9) Un enfant mort-né le 2 novembre 184178 

 
 
 
70 AD 57 Bettborn 74EC1, folio 469 
71 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 23, et décès idem, folio 166 
72 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 38 
73 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 56 
74 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 74 
75 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 293 
76 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 115 
77 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 133 et décès idem, folio 147  
78 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 165 

Jumeaux 
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10) Marie née le 26 août 184379  
11) Catherine née le18 mars 184580 ; à son mariage elle est couturière en gants81  
12) Un enfant mort-né le 15 octobre 185082 
 

Plusieurs enfants portent le même prénom et seraient des enfants « de remplacement83 » : 
- Marie (n°10), 1ère fille née après le décès de Marie Catherine (n°8),  
- Catherine (n°11), née en 1845, pourrait être un « enfant de remplacement » de 

Catherine née en 1834 (n°3) qui est probablement décédée avant mars 1845 ( à ce 
jour, aucun acte de décès n’a été trouvé ni aucun autre acte de vie (mariage, ...). 
La consultation des tables de succession nous aurait renseigné. Recherche à 
poursuivre. 

 
5 enfants de Michel et Marie Barbe atteindront l’âge adulte. Parmi eux, 

• Dominique épouse Marie PETITJEAN à Guermange le 21 mai 1867 ; il est alors éclusier 
à Bisping (sur le canal de la Marne au Rhin) 84 
 « Union remarquable » à Bettborn : le 24 octobre 1864, Elisabeth et Marie épousent 2 
frères, fils de Jean Adam BLAISE et de Marie Barbe BLAISE : Elisabeth se marie avec 
Jean BLAISE85, et sa sœur Marie avec Bénédic BLAISE86.  Ë les jeunes époux ont pour 
ancêtres communs François BLAISE et Marguerite LITTNER (implexe) ; les parents de 
Jean et Bénédic étaient déjà dans une situation de consanguinité et ont du obtenir une 
dispense (ils ont également pour ancêtres communs François BLAISE et Marguerite 
LITTNER). 

• Pierre se marie avec Marguerite SCHEIBACH le 31 juillet 1864 à Bettborn87 (7 ans avant 
l’annexion).  
La recherche menée dans le cadre des optants en territoire français (cf. Chap 2 méthode) 
sur le site des archives nationales s’avère une impasse (le registre dont j’ai la cote est à 
consulter à Pierrefitte sur Seine (93). En menant des recherches complémentaires sur 
internet, j’accède au registre recherché88, mis en ligne par le site Geneanet. 
J’identifie Pierre (seul BLAISE du registre correspondant aux patronymes répertoriés 
dans cette généalogie / vérification faite avec dates de naissance). Il est à noter que, pour 
les femmes mariées la déclaration devait se faire à leur nom de jeune fille.  
Pierre, le fils de Michel et Marie Barbe est donc sans doute le seul à avoir opté pour la 
nationalité française89 et à franchir la frontière, distante de quelques kilomètres 
seulement (cf. Annexe 7 -Déclaration d’option de BLAISE P.). 

 
 
 
79 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 190 
80 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 7 
81 Archives communales de Bettborn Registre 1876 acte n° 6 
82 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 297 
83 Enfant de remplacement : quand un enfant décédait en bas âge, on donnait à l’enfant suivant de même sexe, le 
même prénom 
84 AD 57 Guermange 275EC3, f°657 
85 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 498 
86 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 499 
87 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 497 
88 source : Archives nationales, Dossiers des optants pour la nationalité française, Registre BB/31/46 
89 https://www.geneanet.org/fonds/recherche-evenement/68/les-optants-d-alsace-lorraine 
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Le 28 août 1872 à Bulgnéville (Vosges), Pierre opte pour la nationalité française qu’il 
entend conserver. Une mention stipule que « ... ladite déclaration est faite tant au nom 
personnel du sieur Blaise que comme représentant légal de ses enfants mineurs qui sont : 
Blaise Marie née à Bettborn le 7 avril 1860, et Blaise Pierre, né à Oberstinzel le 22 mai 
1864 ». Aucune déclaration au nom de son épouse, ni de mention qu’il soit veuf. Une rapide 
recherche dans les TD des naissances de Bettborn, puis dans les registres de naissances 
agrandit la famille de 3 enfants : Jean né en 1865 est décédé en 1867 ; Antoine né en 1868 
est décédé en 1871 ; et Marianne née en 1870 est décédée en 1871. Il serait légitime de 
penser que Marguerite n'ait pas voulu quitter le village où sont enterrés ses 3 enfants. 
Aucun acte de décès la concernant n’a été trouvé à Bettborn ni à Oberstinzel. Peut-être a-
t- elle rejoint plus tard son mari... ? Recherche à poursuivre. 
Le lieu de déclaration indiqué sur la déclaration d’option permet de poser l’hypothèse qu’il 
aurait rejoint sa tante maternelle, Elisabeth DESSINGER, qui réside et travaille à 
Bulgnéville. 

 

 

 

 

 
Fig. 14 Fiche d'optant de BLAISE Pierre, 1872. 

 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  

 
 
 
Ensuite recherche nominative : https://www.geneanet.org/registres/view/49584/121, folio 121, Consulté le 28/07/2022. 
 



 40 

 
 
 
 

 
 
 
 
1. Un mariage à Gosselming 

Dominique a 31 ans quand il épouse Marguerite DIDIER à Gosselming90 ce 17 août 1802. 
Il est le fils de François et de Christine MULLER décédés à Bettborn.  
Marguerite, née le 21 novembre 1762 audit Gosselming, est la fille de Michel DIDIER, tonnelier 
au même bourg et de défunte Marguerite SPAETH. Elle a 28 ans. 
Sont témoins uniquement des membres de la famille de l’épouse : Antoine, frère de Marguerite, 
Nicolas HOLLERICH son oncle, Jean SCHAEFFER dit Jean le jeune, et Antoine KINDING ses 
cousins ; tous demeurent à Gosselming et signent, à l’exception de Marguerite qui marque une 
croix. Aucun membre de la famille de Dominique n’apparaît dans cet acte. 

S’agit-il d’une alliance au cœur d’une même corporation de métier (Dominique et son beau-
père sont tous deux tonneliers) ? Dominique travaillait-il chez son futur beau-père ou les deux 
hommes avaient-ils des relations professionnelles compte tenu de la proximité géographique des 
2 villages. S’agit-il d’un arrangement visant à contribuer à l’essor de l’affaire familiale ? Des 
recherches à poursuivre. 

Il est à noter qu’il existe toujours à ce jour une rue des tonneliers à Bettborn, centrale au 
village. Ma rencontre avec le maire de Bettborn puis la secrétaire de mairie n’a permis de 
recueillir le moindre renseignement (le 1er, venant des Vosges ne connaît pas l’histoire de son 
village, et la seconde venant travailler d’un village voisin, n’en sait pas plus... Le passage à la 
bibliothèque municipale de Sarrebourg et aux archives municipales n’a pas été plus productif. 
Recherche à poursuivre.  

 
 
 

2. Dominique BLAISE, une naissance tardive 

Fils de François, agriculteur, Dominique nait le 24 février 1771 à Bettborn, en plein cœur 
de l’hiver91. Baptisé le jour même, il a pour parrain Dominique VIVIER (dont il porte le prénom 
comme le veut l’usage à cette époque) et pour marraine Marguerite BLAISE, fille d’Henri de 
Bettborn. L’exploration des registres de Bettborn s’avère féconde : il est le 9ème et dernier enfant 
de la fratrie. Aucun mariage n’est enregistré à Bettborn. Est-il resté célibataire ? 

Le registre des tables décennales de Bettborn comporte un grand nombre d’individus portant 
le patronyme BLAISE ; la vérification des registres de paroisse et d’état civil de Bettborn fournit 

 
 
 
90 AD 57 Bettborn 258EC1, folio 341 
91 AD 57 Bettborn 5E53, folio 51 

B. Ascendance agnatique de Michel BLAISE  

Quelques années plus tôt....  

Dominique BLAISE & Marguerite DIDIER, une histoire de tonneliers ? 
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des pistes : plusieurs enfants sont enregistrés, nés de parents dénommés BLAISE Dominique et 
DIDIER Marguerite. De plus, un acte de décès d’un Dominique BLAISE92 indique que le 17 
décembre 1834, date du décès, ce défunt est âgé de 64 ans et qu’il est marié à Marguerite DIDIER 
âgée de 56 ans. L’âge du défunt peut correspondre. La consultation des TD - mariages des 2 
communes les plus proches résout l’énigme : le mariage de Dominique BLAISE et Marguerite 
DIDIER est enregistré à Gosselming au 17 août 1802. L’acte de mariage93 confirme la piste 
(filiation et date de naissance correspondent) et par conséquence les naissances trouvées à 
Bettborn pour ce couple. 

Après 32 ans de vie commune, il décède à son domicile, le 17 décembre 1867 94 à 21h, sans 
doute après une journée de labeur bien rempli. Déclaration faite par son neveu Antoine BLAISE, 
27 ans, manœuvre demeurant à Bettborn. 

 
3. Marguerite DIDIER 

Marguerite est baptisée et voit le jour95 au village voisin de Gosselming le 21 novembre 1774 à 
3h du matin. Elle est la 3ème fille de Jean Michel DIDIER, tonnelier, dit Michel et porte le même 
prénom que sa mère (qui est peut-être aussi celui de son aïeule). Elle ne sait pas écrire comme 
beaucoup de personnes en milieu rural et dans une époque où l’instruction des filles est négligée 
pour ne pas dire absente. Lorsque sa mère meurt en 1793, Marguerite a 19 ans. Sans doute a-t-
elle aidé à élever ses plus jeunes frères et sœurs pendant que les ainés travaillaient.  A 28 ans, 
après son mariage, elle suit son époux à Bettborn où naissent ses enfants. En 1834, elle est veuve 
à 60 ans, son dernier fils n’a que 19 ans. 30 ans plus tard, le 6 février 1861 au cœur de l’hiver et 
au petit matin, elle décède à Bettborn dans sa maison96 à un âge avancé (86 ans), selon la 
déclaration de son fils ainé Michel. 
 
La famille de Marguerite : parents et fratrie 

• La mère de Marguerite, Marguerite SPAETH, est née au village voisin de Berthelming le 
2 octobre 174097, et reçoit le baptême le lendemain. Fille de Georges S. dont la profession 
n’est pas connue, sa mère est déjà décédée quand elle se marie à 26 ans à l’église 
catholique de Berthelming avec Jean Michel DIDIER. 

• Le père de Marguerite, Jean Michel DIDIER, dit « Michel », est tonnelier à Gosselming 
où il est né et baptisé le 5 avril 174298. Son père, Nicolas DIDIER, est déjà décédé au jour 
de son mariage99 en 1740, tandis que sa mère Anne Marie DIDRICH demeure à 
Gosselming. Les époux, Marguerite et Michel signent chacun le registre de mariage. 
Au cours de sa vie, il exerce aussi le métier de menuiser100. 

 
 
 
92 AD 57 Bettborn 74EC2, folio 51 
93 AD 57 Bettborn 258EC1, folio 341 
94 AD57 Bettborn 74EC2, folio 51  
95 AD 57 Gosselming 285ED1E2, folio 197 
96 AD57 Bettborn 74EC2, folio 450  
97 AD 57 Berthelming, Reg Paroiss. 69EDE1, folio 168 
98 AD 57 Berthelming, Reg Paroiss. 69EDE1E3, folio 164 
99 AD 47 Gosselmin, Reg Paroiss. 69EDE1, folio 168 
100 AD 57 Berthelming, 258EC7, folio 77 
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Plus tard, en 1804, il est mentionné dans le registre en qualité d’adjoint au Maire du 
village101.  

Michel DIDIER est à peine âgé de 51 ans quand son épouse Marguerite décède à 53 ans, 
le 27 décembre 1793 ; ses 3 derniers enfants sont encore jeunes adolescents (12 à 16 ans). 
Selon la déclaration faite par son plus jeune fils, Antoine, Michel décède le 2 décembre 
1813 à Gosselming, à l'âge de 71 ans.  

• A sa naissance en 1774, Marguerite Didier a 3 frère et sœurs, et 3 autres enfants viendront 
compléter la fratrie (tous nés et baptisés à Gosselming) : 
- Catherine née le 16 janvier 1769 102 
- Anne marie née le 12 octobre 1770 103 
- Jean-Michel né 1772 104 
- Anne Marie née le 1776 105 
- Élisabeth née le 12 août 1778 106 
- Antoine né le 6 juin 1781 107. 

2 petites filles portent le même prénom. S’agit-il d’un enfant « de remplacement » pour la 
seconde, née en 1776 ? Les recherches n’ont permis de trouver aucun acte de vie, ni de 
décès, pour la 1ère Anne Marie (° 1770). Est-elle décédée juste après sa naissance sans que 
cela ne soit enregistré par le curé ? Pour la seconde (° 1776), un acte de mariage mentionne 
sa date de naissance.  

Le métier se perpétue : le dernier fils de Michel DIDIER et Marguerite, Antoine, est 
tonnelier à Gosselming comme son père (cf. acte de mariage d’Antoine) 108. Il est de la 
même génération que son beau-frère Dominique BLAISE ce qui pourrait étayer 
l’hypothèse d’une alliance de corporation de métier. 

 
4. Les enfants de Dominique BLAISE et Marguerite 

Le couple aura 4 garçons et 2 filles tous nés à Bettborn : 
• Michel, né 11 mois après le mariage de ses parents, le 14 juillet 1803 109 
• Jean né le 23 décembre 1805110 (décédé le 11 avril 1880 à Bettborn) 
• Élisabeth né le 27 mars 1808111 (décédée le 8 janvier 1872)  
• Antoine né le 1 mars 1810112  

 
 
 
101 Source : ° BOUR Marguerite, fille de B. Pierre et DIDIER Anne Marie : AD 57 Gosselming 285EC1, folio 258 
102 AD 57 Gosselming 285ED1E2, folio 152 
103 AD 57 Gosselming 285ED1E2, folio 171 
104 AD 57 Gosselming 285ED1E2, folio 182 
105 AD 57 Gosselming 285ED1E3, folio 4 
106 AD 57 Gosselming 285ED1E3, folio 19 
107 AD 57 Gosselming 285ED1E3, folio 44 
108 AD 57 Gosselming 258EC3, folio 182 
109 Cité précédemment 
110 AD 57 Bettborn 74EC1, folio 140 ; et décès : archives communales de Bettborn, registre 1880 - acte de décès n° 6 
111 AD 57 Bettborn 74EC1, folio 167 ; et décès : TD 9NUM/8474      
112 AD 57 Bettborn 74EC1, folio 192   
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• Christine née le 31 juillet 1813113 (décédée le 9 janvier 1869) 
• Dominique né le 17 octobre 1816114 (décédé le 23 novembre 1891).  

Marguerite a son 1er enfant à 28 ans et 41 ans lors de la dernière naissance. Les naissances sont 
espacées de 2 à 3 ans chacune et relativement tardives ; aucun enfant mort-né ne figure aux 
registres de Bettborn. Ces derniers mentionnent que ses deux filles, Elisabeth et Christine, sont 
décédées célibataires l’une, à 64 ans et l’autre, à 56 ans ; elles sont sans descendance (pas de 
mention d’enfant dans les registres).  Les 4 fils se marient115. 
 
 
 
 
 
 

Un décès pour situer la naissance et le parcours de vie 
Les registres communaux de Bettborn ne commencent qu’en 1753 et sont lacunaires sur 

une période 1765-1788 et 1790. Pour retracer le parcours de François, la recherche débute par 
l’acte de décès à Bettborn, ses enfants y étant nés. Il permet le calcul de la date de naissance 
approximative ; toutes les autres informations notées.  Puis l’acte de décès de son épouse est 
recherché mais ne fournit aucune précision sur son lieu de naissance. La consultation des 
registres de la commune (année par année, et selon des bornes temporelles de fécondité 
supposées) permet d’identifier des enfants, mais aucune trace du mariage... Ce mariage a pu se 
dérouler dans la paroisse d’origine de l’épouse probablement native d’un autre village. 

La consultation des plaids annaux de Bettborn116 procure la liste des nouveaux couples mariés 
dans l’année et Christine et François y sont mentionnés. Une recherche sur FILAE, en situant 
la date de naissance dans une fourchette large de 20 – 30 ans avant le mariage, oriente vers 
Berthelming. La consultation des registres paroissiaux de cette commune donne les réponses 
attendues (mariage et naissance). 
 
1. Un mariage à l’église de Berthelming 

François a environ 33 ans (date calculée)117 quand il épouse Christine MULLER à 
Berthelming le 19 novembre 1748. Il est agriculteur, fils d’Antoine BLAISE et de défunte 
Marguerite LITTNER décédée de Bettborn. 
Christine est la fille de Jean Henri MULLER et d’Anne Christine EYLER demeurant à 
Berthelming, présents à l’église. La bénédiction nuptiale 118 se déroule en présence des parents 

 
 
 
113 AD 57 Bettborn 74EC1, folio 231 ; et décès :  AD57  Bettborn 74EC2, folio 547           
114 Archives communales Bettborn – Registre 1816, acte naiss n°11 ; décès : Arch. comm. Bettborn – Reg. 1891, acte 
décès n°23 
115 B. Jean x GELLER : AD 57 Bettborn 74EC2, folio 122. B. Antoine x ZINN AD 57 Berthelming 69EC3, folio 193. B. 
Dominique x DEMANGE AD57 Langatte 38EC3, folio 310. 
116 AD 54 8 B170 PLAIDS ANNAUX de Bettborn 1727-1754 (consultés en salle des archives). 
117 AD 57 Bettborn 74ED1E1, folio 89 (acte de décès) 
118 AD 57 Berthelming 69ED1E2, folio 63 

François BLAISE & Christine MULLER 
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et des témoins Sébastien BLAISE de Bettborn, Christophe MULLER de Berthelming et de Jean 
Nicolas STOCK d’Oberstinzel.  
La signature de François est en allemand « Frantz Blaeß » et d’une calligraphie aisée, ce qui n’est 
pas si fréquent à cette époque. Tous les témoins et parents signent à l’exception de Jean Nicolas 
STOCK et de la mariée qui marquent d’une croix.  
 
 
 
 
2. François BLAISE,  

Né aux environs de 1715, toute sa vie se déroule au village de Bettborn, jusqu’à ses vieux 
jours. Le 21 décembre 1798 à Bettborn, juste avant noël, François BLAISE s’éteint à son 
domicile (ref. déjà citée) ; veuf de son épouse Christine MULLER ,il a 83 ans. 
Cette déclaration est faite le lendemain à la maison commune par Antoine BLAISE tailleur 
d’habits, 31 ans, et Nicolas BLAISE laboureur, 48 ans, demeurant tous deux à Bettborn. Ils 
déclarent être les neveux de leur oncle paternel François, décédé la veille à 10 h du soir, et signent 
tous deux le registre.  
Dans ce village rural décimé par les affres de la guerre de 30 ans, près des étangs et de la Sarre, 
François est agriculteur, seul métier livré par les registres et la littérature parcourue. 
 
3. Christine MULLER 

Le 18 août 1726 à Berthelming119, Christine débute sa vie un dimanche. Le lendemain à son 
baptême sont présents son parrain, Henri BLAISE et sa marraine Anne Christine OLIGER dont 
elle prend le prénom. Elle est alors la seconde fille de Jean Henri MULLER et d’Anne Christine 
EYLER (que l’on retrouve orthographié aussi EIGLER, EGELER, EILÉ sur certains registres 
avant que l’orthographe ne se stabilise fin 18ème en EYLER). Après une vie jalonnée de 9 
naissances et de la perte de 2 enfants, des tâches quotidiennes ponctuées par les moissons et les 
récoltes, les fêtes religieuses et les évènements familiaux, elle décède le 21 janvier 1794 à 
l’aube comme le déclarent ses fils Antoine et Christophe ; elle a 67 ans.  

A cette époque la condition des femmes en milieu rural est difficile. Sans doute, comme toutes 
les autres femmes du village, Christine se lève dès l’aube, aide la journée aux champs au moment 
des fenaisons et des récoltes, s’occupe de la maisonnée, des enfants et des anciens, prépare les 
repas et raccommode le linge, assiste aux offices religieux et entretient le potager et une basse-
cour qui nourrissent la famille (KIEFFER, 2008). Peut-être y a-t-il une vache dont elle trait le 
lait et des chevaux pour le labour, mais l’absence de documents notariés et l’impossibilité 
d’accéder à l’Enregistrement laissent ces hypothèses en l’état. 
 
 

 
 
 
119 AD 57  Berthelming,9NUM/69ED1E1 folio  

Quelques années plus tôt....  
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La famille de Christine : parents et fratrie 

• La mère de Christine, Anne Christine EYLER est née à une date inconnue et à ce jour son 
décès n’a pu être identifiée dans les délais impartis. Recherche à poursuivre. Les registres 
paroissiaux de Berthelming permettent d’identifier 7 enfants, mais aucune trace de son 
mariage.  
J’élargis mes recherches sur les communes identifiées sur le terrier général de Bettborn 
et je trouve à Dolving, une sœur d’Anne Christine :  Une Catherine EYLER se marie à 
Dolving le 28 novembre 1728 et son acte de mariage mentionne qu’elle est la fille de Jean 
Henri MULLER et de Anne Christine EYLER. Catherine est donc la sœur de Christine, 
mais on ignore sa date et son lieu de naissance. 

• Aucun élément n’est trouvé à ce jour concernant le père de Christine, Jean Henri 
MULLER hormis qu’il est le mari d’Anne Christine et qu’ils ont eu ensemble 6 enfants au 
moins (cf. actes de baptême de leurs enfants). Plusieurs sont morts dans l’enfance, comme 
dans beaucoup de familles à cette époque. 

• A sa naissance en 1726, Christine a 1 frère ; 3 autres frères et 2 sœurs complètent ensuite 
la fratrie, tous nés et baptisés à Berthelming : 

- Stéphane, né le 20 mars 1724 (décès 3 septembre 1728) 120 
- Christine née en 1726 
- Antoine né le 4 septembre 1728 (décès 16 juin 1801) 121 
- Jean-Pierre né le 23 novembre 1730 (décès 19 mars 1751)122 
- Anne Marie née le 19 août 1733 18 avril 1735) 123 
- Anne Caroline née le 3 février 1736 124 
- Christophe né le 2 mars 1739 (décès 25 avril 1743) 125 

 
Un seul de ses frères vivra à l’âge adulte. Deux de ses frères et sœurs décèdent dans la 

toute petite enfance, un 3ème vers l’âge de 4 ans, et un 4ème vers 21 ans. Aucune information 
n’est trouvée à ce jour, concernant Anne Caroline.  

L’acte de baptême de Jean Pierre né en 1730, est rédigé et signé par un N. BLAISE prêtre 
de Bettborn et de Berthelming.  

                                
 

 
 
 
120 AD 57 Berthelming 9NUM/69ED1E1, folio 45 (décès : 69ED1E1 folio 72) 
121 AD 57 Berthelming 9NUM/69ED1E1, folio 72 (décès : 69EC1 folio 157) 
122 AD 57 Berthelming 9NUM/69ED1E1, folio 87 (décès : 69ED1E2 folio 72) 
123 AD 57 Berthelming 9NUM/69ED1E1, folios 107-108 (décès : 69ED1E1 folio 135) 
124 AD 57 Berthelming 9NUM/69ED1E1, folio 135  
125 AD 57 Berthelming 9NUM/69ED1E1, folio 160 (décès : 69ED1E1 folio 186) 
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4. Les enfants de François BLAISE et Christine 

Le couple a 9 enfants, 7 garçons et 2 filles, tous nés et baptisés à Bettborn : 
1) Antoine, né vers 1751 (date calculée à partir de l’acte décès - 1 décembre 1757) 126 
2) Catherine née le 22 septembre 1753 (décès le 25 octobre 1814) 127 
3) Christophe né le 13 juillet 1755 (décès le 22 octobre 1820) 128 
4) Antoine né le 11 février 1759 (décès le 5 décembre 1816) 129 
5) Sébastien né le 25 juillet 1762 (décès le 23 décembre 1764) 130 
6) Sébastien né le 31 mai 1766 (décès le 15 octobre 1829) 131 
7) Nicolas né le 31 mai 1766 (décès le 5 juillet 1843)  
8) Marie Élisabeth née le 22 janvier 1769 (décès le 26 juin 1793) 132 
9) Dominique né en 1771 - SOSA ; sa mère à 44 ans. 

Dans la fratrie, en plus des jumeaux, deux enfants « de remplacement » se remarquent :  
- Antoine (°vers 1751) décède en 1757. Le 1er garçon né juste après son décès prend 

son prénom (Antoine ° en 1759) 
- Sébastien (°1762) décède fin 1764 ; le 1er garçon né après son décès prend son 

prénom (Sébastien °1766). 
 
 
 
 
 
 
1. Antoine BLAISE & Marguerite LITTNER 

Antoine BLAISE est né et baptisé le 28 juillet 1675 à Imling, près de Sarrebourg,133.  
Il est le dernier né de la fratrie identifiée. 
Plus tard il épouse Marguerite LITTNER134 dont la date de naissance et les parents ne sont pas 
connus à ce jour. La naissance de leurs enfants à Bettborn tend à émettre l’hypothèse qu’ils ont 
dû se marier approximativement vers 1711 mais sans doute que Marguerite vient d’un autre 
village. Recherche à poursuivre ultérieurement. 

 
Le terrier général de Bettborn de 1727 fournit des indications complémentaires, 

mentionnant parmi les propriétaires, Antoine BLAISE, maire moderne et sa femme Marguerite 
LITTNER, sœur de Claude LITTNER 135. 

 
 
 
126 AD 57 Bettborn 9NUM/74ED1E1, folio 15 
127 AD 57 Bettborn 9NUM/74ED1E1, folio 2 (et acte de décès AD 57 Bettborn 74ED1E1, folio 250) 
128 AD 57 Bettborn 9NUM/74ED1E1, folio 4 (acte de décès AD 57 Bettborn 74ED1E1, folio 20) 
129 AD 57 Bettborn 9NUM/74ED1E1, folio  (acte de décès AD 57 Bettborn 74EC1, folio 16) 
130 AD 57 Bettborn 9NUM/74ED1E1, folio 38  (acte de décès AD 57 Bettborn 74ED1E1, folio46) 
131 AD 57 Bettborn 9NUM/5E53, folio 15 (acte de décès ) 
132 AD 57 Bettborn 9NUM/5E53, folio 37 (acte de décès  : AD 57 Bettborn 74ED1E1, folio) 
133 AD 57 Imling, 9NUM/349ED/GG1, folio 11 
134 Source : Plaids annaux de Bettborn référencés ci-après 
135 AD 54 Plaids annaux de Bettborn - B 11774, consulté en salle des archives 

Antoine BLAISE & Marguerite LITTNER 

Jumeaux 
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A cette date le couple est donc déjà marié. Antoine est identifié maire de Bettborn mais 
on ignore depuis quand et pour combien d’années. Marguerite est la sœur de Claude LITTNER 
sans que l’on sache s’il y a d’autres frères et sœurs, ni l’âge de ce Claude dont, pour le moment, 
les registres ne donnent pas plus de réponse. 
 
2. Les enfants d’Antoine BLAISE et Marguerite  

Le couple aura 5 enfants  
• Henri né vers 1711 
• François né en 1715 (naissance calculée)  
• Nicolas pas de date de naissance connue mais un mariage le 3 septembre 1754136 à 

Bettborn avec Christine EYLER 
• Sébastien (naissance calculée) vers 1721 
• Christophe naissance vers 1731 

 
 
 
 
 
 
1. Antoine BLAISE & Catherine PIERRON  

Les parents d’Antoine BLAISE et de Catherine PIERRON n’ont pu être identifié dans 
cette recherche. Il en est de même pour la date de naissance de Catherine.  Antoine est né vers 
1645  

En consultant le registre paroissial d’Imling à la date du 12 février 1681, un acte de 
mariage du Jean HOMMAN et d’Anne PIERRON, mentionne que le témoin est Antoine BLAISE, 
régent des écoles à Imling (photo et transcription fin du § suivant) Il serait possible qu’il y ait un 
lien de parenté entre Anne PIERRON et Catherine PIERRON, mais à ce jour rien ne permet 
encore de l’établir. 
 

Antoine BLAISE et Catherine décèdent à une date inconnue mais avant le 27 avril 1741, 
et sont inhumés à Bettborn comme le précise le testament du frère d’Antoine, Nicolas BLAISE, 
curé137. Le détail du testament fait l’objet du point 3. 
 
2. Les enfants d’Antoine BLAISE et Catherine PIERRON 

Grâce au testament de Nicolas BLAISE et aux indications qu’il donne sur ses légataires, la 
parenté est établie avec certitude comme le prouvent les actes de baptême trouvés (Cf. Annexe 
11 - Actes de baptême). Le couple aura 4 enfants recensés à ce jour : 

• Nicolas, né et baptisé le 31 mars 1665 à Imling138 

 
 
 
136 AD 57 Bettborn 9NUM/74ED1E1, folio 7 
137 AD 54 8B136, consulté en salle des archives 
138 AD 57 Imling, 9NUM/349ED/GG1, folio 11 

Antoine BLAISE & Catherine PIERRON 
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• Catherine, née et baptisée le 18 juin 1667139 à Imling (décès le 27 septembre 1741 à 
Xouaxange140) La signature de Catherine, en tant que marraine, figurant dans les 
registres paroissiaux souligne qu’elle est instruite et qu’elle maîtrise l’écriture ce qui est 
rare à cette époque en milieu rural. 

• Anne, née vers 1670. Elle décède le 27 juin 1696 à Eich (Réding, près de Sarrebourg). 
L’acte stipule qu’elle est femme de Jean POIROT meunier d’Eich. En remontant quelques 
années le registres de Réding, le 2 mai 1694 à Eich (Réding) est baptisé leur fils Jean 
Nicolas ; il a pour parrain son oncle Nicolas BLAISE chanoine de l’église collégiale de 
Fénétrange141. Il n’y a pas d’autres enfants identifiés. 

• Antoine né en 1675 
 

 
Transcription 

[1] [1694] 

[2] Registre des Baptémes, Mariages & Sépulture pour la Paroisse de Réding 
[3] contenant chacun deux feuillets, pour l'année 1694, Cotté, Paraphé 
[4] par premier, & dernier, par le Commis du Sieur Henri Bailly chargé par SA 
[5] MAJESTE du Recouvrement de la Finance desdits Registres Ce hui dim 
[6]  Jour du mois de ... 1694. Premier, à la ligne l'an 1694. PREMIER, 
 
[7]  L’an 1664 le 2e may je soussigné curé de  

 
 
 
139 AD 57 Imling, 9NUM/349ED/GG1, folio 11 
140 AD 57 Xouaxange, 758 ED1E2, Folio 63 
141AD 57 Réding, 9NUM/570EC1, folio 1 

Copyright ARCHIVES DEPARTEMENTALES de la MOSELLE                    Image : 1   Cote : 9NUM/570EC1 

ARCHIVES DEPARTEMENTALES de la MOSELLE 16/08/2022
Page 1/1
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[8] Réding ay baptisé le fils de Jean Poirot et Anne 
[9] Blaise d’Eich ses père et maire mairez par ensemble auquel on a impose  
[10] le nom Jean Nicolas Le parrain a esteMess[]re Nicolas Blaise Chanoine  
[11] de l'Eglise Collégiale de fenestrange et Curé de Bettborn et Berthelming 
[12] La marraine Barbe Grosse d’Eich qui ont signé avec moi susd[dit]Curé 
 
[13] Pistor     142 la marque N : Blaise Chanoine 
[14] Curé de Reding de Barbe Grosse de fenestrange 

 
 

Maître d’école, Antoine instruit ses enfants ; dans les registres paroissiaux, la signature 
de sa fille Catherine, en tant que marraine, souligne sa maîtrise de l’écriture ce qui est rare à 
cette époque en milieu rural. 
Sa profession laisse à penser que ses parents ont veillé à son instruction ainsi qu’à celle de ses 
frères et sœurs. Bien que l’on ignore tout de son milieu d’origine et du niveau social de ses 
parents, on remarque que la fratrie instruite ; son frère Nicolas entré dans les ordres a lui-même 
assumé des responsabilités et mis en place une école. 
Toutes les générations signent. 
Le nom de plusieurs BLAISE est mentionné dans ce registre paroissial d’Imling : aux 
baptêmes des enfants d’un couple, Barthélémy TALON et Marguerite TOUSSAINT, sont 
mentionnés143 sur la même page « le 5 août 1668, Nicolas BLAISE parrain de Nicolas TALON ; 
le 28 octobre 1662, une Odile BLAISE est marraine d’Odile TALON ; et le 2 août 1668, Antoine 
Blaise d’Imling, parrain d’Antoine TALON.   
Sont-ils apparentés à Antoine (frère/sœur, oncle, tante, cousins, ... ? Imling est-il le village 
d’origine des Blaise ? Il n’est pas possible dans les délais impartis de pousser d’avantage les 
recherches (la piste est à poursuivre). 

 
 
 
142 Signatures 
143 AD 57 Imling, 9NUM/349ED/GG1, folio 8 
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3. Nicolas BLAISE, curé  

La consultation des archives départementales de Nancy livre une pépite après le terrier de 
Bettborn : Le testament de Nicolas BLAISE, curé 144. Ce testament est un «graal» pour cette 
recherche et à titre personnel.  

 

Testament du Sieur Nicolas BLAISE 

Le 21 avril 1741, Nicolas BLAISE rédige son testament tel que suit : 
 
 

Nicolas BLAISE souhaite que son corps repose dans l'église de Bettborn.  
 
« Je lègue : 
 

-  200 écus d'argent à mes confrères pour dire les messes pour le repos de mon âme, 
- 50 écus pour entretenir une lampe ardente à l'église de Xouaxange 
- 100 écus pour l'entretien d'une lampe perpétuelle à l'église de Bettborn 
- 100 écus pour payer l’écolage de 7 enfants pauvres de Bettborn 
- 20 écus pour les pères Capucins de Sarrebourg 
- 20 écus pour les pères Cordeliers de Sarrebourg 
- 61 écus pour des messes d'anniversaire qui seront dites pour Antoine BLAISE et 

Catherine Pierron, mes parents enterrés à bettborn 

 
 
 
144 AD 54 8B136, en salle des archives 

 
Regitre paroissial IMLING 

 
L’état du registre paroissial d’Imling (cote 
9NUM/349ED/GG1), heureusement numérisé (ce qui 
permet sa consultation) complique la recherche : 
lacunaire, très mauvais état, actes barrés, ... L’année 
1647 passe à 1666 (photo ci-jointe). Les années se 
chevauchent, certaines reviennent pour s’intercaler. 
On peut supposer que le curé, peu rigoureux, ne les a 
pas rédigés dans l’ordre chronologique de 
survenance...  
 

Pour une raison ignorée, la fratrie BLAISE est 
recopiée par le curé sur une même page. 
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- 15 écus pour Catherine Parmentier, ma nièce pour les bons soins qu'elle m'a prodigués 
- 6 écus à ma nièce Catherine Blaise et à Madeleine Blaise mon arrière-nièce 
- 5 écus à ma nièce Élisabeth Blaise et à Christine Blaise mon arrière-nièce 
- un enclos au curé de Bettborn qui me succéderont 
- 40 écus pour dire une messe chaque premier vendredi du mois selon le testament fait par 

mon père en 1704, en mémoire de la Passion de Notre Seigneur Jésus-Christ. 
- Le jour de mon enterrement, on distribuera du pain aux pauvres  
- 2 écus à chacun de mes neveux de Xouaxange, et autant à mes neveux de Bettborn 
- 2 écus à Jean-Jacques EYLER, époux de Marie Madeleine son arrière-nièce 
- 9 louis d'or à la Confrérie du Saint Sacrement de Sarrebourg, où j'ai l'honneur d'être 

inscrit 
- 2 écus à la confrérie de Molsheim 
- Mon neveu, Nicolas POIROT est désigné pour exécuter mes dernières volontés, ainsi que 

Nicolas WANONCLE, curé de Fénétrange et Sébastien HARBOUE, curé de Sarrebourg. 
- Mes héritiers universels : mon frère Antoine de Bettborn, ma sœur Catherine BLAISE 

veuve de Nicolas Parmentier de Xouaxange, et Nicolas POIROT de Hoste, fils de Jean 
POIROT défunt d’Anne Barbe BLAISE, ma sœur. » 

 
 
 

A partir des (riches) indications qu’il contient, l’exploration dans les registres paroissiaux 
reprend en priorisant les communes citées pour parvenir au fur et à mesure à la résolution de 
bien des interrogations restées jusque-là en suspend. Nicolas BLAISE, « le curé », est donc avec 
certitude, le frère du dernier aïeul établi pour Michel BLAISE, (Antoine BLAISE). Les recherches 
ont été minutieuses et sur des registres le plus souvent très difficiles à lire... mais la récompense 
était au bout du chemin... 
En premier lieu, les recherches sont axées sur ses neveux et nièces héritiers à partir des 
indications. Elles permettent de les identifier et de les relier à l’arbre généalogique ainsi qu’à 
d’autres personnages ayant le même patronyme mais n’ayant pu être rattachés jusque-là.  
La découverte dans le registre paroissial d’Imling des 3 actes de baptême (des frères/sœurs 
Nicolas, Catherine, Antoine, recopiés et regroupés par le curé est inespérée Cf. Annexe 11). 
Surtout au vu de ce qui est évoqué et illustré ci-dessus (cf.fin du point 2). D’autant que l’écart 
d’âge des baptisés est au total de presque 10 ans... Le fait que le curé ait pris soin de les regrouper 
(rien de similaire dans tout le registre consulté) amène à quelques suppositions : il n’y a sans 
doute pas eu d’autres enfants nés vivants à Imling, ni entre les 4 enfants identifiés ; la famille 
pourrait jouir d’une certaine position sociale dans la paroisse, ou alors procure de très généreux 
dons, ...  

Si la date de décès des parents, Antoine BLAISE et Catherine PIERRON, n’est pas connue, 
on sait avec certitude qu’ils sont décédés avant la date de rédaction du testament et qu’ils sont 
inhumés à Bettborn.  

On décèle au travers de ses dernières volontés, son souci de veiller à l’éducation des plus 
pauvres. Le testament et les informations identifiées jusqu’ici laissent entrevoir que Nicolas 
BLAISE devait avoir une certaine position dans le clergé (au vu de son titre de Chanoine de la 
collégiale de Fénétrange, de son appartenance à la Confrérie du Saint Sacrement de Sarrebourg, 
et des responsabilités repérées au travers des quelques sources approchées jusque-là). Il y a là 
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matière à mener une recherche très approfondie dans les archives de la cure de Bettborn, de 
Berthelming et de Fénétrange où il a exercé ainsi que dans les fonds du clergé. Impossible à 
mener dans les délais impartis, un long travail m’attend à l’issue de ce DU... 

Ce qui est certain, c’est que la famille BLAISE devait jouir d’une certaine notoriété sur le 
secteur puisqu’il est établi que le père, Antoine mari de Catherine PIERRON étant maire de 
Bettborn145 (même si le métier de l’époque n’a rien de comparable avec celui d’aujourd’hui), le fils 
Nicolas, curé de Bettborn, Berthelming et chanoine de Fénétrange, et enfin le dernier fils 
Antoine, époux de Marguerite LITTNER, maître d’école d’Imling.  

On peut enfin remarquer une aisance dans le style employé et qui tend à corroborer 
l’hypothèse que les parents devaient eux-mêmes avoir une certaine éducation (ou les moyens de 
faire éduquer leurs enfants), voire un certain statut social. 
Les archives délivrent une dernière information ; le testament a été ouvert après sa mort 
survenue le 16 avril 1749.  
 
 
 
 
  

 
 
 
145 Cf. source Plaids annaux déjà citée au chapitre 3 Bettborn 
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4. Patrimoine bâti et foncier de la famille BLAISE en 1822 

Avant de poursuivre la généalogie descendante de Michel, un état des propriétés est proposé 
ici puisque tous les ascendants sont identifiés. Consultable en ligne, le plan cadastral de Bettborn 
est réalisé par M. CHEVALIER, géomètre (échelle est au 1/1250)146. Le tableau d’assemblage du 
plan cadastral et parcellaire de la commune est terminé sur le terrain en 1812 ; l’état de 
classement des propriétés bâties est arrêté et certifié le 25 juillet 1813. 
Le plan comporte 14 vues : plan minute, tableau d’assemblage, les 5 sections (A-E)147 : section A, 
dite « Ang Beittelberg » ; B, dite « des Bois » ; C, dite « Hunds Berg » ; D, dite du « Wendl » ; E, dite « du 
village »).  

En salle de lecture des AD 57, la consultation du plan cadastral148, peut nous renseigner sur 
les propriétés bâtis et foncières de la famille BLAISE vivant à cette époque au village. Les 
matrices ne sont pas consultables (mauvais état), mais l’état de classement indique le nom de 
chaque propriétaire et son métier, le n° de la parcelle et celui du classement, la nature des 
propriétés, et pour les propriétés bâties le net imposable, le nb de portes et de fenêtres, ....  
 

 
Fig. 15. Bettborn. Plan cadastral 1812-1813 - État de classement, section E, propriétés bâties. Source AD 57, cote 30P72 

 

 
Fig. 16 Bettborn, plan cadastral 1812-1813 – section C, Propriétés foncières. Source AD 57, cote 30P72 

 
 
 
146 Source : AD 57 en ligne - plan cadastral de Bettborn 35P72, consulté le 20 mai 2022 
http://num.archives57.com/visualiseur/index.php/docnumViewer/calculHierarchieDocNum/717342/716964:718887:7
17342/900/1440 
147 Les sections A et C sont sous divisées en 4 planches (A1 à A4 ; C1 à C4). La section D est sous divisée en 3 planches 
(D1 à D3). 
148 Source : AD 57, salle de lecture, Bettborn, plan cadastral, Registre cote 30P72. 
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Þ Le contenu des sections n’est pas classé par ordre alphabétique et, dans l’état d’une 

section, un nom de famille peut revenir plusieurs fois à différents endroits du registre.  
Þ L’ensemble des documents des sections B à E fait l’objet d’un relevé systématique de tous 

les individus dénommés BLAISE, ainsi que la taille et la nature de la parcelle attribuée.  
Il en résulte une liste de 10 familles BLAISE propriétaires à Bettborn.  
N.B. Le travail d’assemblage des données et le résultat présenté plus bas n’intègre pas la 
section A, très volumineuse, qui n’a pu être analysée à ce jour en raison des délais 
impartis. 

Þ Prenant en compte le repère temporel de la date du plan, l’indication du métier et celle de 
l’état civil pour les non mariés (mention « fille » ou « garçon »), la comparaison de ces 10 
individus avec ceux de la généalogie BLAISE établit qu’ils sont tous descendants de 3 fils 
de François BLAISE et Christine MULLER son épouse (cf. Tableau Fig. 4.   Famille 
BLAISE. Tableau nominatif des propriétaires). Une double vérification par les tables 
décennales de Bettborn confirme l’absence d’homonyme.  

 
 
 
 
 
 
 
 

1) Identification des 10 propriétaires présents dans l’arbre généalogique 
 

 

BLAISE Antoine x LITTNER Marguerite 
 

 

Enfants B. François (1715-1798) 
X MULLER Christine 

B. Nicolas (1715-1797) 
X EYLER Christine 

B. Sébastien (c)1721-1776) 
X DITSCH Christine 

 
 
Petits 
enfants 
 

 
 

 
B. Dominique, tonnelier 

B. Nicolas, cordonnier 

B. Antoine, prop. manouv.  
B. Sébastien, cultivateur 

B. Christophe, manouvrier 

 
B. Antoine, tailleur d’habits 

 
B. Marguerite, fille  

B. Jacques, cultivateur 

B. Nicolas cultivateur 

B. Sébastien, garçon 

Fig. 3.   Famille BLAISE. Tableau nominatif des propriétaires (avec code couleur d’identification pour la carte ci-dessous) 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 55 

2) Section E : section E (village) avec indication des propriétaires dénommés BLAISE. 
 

 
Fig. 4. Cadastre de Bettborn, section E dite du Village avec indication des parcelles des propriétaires BLAISE 

 
 
 
 
 
 
 Source de la figure 5 – Cadastre de Bettborn 149. 
 

3) Résultat par section 
Þ Section E « dite du village »  

o Propriétés bâties sont identifiables sur le plan avec les codes couleur proposés fig.4  
o Propriétés foncières (terres cultivables, jardin, pré, emplacement de bâtiment, ...) : 

 

 
 
 
149 Source : AD 57 - plan cadastral de Bettborn 35P72, consulté le 20 mai 2022 
http://num.archives57.com/visualiseur/index.php/docnumViewer/calculHierarchieDocNum/717342/716964:718887:7
17342/900/1440 
 

Légende des indications ajoutées sur la carte 
Þ Propriétés bâties : parcelles entièrement colorées 
Þ Propriétés foncières : parcelles en pointillés de couleur 
Þ Bâtiments de la commune 

- Église (parcelle n°177) 
- Presbytère (parcelle n°46) 

Cette maison est d’une classe supérieure aux 6 autres 
de la commune. 

- École (parcelle n° 178) 
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a) Descendance de François,  

- B. Sébastien cultivateur : 1,6 are de pré ; 20,86 ares de jardin (7 parcelles) ; 1,4 are 
(emplacement de maison) 

- B. Christophe, manouvrier : 7,23 ares de jardin (4 parcelles) ; 1,7 are (emplacement de 
bâtiment)  

- B. Nicolas, cordonnier : 3,7 ares de jardin (2 parcelles) 
- B. Antoine manouvrier : 8,9 ares de jardin (2 parcelles) ; 1,33 are (emplacement de maison)  
- B. Dominique : 0,92 are de jardin ; 0,77 are (emplacement de maison)  

b) Descendance de Nicolas (frère de François et Sébastien) 
- B. Antoine, tailleur d’habits : 3,2 ares de verger ; 8,3 ares de jardin (3 parcelles) ; 1,6 are 

(emplacement de maison) ; 4,1 ares de pré (2 parcelles) 
c) Descendance de Sébastien (frère de François et Nicolas) 

- B. Nicolas cultivateur : 38,4 ares de jardin (8 parcelles) ; 12,8 ares de pré (2 parcelles) ; 10,9 
ares (2 chennevières) ; 2,4 ares de verger ; 3,7 are (emplacement de maison)  

- B. Jacques, cultivateur : 34,94 ares de jardin (8 parcelles) ; 9,2 ares de pré ; 4,9 ares et 2,8 
ares (2 emplacements de maison) ; 4 ares de verger ; 2,2 ares de chennevières  

- B. Sébastien garçon : 0 
- B. Marguerite, fille : 2,85 ares de jardin ; 7,2 ares emplacement de maison  

 

Þ La section B, dite des « Bois » (8 propriétaires BLAISE)  
- B. Sébastien cultivateur : 33,1 ares (3 parcelles) - Terres cultivables 
- B. Christophe, manouvrier : 16,2 ares (1 parcelle) - Terres cultivables 
- B. Nicolas, cordonnier : 33,9 ares (2 parcelles) - Terres cultivables et 6,2 ares de pré 
- B. Antoine, manouvrier : 12,8 ares (1 parcelle) - Terres cultivables et 15,4 ares de pré 
- B. Antoine, tailleur d’habits : 131,1 ares (4 parcelles) - Terres cultivables 
- B. Sébastien garçon : 105,7 ares (4 parcelles) - Terres cultivables 
- B. Nicolas cultivateur : 181,8 ares (9 parcelles) - Terres cultivables 
- B. Jacques, cultivateur : 27,1 ares (1 parcelle) - Terres cultivables 

 

Þ La section C, dite « Hunds Berg » (9 propriétaires BLAISE) 
- B. Antoine, manouvrier : 35,4 ares (2 parcelles) - Terres cultivables  
- B. Nicolas, cordonnier : 14,5 ares (1 parcelle) - Terres cultivables  
- B. Sébastien cultivateur : 111,8 ares (7 parcelles) - Terres cultivables et 8 ares de pré 
- B. Christophe, manouvrier : 48,7 ares (3 parcelles) - Terres cultivables 
- B. Antoine, tailleur d’habits : 71,6 ares (4 parcelles) - Terres cultivables 
- B. Nicolas cultivateur : 240,6 ares (12 parcelles) - Terres cultivables 
- B. Jacques, cultivateur : 123,5 ares (6 parcelles) - Terres cultivables et 50 ares de pré 
- B. Sébastien garçon : 38,4 ares (2 parcelles) - Terres cultivables 
- B. Marguerite, fille : 9,8 ares (1 parcelle) - Terres cultivables 
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Total des propriétés foncières pour l’ensemble des sections : B à E 150 (10 propriétaires BLAISE) 151 

- B. Antoine, manouvrier : 48,2 ares (3 parcelles) - Terres cultivables ; 15,4 ares de pré (1 parcelle) ; 8,9 
ares de jardin (2 parcelles) ; 1,33 are (emplacement de maison).  

- B. Dominique : 0,92 are de jardin (1 parcelle) ; 0,77 are (emplacement de maison).  
- B. Nicolas, cordonnier : 48,4 ares (3 parcelles) - Terres cultivables ; 6,2 ares de pré (1 parcelle) ; 3,7 

ares de jardin (2 parcelles).  
- B. Sébastien cultivateur : 151,8 ares (11 parcelles) - Terres cultivables ; 9,6 ares de pré (2 parcelles) ; 

20,86 ares de jardin (7 parcelles) ; 1,4 are (emplacement de maison).  
- B. Christophe, manouvrier : 64,9 ares (4 parcelles) - Terres cultivables ; 7,23 ares de jardin (4 

parcelles) ; 1,7 are (emplacement de bâtiment).  
- B. Antoine, tailleur d’habits : 202,7 ares (8 parcelles) - Terres cultivables ; 4,1 ares de pré (2 parcelles) 

; 8,3 ares de jardin (3 parcelles) ; 83,2 ares de verger ; 1,6 are (emplacement de maison).  
- B. Nicolas cultivateur : une maison ; 422,4 ares (21 parcelles) - Terres cultivables ; 38,4 ares de jardin 

(8 parcelles) ; 12,8 ares de pré (2 parcelles) ; 10,9 ares (2 chennevières) ; 2,4 ares de verger ; 3,7 ares 
(emplacement de maison). 

- B. Jacques, cultivateur : une maison ; 192,2 ares (10 parcelles) - Terres cultivables 34,94 ares de jardin 
(8 parcelles) ; 59,2 ares de pré (2 parcelles) ; 4,9 ares et 2,8 ares (2 emplacements de maison) ; 4 ares 
de verger ; 2,2 ares de chennevières ;  

- B. Sébastien, garçon : 144,1 ares (6 parcelles) - Terres cultivables. 
- B. Marguerite, fille : 9,8 ares (1 parcelle) - Terres cultivables ; 2,56 ares de jardin (1 parcelle) ; 7,2 ares 

(emplacement de maison).  
- B. Nicolas cultivateur : une maison ; 422,4 ares (21 parcelles) - Terres cultivables ; 38,4 ares de jardin 

(8 parcelles) ; 12,8 ares de pré (2 parcelles) ; 10,9 ares (2 chennevières) ; 2,4 ares de verger ; 3,7 ares 
(emplacement de maison). 

- B. Jacques, cultivateur : une maison ; 192,2 ares (10 parcelles) - Terres cultivables 34,94 ares de jardin 
(8 parcelles) ; 59,2 ares de pré (2 parcelles) ; 4,9 ares et 2,8 ares (2 emplacements de maison) ; 4 ares 
de verger ; 2,2 ares de chennevières ;  

- B. Sébastien, garçon : 144,1 ares (6 parcelles) - Terres cultivables. 
- B. Marguerite, fille : 9,8 ares (1 parcelle) - Terres cultivables ; 2,56 ares de jardin (1 parcelle) ; 7,2 ares 

(emplacement de maison).  
 

.    Bettborn, section A 

 
 
 
150 Section A (non dépouillée à ce jour). 
151 AD 57, Salle des archives, Plan cadastral de Bettborn, Cote 30 P 72 : Section B (folios 1 à 9). Section C (folios 1 à 11). 
Section D (folios 1 et 2). Section E (folios 1à 6 - prop bâties ; folios 1 à 11 - prop foncières). 
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5. Arbre généalogique - Ascendance agnatique de Michel BLAISE 
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Rappel de la descendance de Michel et Marie Barbe (12 enfants) : 
 

Michel BLAISE (1803-1869) 
fils de Dominique BLAISE (1771-1834) et de Marguerite DIDIER (1774-1861) 

ép. Marie-Barbe DESSINGER (1807-1876) 
  
   

6 enfants 
décédés 

Jean 
(1833-
1842) 

 

           Elisabeth 
 (1831) 

 
 
 

Pierre 
 (1835) 

 
 

Dominique 
 (1836) 

 
 

Antoine 
 (1839) 

ép. Marie-Anne 
FREDERIC  

Marie      Catherine     
 (1843)         (1844) 
 
 

Catherine 
 (1845) 

 
  
 

5 enfants décédés : 
Jean (1833-1842) 
Anne Baptiste (1839-1839)  
Marie Catherine (1840 1840) 
NN (1841)  
NN (1850) 

 
 
 
 

1. Antoine 

Le 8 mars 1939 à Bettborn, son père Michel, 35 ans et tonnelier, déclare à l’officier d’état 
civil la naissance de jumeaux152 : Antoine et Anne Baptiste nés de lui et de son épouse âgée de 32 
ans. Anne Baptiste lui survit très peu de temps et décède 3 semaines plus tard (source cf. ch.2). 
Il est le 4ème garçon de la fratrie et n’a que 4 ans d’écart avec son frère aîné Pierre et 3 ans avec 
Dominique. Six sœurs suivront sa naissance (2 nées sans, une décédée à 3 mois et Catherine née 
en 1844 dont la recherche n’a pas permis d’établir qu’elle a vécu au-delà de l’enfance (cf. ch. 2 
Union BLAISE-DESSINGER). 

Journalier, Antoine a probablement eu une vie de condition modeste. Aucun élément sur 
son parcours de vie ou relatif à une période militaire, à son patrimoine (héritage, acquisition, 
hypothèque), ..., ne nous est parvenu (cf. Journal de bord en annexe 2). Il a 30 ans lorsque son 
père décède et 37 ans au décès de sa mère (source : cf. ch2). 

 
A 25 ans, Antoine s’unit avec Marie Anne FREDERIC le 21 février 1865 à Oberstinzel 153. 

Plus tard, après la naissance de leurs enfants, il est impossible de situer le décès d’Antoine dans 
les délais impartis pour ce travail ; et ce, malgré une recherche élargie dans les TD des communes 
aux alentours et de la consultation des sites généalogiques déjà mentionnés. Recherches à 
poursuivre. 

 
 
 
152 AD 57 Etat civil Bettborn 9NUM 74C 2 Folio 115 
153 Archives communales de Bettborn, Etat civil, Registre des mariages 1865, acte numéro 2 

C. Descendance de Michel BLAISE & Marie Barbe DESSINGER 

Antoine BLAISE & Marie Anne FREDERIC 
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2. Marie Anne FREDERIC 

A Oberstinzel, Marie Anne nait à 23 heures le 15 août 1843, jour de l’Assomption154. Fête 
religieuse importante, la messe est célébrée en grande pompe en l’honneur de la Vierge Marie, 
suivie d’une procession à travers tout le village. Cet évènement a peut-être inspiré les parents 
dans le choix du prénom de leur fille, considérant qu’elle serait ainsi sous la protection de la 
Vierge. A sa naissance, son père est âgé de 61 ans et sa mère de 36 ans. On peut supposer que 
Marie Anne a dû travailler pour faire vivre la famille puisque parmi les actes relevés et cités 
dans cette partie, il est mentionné qu'elle est journalière, comme Antoine. 
 
3. Mariage d’Antoine BLAISE & de Marie Anne FREDERIC 

Le 21 février 1865 à Oberstinzel, jour du mariage, 155, les parents d’Antoine, Michel BLAISE 
et Marie Barbe sont présents ainsi que la mère de l'épouse, Marie LANG. Le père de la mariée 
est décédé comme l’indique l’acte de mariage (profession, date et le lieu de décès sont précisés). 
Marie-Anne à 22 ans lorsqu'elle épouse Antoine Blaise.  

 
Sont témoins :  
• Dominique BLAISE, 32 ans journalier et jean BLAISE 29 ans, tous 2 frères du marié et 

demeurant à Bettborn, 
• Michel BLAISE père de l'époux,  
• Nicolas BLAISE beau-frère de l'épouse et demeurant à Oberstinzel.  
Les époux et les témoins signent à l’exception des 2 mères des mariées qui déclarent ne pas 
savoir signer.  

 
La famille de Marie Anne : parents et fratrie 

• Le père de Marie Anne, Mathis FREDERIC est tisserand né le 14 décembre 1781 à 
Oberstinzel ainsi que le stipule son acte de mariage156 du 16 novembre 1842 à Oberstinzel, avec 
Marie LANG âgée de 26 ans. Il est mentionné qu’il s’agit d’un second mariage (date et lieu 
précisé). 

 

Précédemment, le 16 mai 1809, Mathis s’est marié avec Catherine FOURMANN à l'église de 
Langatte (57). De leur union qui a duré 32 ans, sont nés :  
- Joseph, le 3 mars 1810 à Langatte157, 
- François, le 12 décembre 1813 à Langatte 158,  
- Anne, le 21 février 1821 à Oberstinzel159, au lieu-dit moulin de Sarreck. 
Catherine, son épouse, décède le 22 février 1842 à Oberstinzel 160. 

 
 
 
154 Archives communales d’Oberstinzel, Etat civil, Registre des naissances 1843, acte n°2 
155 Source déjà citée 
156 AD 57 Oberstinzel, Registre paroissial, 9NUM/378EC1, folio 195 
157 AD 57 Langatte, 9NUM/378EC1, folio 210 
158 AD 57 Langatte, 9NUM/378EC2, folio 20 
159 AD 57 Oberstinzel, 9NUM/522EC3, folio 118 
160 AD 57 Oberstinzel, 9NUM/522EC5, folio 237  
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Mathis, veuf depuis 8 mois, épouse en secondes noces le 16 novembre 1842 Marie LANG, 35 ans, 
dont il aura 9 mois plus tard un dernier enfant, Marie Anne161. Sept ans après, le 24 mai 1850, il 
décède à Oberstinzel162.  

 
• La mère de Marie Anne, Marie LANG, est née à Oberstinzel le 7 août 1807163.  
A 26 ans, Marie LANG accouche d’un enfant naturel au domicile de ses parents. Le grand père 
de l’enfant, Louis LANG, demeurant à Oberstinzel, déclare la naissance de sa petite fille 
Marguerite née le 27 mars 1834164 (Marguerite décède dans la même commune le 22 avril 1867, 
à 33 ans165). Marie LANG est décédée à une date qui n’est pas à ce jour identifiée. 
 
• A sa naissance en 1843, Marie Anne a une sœur, Marie LANG (°1834), et 3 demis frères/sœurs 

issus du mariage de son père Mathis FREDERIC avec Catherine FOURMANN.  
 

4. Les enfants de Antoine BLAISE et Marie Anne FREDERIC 

Le couple a 7 enfants, 4 garçons et 3 filles : 
• Nicolas, né le 3 janvier 1866 à Oberstinzel (décès le 31 janvier 1869, Bettborn) 166 
• Catherine née le 17 juin 1867 à Oberstinzel 167 (décès le 16 août 1913, Oberstinzel) 168 
• Marguerite née le 6 janvier 1869 à Oberstinzel169  
• Nicolas, né le 15 décembre 1870170 à Oberstinzel 
• Martin né le 5 octobre 1874 à Sarrebourg, Hoff171 (décès le 5 juillet 1955 à Hesse)172 
• Michel Joseph, né le 2 mai 1883 à Oberstinzel173 , dit « Joseph » (mémoire familiale) 
• Marie né le 28 juillet 1886 à Oberstinzel174 

Marie Anne a 22 ans à la naissance du 1er enfant et 42 ans à la naissance du dernier. On observe 
une interruption des naissances pendant 9 ans, entre 1874 et 1883. S’agit-il d’enfants morts nés, 
de fausses couches, ou des raisons liée à l’éloignement de son époux (militaire ? travail ? ...). 
Aucune piste à ce stade ne permet d’émettre une hypothèse. Recherche à poursuivre. 
 

 
 
 
161 Source précédemment citée 
162 Archives communales de Bettborn, Etat civil, Registre des mariages 1865, BLAISE Antoine x FREDERCI Marie Anne, 
acte numéro 2 (mention du décès) 
163 AD 57 Oberstinzel Tables Décennales 9NUM/8E522, Folio 13 
164 AD 57 Oberstinzel, Reg Etat civil 522EC5, folio 109 
165 AD 57 Oberstinzel, Reg Etat civil 522EC5, folio 570 
166 AD 57 Oberstinzel, Reg Etat civil 522EC5, folio 606 (et décès même source et folio) 
167 AD 57 Oberstinzel, Reg Etat civil 522EC5, folio 564 
168 AD 57 Oberstinzel Tables Décennales 9NUM/8E522, Folio 70  
169 AD 57 Oberstinzel, Reg Etat civil 522EC5, folio 594 
170 AD 57 Oberstinzel, Reg Etat civil 522EC5, folios 617-618  
171 Source familiale, à confirmer par le registre des naissances de Sarrebourg 
172 Source : archives familiales D. Blaise – Archives familiales, Image mortuaire commémorative datée 
173 AD 57 Oberstinzel Tables Décennales Naissances 9NUM/8E522, Folio 55 
174AD 57 Oberstinzel Tables Décennales Décès 9NUM/8E522, Folio 55 
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Nicolas, 1er garçon né après le décès de son frère Nicolas en (1866 - 1869), est un « enfant de 
remplacement ». Il est choisi pour continuer la généalogie descendante se situe au milieu de la 
fratrie. 

Antoine BLAISE (1839-) 
fils de Michel BLAISE (1803-1869) et de Marie-Barbe DESSINGER (1807-1876) 

ép. Marie-Anne FREDERIC (1843-1907) 
  
            
   Nicolas       Catherine 
(1866-1869)       (1867-1913) 

  
 

Marguerite 
 (1869-1948) 

 

Nicolas 
 (1870-1956) 

 

Martin 
 (1874-1955) 

 

Joseph 
 (1883-) 

 

Marie  
(1886-1931) 

 
 
 
 
1. Nicolas BLAISE 

Nicolas débute sa vie en fin d'année, le 15 décembre 1870 à Oberstinzel175. Son père a 31 ans 
et sa mère 27ans, il a déjà 2 sœurs.  
Au cours de sa vie Nicolas est d’abord journalier, puis à la naissance de son premier enfant, il 
travaille en tant que garde forestier. Plus tard, après s’être s’installé au village de Hesse (7 kms 
de Sarrebourg) il exerce en tant que carrier comme l’indiquent les actes de naissance de ses 
enfants. 
 
2. Marie Eugénie GERARD 

Marie Eugénie voit le jour en plein été et 2 sœurs attendent son arrivée. Elle nait à Hesse, le 
mardi 3 août 1875176. La naissance se déroule au domicile de ses parents Jean-Pierre GERARD, 
29 ans et Marie DIMERT, 26 ans. 
Plus tard, Marie Eugénie n’aura que 18 ans lorsque son père décède.  
 
3. Mariage de Nicolas BLAISE & de Marie Eugénie 

Nicolas et Marie-Eugénie se marient un mardi, le 15 février 1898 à Hesse177, village natal 
de l’épouse.  Jean GALL et Victor MEUNIER sont leurs témoins et habitants de Hesse. NB. 
Période où tous les actes sont rédigés en allemand et ne contiennent que peu d’informations (cad 
mentions administratives obligatoires). 

 
 
 
175 AD 57 Oberstinzel Etat civil 9NUM/522EC5, folio 61 
176 Archives familiales D. Blaise : copie de l’acte de naissance N°2 de Marie Eugénie GERARD établi par la mairie de 
Hesse (Moselle) en 1950 
177 Archives familiales D. Blaise : Acte de mariage N°4 – original 1898 

Nicolas BLAISE & Marguerite GERARD 
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La famille de Marie Eugénie : parents et fratrie 

• Le père de Marie Eugénie, Jean-Pierre GERARD est manœuvre, originaire de Hesse. Il y 
nait le 17 mars 1846 à 19 heures178 comme le déclare son père François, et il sera l’aîné de 2 
autres frères. La famille GERARD est installée à Hesse depuis de plusieurs générations (en 
témoignent les actes détenus / non demandés dans ce travail). Son père François meurt à la 
maison alors que Jean Pierre n’est âgé que de 11 ans179. 

Le 24 octobre 1872, il épouse Marie DIMERT à la mairie de Hesse180 
Il décède le 22 janvier 1894, à 47 ans181 (acte en allemand) laissant une veuve et 5 

enfants dont trois âgés de 18, 11 et 6 ans. 
Aucun élément ne permet d’éclairer d’avantage son parcours ni de connaître ses biens 

(pour les motifs déjà évoqués). Recherche à poursuivre 
• La mère de Marie Eugénie, Marie DIMERT est née le 17 mars 1846 à Hesse. Elle a 17 ans 

lorsque naît sa 1ère fille Joséphine ; à sa naissance, celle-ci est déclarée par Jean-Pierre 
GERARD comme étant son enfant ; elle sera légitimée par le mariage de ses parents (acte 
déjà cité). Le couple aura 5 enfants. 

• Marie décède le 22 janvier 1894 à son domicile (Hesse) sans avoir été remariée 
 

A sa naissance Marie Eugénie a 2 sœurs, 2 frères naîtront plus tard, ils sont tous nés à Hesse : 
• Joséphine, née le 15 septembre 1866182  
• Marie-Augustine née le 15 août 1873183 (décès, 12 mars 1946184)  
• Marie Eugénie °1875 
• Charles né le 8 juillet 1883185 
• Célestin né le 16 février 1887186. Le 3 novembre 1918, Célestin est tué au cours d'un 

bombardement sur le quai de la gare de Sarrebourg, en service, à l'âge de 31 ans187. Son 
nom figure sur le monument aux morts de Hesse ; les faits sont relatés dans un article 
publié dans le bulletin municipal de village (source pré citée). 

Village rural à flanc de commune, Hesse est remarqué par sa magnifique église du 12e siècle. 
Une forêt domaniale importante alimente les scieries voisines et, du haut du village, la ligne 
bleue des Vosges se dessine parfaitement par temps clair. Le bas du village est traversé par le 
canal de la Marne au Rhin. 
 

 
 
 
178 AD 57 Hesse Etat civil 8E326EC3, folio 301 
179 AD 57 Hesse Etat civil 8E326EC3, folio 504 
180 AD 57 Hesse Tables Décennales Mariages 9NUM/326/3, Folio 88 
181 Archives familiales D. Blaise : copie de l’acte de décès de Jean-Pierre GERARD (acte n°13) établi par la mairie de 
Hesse (Moselle) en 1975 
182 Archives familiales D. Blaise : copie de l’acte de naissance de Joséphine GERARD (acte n°10) établi par la mairie de 
Hesse (Moselle) en 1977 
183 Archives familiales D. Blaise : copie de l’acte de naissance de Marie Augustine GERARD (acte n°11) établi par la 
mairie de Hesse (Moselle) en 1977 
184 Source : archives familiales (image pieuse de décès) et AD 57 Hesse Tables Décennales Décès 9NUM/326 
185 Source : archives familiales et AD 57 Hesse Tables Décennales Naissances 9NUM/326/3, Folio 99 
186 Source : archives familiales et AD 57 Hesse Tables Décennales Naissances 9NUM/326/3, Folio 99 
187 Source : Bulletin municipal de Hesse, n° 50 - Juillet 2016, page 70  



 64 

Célestin GERARD :                      
Fig. 17 Monument aux Morts de Hesse et plaque commémorative au dos de la stèle. 

4. Les enfants de Nicolas BLAISE & de Marie Eugénie 

• Eugène, né le 6 janvier 1899 à Maizières les Vic188 (57) 
• Marie née le 20 février 1904 à Hesse189 (décès à Sarrebourg 9 sept 1996190) 
• Juliette née le 10 septembre 1909 à Hesse191 (décès à Sarrebourg 23 février 1979)192 
• Lucien né le 10 novembre 1914 à Hesse193 (décès à Sarrebourg 15 juin 1975)194 

Les naissances sont espacées, et Marie Eugénie à 39 ans à son dernier enfant. 1914, la guerre 
est déclarée ; les registres des naissances témoignent de la baisse de la natalité pendant les 
années de guerre.  
 
Lucien détient un « Titres, homologations et services pour fait de résistance (cote GR 16 P 
62283). Le document n’est pas consultable en ligne ; la demande est en cours pour obtenir une 
copie du document 195.  
 
En 1852 la construction de la voie ferrée apporte à Sarrebourg et sa région un nouveau 
dynamisme et de l’emploi pour Eugène et Lucien ; quelques années plus tard, ils entrent tous les 
deux à la Société des Chemins de fer (future puis SNCF) ; Juliette est ouvrière à la filature tandis 
que Marie est verrière à Trois Fontaines (57). 

 
 
 
188 Archives familiales D. Blaise : acte de naissance original de BLAISE Eugène et livret de famille 
189 Archives familiales D. Blaise : Copie de l’acte de naissance n° 5 – BLAISE Marie 
190 Archives familiales D. Blaise : Copie Acte de décès n°5 – BLAISE Marie 
191 Archives familiales D. Blaise : Copie de l’acte de naissance n° 14 - BLAISE Juliette  
192 Archives familiales D. Blaise : copie de l’acte de décès n°64 – BLAISE Juliette 
193 Archives communales Hesse - Registre des naissances 1914 - acte de naissance n°11 
194 Archives familiales D. Blaise : copie de l’acte de décès n°155 – BLAISE Lucien 
195 Cf. Annexe 3, copie de la demande de communication. 
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Marie Eugénie décède le 28 novembre 1954 dans sa maison à Hesse196 ; Nicolas BLAISE 
s’éteint le 31 août 1956 à Hesse197.  
 

Eugène, l’ainé est choisi pour descendre la génération suivante. 
 

Nicolas BLAISE 
 (1870-1956) 

fils d'Antoine BLAISE (1839-) et de Marie-Anne FREDERIC (1843-1907) 
ép. Marie-Eugénie GERARD (1875-1954) 

  
        Eugène 

 (1899-1972)) 
Marie 

 (1904-1996) 
 

Juliette 
 (1909-1979) 

 

Lucien 
 (1914-1975) 

 

           
              Fig. 18 Marie-Eugénie BLAISE et ses enfants, 1913198 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
196 Archives familiales D. Blaise : Acte de décès n°23 – original 1954 
197 Archives familiales D. Blaise : Acte de décès n°11 – original 1956 
198 Archives familiales D. Blaise, photo 1813 

De gauche à droite : 
 

Juliette 4 ans, Eugène 14 ans, Marie Eugénie 39 ans, 
Marie 9 ans, (Lucien n’est pas encore né). 
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1. Eugène BLAISE 

Les parents d’Eugène, jeunes mariés, s’installent à Maizières lès Vic, au Port Ste Marie 
précisément. Eugène Martin, leur premier né, voit le jour le 6 janvier 1899 199comme le déclare 
son père à l’officier d’état civil allemand.  
Eugène est baptisé à l’église 9 jours plus tard, le 15 janvier1899200. Sa tante maternelle, Marie 
Augustine GERARD est sa marraine, et Martin BLAISE son oncle paternel, le parrain.  

• Les archives familiales permettent de retracer son parcours par le biais notamment des 
documents suivants : 

- Certificat de service militaire de Berlin, le 28 janvier 1930. Émetteur : Service 
central des morts et tombes des guerriers, Bureau de régularisation de guerre, n° 
B4/30. Dossier Tome 1662/908 BLAISE Eugène.  

- Dossier individuel SNCF – BLAISE Eugène (carrière) 
- Livret militaire 
- Fascicule de mobilisation 1939 
- ... 

• Site des AD 57 : Eugène né en 1899 relève de la classe 1919 (1899+20). La consultation 
en ligne permet d’accéder au répertoire alphabétique du registre des matricules (ci-
dessous) ; la recherche patronymique, nous indique le n°70. Avec ce numéro, le feuillet 
correspondant est trouvé 201 (cf. Annexe 4) et nous indique par exemple ses 
caractéristiques physiques (blonds, yeux bleu clair), les périodes d’affectation, etc. Les 
archives familiales complètent les données dont quelques éléments significatifs sont 
restitués ci-dessous.  

 
 

 
 
199 Archives familiales : Acte de naissance n°1, Maiziètes lès Vic - original 
200 Archives familiales : Copie d’acte de baptême BLAISE  
201 AD 57 Registre matricules militaires Répertoire matricule NUM/2R487 folio 4. AD 57 Registre matricules militaires 
Feuillet matricule : NUM/2R484, folio 143 et 144.  
 

Eugène BLAISE & Marie FREISMUTH  
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Parmi les éléments significatifs du parcours : 
Eugène portera l’uniforme militaire allemand, appelé à 17 ans. La guerre bat son plein... 

C’est à son corps défendant, il est français au fond de son âme et c’est une blessure qu’il portera 
toute sa vie (mémoire familiale).  

Lors du retour de la Lorraine à la France, il sera fier de porter l’uniforme français et ce 
sont les seules photos qu’il gardera. 

• Service militaire dans l'armée allemande, au 137ème régiment d'Infanterie du 15 juin 1917 
au 11 novembre 1918.  

• Entrée aux Chemins de Fer d’Alsace le 6 janvier 1919, comme homme d’équipe, affecté à 
Sarrebourg. 

• Il repart au service militaire, cette fois-ci dans l'armée française, à Commercy – 155ème 
régiment du 15 janvier 1920 au 19 juillet 1920 

• Le 16 juin 1920 il obtient sa réadmission à la SNCF après la fin de son service militaire. 
Après sa reprise d’activité à la SNCF, il passe ensuite avec succès tous les certificats 
professionnels (télégraphe, aiguilleur, ..., chef de service et enfin chef de gare. 

• Le 28 janvier 1930, il obtient la reconnaissance de la période militaire allemande et y est 
noté : « Faits de guerre :  à partir du 23 mars 1918, a participé à de grandes batailles en 
France » 

• En 1939, il est mobilisé, en affectation spéciale à la SCNF 
 
Livret d’homme de troupe 
 

 
Fig. 19 Livret homme de troupe - E. BLAISE, cl. 1919 

La liste de l’équipement met en relief ce qui attendait ces jeunes gens d’à peine 20 ans plongés 
brutalement dans l’horreur de la grande guerre de 1914-18 et dans les tranchées. De sa vie 
durant, Eugène ne parlera jamais de cette période. 

Livret individuel d'homme de troupe n°1755, classe 1919 de la 
subdivision de Sarrebourg. 155°Régiment d'Infanterie 7C (cf. annexe 7).  
Parmi les informations : 
• Profession : garier 
Désignation des effets 
• Grand équipement : 1 fusil, 1 banderole de cartouchière, 3 

cartouchières, 1 havresac, 1 porte épée baïonnette 
Effets : 1 bretelle de pantalon, 2 caleçons, 2 ceintures de laine,  
3 chemises, 1 cuiller 

• Visa de la gendarmerie constatant les changements successifs :  
Arrivée à Molsheim, canton de Sélestat le 4 mars 1930 
Arrivée à Hesse, canton de Sarrebourg le 18 mai 1931 
Arrivée à La Forge, canton de Sarrebourg le 21 janvier 1933 
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2. Marie FREISMUTH 

Marie FREISMUTH naît à Walscheid le 4 octobre 1902202. Son père Jean FREISMUTH déclare 
sa naissance à la mairie du village, il a 29 ans et son épouse 21. Marie est l'aînée d’une fratrie de 
4 enfants dont un est mort dans les heures suivant sa naissance. Après l’école, Marie est vendeuse 
quelques temps à la jolie boutique de lingerie de Sarrebourg. Puis elle se marie avec Eugène ; et, 
comme les filles de son âge, elle a brodé son trousseau de mariage à ses initiales « MF ». Le sien 
est raffiné et trône encore aujourd’hui sur la table familiale les jours de grande fête.  
 
3. Mariage d’Eugène BLAISE & de Marie FREISMUTH 

Le 24 octobre 1922, à 23 ans, Eugène épouse Marie FREISMUTH à Walscheid (57)203, 
commune au cœur de la forêt. Antoine Velsch de Walscheid est témoin ; les parents des mariés 
sont présents. Leur acte de mariage confirme qu’elle est vendeuse, Eugène cheminot et qu’ils sont 
tous deux de religion catholique. 

Un an plus tard, le 15 octobre 1923, Eugène déclare la naissance de son fils Robert204 né à 
Hesse dans la demeure familiale. Robert est le 23ème enfant né dans la commune, cette année-là. 
Il sera le seul enfant des époux BLAISE.  

La mère de Marie a accouché quelques mois plutôt, en 1922 de Jean-Alphonse. Robert et 
Jean-Alphonse grandissent ensemble (neveu et oncle). Au moment de l’incorporation de force des 
alsaciens-lorrains en 1943, leurs chemins vont se séparer, pour les mêmes raisons. Jean refuse 
de partir en Allemagne faire le S.T.O205. et part en Bretagne, Robert partira rejoindre l’armée 
française. 

 
En vertu du traité de paix du 28 juin 1919, Eugène et Marie sont réintégrés de plein droit 

dans la nationalité française : en 1932 pour Marie et 1935 pour Eugène (cf. Annexe 5)  
 
La famille de Marie : parents et fratrie 

• Le père de Marie, Jean FREISMUTH, travaille à la cristallerie voisine comme fondeur de 
verre. La cristallerie de Vallerysthal a fermé il y a quelques années et il n’est plus possible 
d’accéder à leurs archives.  

• La mère de Marie, Marguerite GERARD, est née le 13 juillet 1881 à Walscheid206 d’un père 
fondeur de verre à la cristallerie. La région entourée de forêts et de rivières attire nombre de 
cristalliers qui font la renommée de cette vallée sillonnée aujourd’hui par la route des 
verriers. Marguerite sera ouvrière de fabrique.  
Un an après la naissance de Marie, Jean et Marguerite accueillent successivement dans leur 
foyer à Walscheid : 

 
 
 
202 Archives familiales D. Blaise : Livret de famille BLAISE Eugène – FREISMUTH Marie ; copie acte de mariage à 
Walscheid 
203 Archives familiales D. Blaise : copie de l’acte de mariage n°15, Livret de famille, photo du mariage. 
204 Archives familiales D. Blaise, acte de naissance original 
205 Service du Travail Obligatoire  
206 Archives familiales : acte de naissance n°44 – Walscheid - copie 
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- Françoise, née et décédée  207le 3 juin 190 208 
- Ernestine, le 2 mai 1914209 (décès 29 septembre 1992 à Hyères210) 
- Marguerite le 1 avril 1916 (décès le 30 mars 1996 à Metting – 57211) 

- Jean Alphonse, né le 8 mars 1922212 (décès juillet 1991213) 
 
• Elle décède brutalement le 3 juin 1935 à Walscheid214. Sa vie de femme est jalonnée de 

nombreuses fausses couches (mémoire familiale de ses enfants Jean, Marie et Ernestine). 
Elle a 53 ans, et laisse un fils de 13 ans et une fille de 18 ans ; les ainés sont mariés. 

• Son époux, Jean, lui succède le 9 février 1940 à Walscheid. Son fils Jean Alphonse, 17 ans, 
déclare le décès215. 

 

 
 

Eugène BLAISE 
 (1899-1972) 

fils de Nicolas BLAISE (1870-1956) et de Marie-Eugénie GERARD (1875-1954) 
ép. Marie FREISMUTH (1902-1983) 

  
  

Robert 
 (1923-1964) 

 
 
 
 
 
 
1. Robert BLAISE 

Robert nait le 15 octobre 1923 à Hesse à 14 heures216, dans la maison de ses parents. Le 
lendemain, Eugène déclare la naissance de son fils dont l’acte mentionne que l’enfant est de 
religion catholique 

Le 4 août 1935 à l'église, il fait sa communion avec tous les enfants du village.217  

 
 
 
207 Archives familiales D. Blaise : copie/acte de mariage n°3 – Metting (57) 
208 Inscription sur la tombe familiale, cimetière de Walscheid 
209 Archives communales Walscheid : Registre naissances - Acte de naissance n°11 
210 Archives familiales D. Blaise : copie / extrait de l’Acte de décès n°89 – Hyères. 
211 Archives familiales D. Blaise, Image mortuaire commémorative 
212 Archives familiales FREISMUTH : prêt du livret de famille de Jean Alphonse F. 
213 Archives familiales D. Blaise : copie de l’Acte de décès n°29 – Sarrebourg. 
214 Archives familiales D. Blaise : Acte de décès n°11 Walscheid – original. 
215 Archives familiales D. Blaise : copie / Acte de décès n°2 – Walscheid. 
216 Archives familiales D. Blaise : Acte de naissance n° 11 – original / 16 10 1923 
217 Archives familiales D. Blaise : Photo de communion des enfants de Hesse et image pieuse commémorative datée 

Robert BLAISE & Eliane MOURGUYE  
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            Fig. 20 Hesse 1935 Communion solennelle des enfants du village  

(Robert : 3ème en partant de la gauche, derrière le rang des filles) 
   

Robert entre à l'école puis fait ses études secondaires à l’Oberschule de Sarrebourg (lycée 
pour garçons).  Ses bulletins 218 (conservés soigneusement par ses parents) témoignent d’un 
brillant parcours scolaire. Dans les tableaux de classement, Jean Alphonse FREISMUTH est 
mentionné, lui aussi est très bon élève. L’oncle et le neveu vont fréquenter les mêmes écoles... 
Il obtient ensuite avec succès le « Certificat de fin d'études secondaires d’État » où est noté 
« L'étudiant a un caractère ouvert. Il est doué et a travaillé activement. Il a obtenu de bons 
résultats dans les matières mathématiques et scientifiques et dans les études allemandes. Il a 
réussi le passage avec succès. ». L’examinateur note, le 2 juillet 1942, « Robert Blaise veut être 
ingénieur. ». 
Robert termine cette 1ère partie de son parcours scolaire en juillet 1942 et intègre l’Université 
de Strasbourg en octobre 1942 (« Reichsuniverität Strasburg »).   
L’avenir est prometteur pour le jeune homme qui fait la fierté de sa famille.  

Malgré les années d’occupation et de restrictions, les dangers, les disparitions, Robert suit 
son objectif avec peut-être encore plus d’ardeur. Son ami d’enfance à Hesse, Marcel GROSSE, 
partageant avec lui des valeurs patriotiques et humanistes ne tarde pas à s’engager dans l’armée 
française. Robert réussit ses examens universitaires, notes et remarques de son carnet sont 
excellentes ; diplôme préparé : ingénieur219. 

Il n’a pas le temps d’entrer en 2ème année, rattrapé par le « Arbeitsdienst » (service au 
travail obligatoire dit « S.T.O. » préparation militaire. En Lorraine, les classes 1920-1924 sont 
requises de force. Le 25 août 1942, une loi allemande institue le « Sippenhafung) :  responsabilité 
familiale qui associe déportation et exécution en cas de désertion. Commence l'histoire des 
« Malgré-nous ».220  
Appelé par le gouvernement allemand et sous peine de représailles envers sa famille, il part 
au Camp de jeunesse du 25.06.1943 au 25.09.1943221. Au retour d’une permission, peu avant 
ses 20 ans, son père l’aide à franchir la ligne de démarcation située à Bertrambois (57), à 

 
 
 
218 Archives familiales D. Blaise : Carnets scolaires 1933-1942 et carnets universitaires 1942-43 – originaux 
219 Archives familiales D. Blaise : Studenbuch de R. Blaise (livret universitaire). 
220 Histoire militaire de la France, Tome 4 « de 1940 à nos jours », Corvoisier A., 1994 
221 Archives du Ministère de la Défense / Marine, Paris, Dossier personnel R. BLAISE, Cote CC7 4ème moderne 1516/6  
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plusieurs kms de là, pour rejoindre la zone libre. Son ami de lycée, Grimmer, est du voyage. 
Les jeunes gens et le père partent la nuit, l’opération est dangereuse. Soudain les Allemands 
sont sur leurs traces lâchent les chiens... Mais le passeur connait bien l’endroit, un ruisseau 
leur sauve la vie. Une filière permet à Robert de rejoindre Lyon puis Toulon où il veut entrer 
à l’école des officiers de Marine. Vingt ans plus tard, lors de ses obsèques, Joseph BENAT, 
l’ancien passeur de Lorquin, est présent. Un article paru dans la presse régionale à l’occasion 
du décès de mon père, relate ces faits et les paroles de ma grand-mère éplorée : « Il y 20 ans, 
vous me l’aviez sauvé. Merci »222. 
 

    
Fig. 21 Robert Blaise et Grimmer, La Forge (57), 1943223 

Le temps pour Robert de rejoindre Lyon224 (circuler est compliqué en cette période de guerre) puis 
Toulon, il se passe quelques mois. L’armée américaine recrute de jeunes français ; il part donc 
aux USA en 1945 où il suit des cours de pilote dans l’US Navy.  
 

       
 

 
 
222 AD 57 Presse - Républicain Lorrain / édition de Sarrebourg, article du 7/08/1964, citation de Joseph Benat passeur en 
1943 – Cote 768PRS (1050-1974) et archives familiales D. Blaise 
223 Archives familiales D. Blaise, photo 
224 Archives familiales D. Blaise : photos LYON  

Carte de vœux adressée par R. Blaise à 
ses parents  
depuis Menphis (USA), en 1945, 
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Il entame ensuite un parcours militaire dans l’Aéronavale (cf. Annexe 6). Ses affectations le 
conduisent au Maroc où il rencontre, début 1950, Eliane MOURGUYE à la base militaire de Port 
Lyautey225. Elle est secrétaire du Commandant de la base. 

En 1956, épuisé par les périodes de combats intenses en Indochine226, il entame une seconde 
carrière dans l’aviation civile ; à Saïgon d’abord où il vit avec sa femme et ses 2 enfants jusqu’en 
1956, puis à Alger où il devient chef pilote de la compagnie Air Algérie, instructeur et 
Commandant de bord227 jusqu’en 1964 ; il décède dans un accident sur le tarmac de l’aéroport 
d’Alger le 4 août 1964228. Il a 40 ans. 
 
2. Eliane MOURGUYE 

Eliane est née dans l’entre-deux-guerres, le 4 mai 1930, à Fontainebleau (77)229. Son père 
Célestin Alphonse, René dit « René » MOURGUYE déclare la naissance de sa fille de lui et 
d’Antoinette BRESSON son épouse. Elle est baptisée le 18 décembre 1932 à l’église d’Avon (77) ; 
elle a pour parrain Elie MEYNIAL, son cousin et pour marraine l’épouse de ce dernier Geneviève 
REDINGER230. Élevée les premières années de sa vie en nourrice dans la région parisienne, elle 
rejoint vers 1939 sa famille installée au Maroc (alors sous Protectorat français). 
Son père décède lorsqu’elle a 17 ans, puis sa mère au cours de l’été 1950. Elle a tout juste 20 ans 
et n’est pas encore majeure. Le 1er septembre 1950, Eliane obtient l’autorisation du conseil de 
famille par jugement du Tribunal de Paix de Port-Lyautey d’épouser Robert BLAISE231. Après 
son mariage, Eliane ne travaille plus ; « Femme d’officier, c’est un métier » disait-elle souvent en 
riant. La réalité est que les déménagements multiples du couple dans des pays en guerre, ne le 
permettait pas. A la mort de son époux, elle s’installe à Aix en Provence puis à Marseille. Elle 
reprend son activité professionnelle à l’âge de 47 ans et ce, jusqu’à sa retraite232. Ses nombreux 
séjours à l’étranger ont nourri sa curiosité naturelle. 

 

3. Mariage de Robert BLAISE & d’Eliane MOURGUYE 

Décidés à se marier rapidement et munis de l’autorisation, Robert et Eliane rejoignent la 
Lorraine ; il se marient le 7 novembre 1950 à Fénétrange, commune où demeurent actuellement 
les parents de Robert (Eugène y est Chef de gare)233 ; l’acte fait également mention de 
l’autorisation obtenue, du grade détenu par Robert, demeurant actuellement à Port Lyautey, 
Lieutenant de vaisseau 1ère classe de réserve. La sœur d’Eliane, Marguerite MOURGUYE, 
témoin, elle est domiciliée au Maroc.  

Juste le temps de courtes vacances et le couple repart à Port Lyautey. 

 
 
 
225 Archives du Ministère de la Défense / Marine, Paris, Dossier personnel R. BLAISE, Cote CC7 4ème moderne 1516/6  
226 Archives familiales D. Blaise : correspondance R. Blaise et ses parents 1945-1964 ; carnet de santé militaire 
227 Archives familiales D. Blaise : Contrats de travail Air Vietnam, Air Algérie,  et carnets de vol– originaux 
228 Archives familiales D. Blaise : Acte de décès n° 26 – original ; constat de de la Cie Air Algérie  
229 Archives familiales D. Blaise : Acte de naissance n° 113  
230 Archives du diocèse de Meaux, Acte de baptême n° 70 délivré le 12 mai 2011 à D. Blaise sur dérogation 
231 Extrait des minutes du secrétariat-Greffe du tribunal de paix de Port-Lyautey en date du 1er septembre 1950 
232 Archives familiales D. Blaise : Contrats de travail E Mourguye 
233 Archives familiales D. Blaise : Acte de mariage - Fénétrange n° 17 – original 
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• Le 13 juin 1951 nait leur 1er enfant, Michel, à Sarrebourg. Robert est de permission pour la 

naissance ; il combat actuellement au Vietnam. 
Eliane rejoint quelques temps plus tard son époux à Saïgon où le couple vit jusqu’en 1956.  

• Le 10 octobre 1955234 nait Dominique, seconde et dernière enfant du couple. Rapatriée 
sanitaire en France pour raison de santé, Eliane accouche en Lorraine à Sarrebourg. Robert 
a pris des congés et ils sont installés pour quelques semaines chez ses parents à Hesse, dans 
la maison de famille.   

• Quinze jours plus tard, parents et enfants rejoignent Saïgon. 
 
La famille d’Eliane : parents et fratrie 

• Le père d’Eliane, René MOURGUYE est né le 11 avril 1887235 dans le Cantal, à Drugeac 
(15). Il a une sœur ainée Jeanne de 10 ans qui décède 4 ans plus tard. Il mène une vie de 
jeune homme aisée, aime la poésie et le dessin236.  
Il est amoureux d’Antoinette BRESSON, demeurant à Chambres (15). Adulte, voyageur 
de commerce, il a l'exclusivité du marché de la Toile de France en Espagne et au Maroc.  

• La mère d’Eliane, Antoinette BRESSON est née le 15 mai 1887 au Vigan, lieu-dit de 
Chambres (15)237. A sa naissance elle a une sœur, Marie Élisa née le 29 avril 1880238 au 
même lieu. Fille de cultivateur et d’une aubergiste, elle reçoit une solide instruction par 
le curé du village (la cure est en face de l’auberge). Puis elle part travailler à Paris, chez 
la comtesse de Noailles qui parfait son éducation 239(à cette époque, la comtesse possède 
un château à Chambres et y séjourne régulièrement ; le château existe toujours) 
Elle a 22 ans lorsque, le 10 octobre 1909, nait à Paris sa fille Antoinette, dite « Nono »240 ; 
l’acte mentionne : enfant naturel. 
René MOURGUYE et Antoinette se marie le 30 mai 1916 à Courbevoie (92)241. René a 
reconnu sa fille Antoinette qui est légitimée par le mariage (déjà cité). Le couple de 
voyageurs de commerce travaille ensemble, partant 6 mois durant sur les routes 
d'Espagne et du Maroc avant de revenir en France se réapprovisionner. 3 enfants vont 
naître ; ils sont élevés par les grands-parents maternels à Chambres et reçoivent une 
bonne instruction ainsi qu’une éducation artistique242. 
Lorsque Éliane vient au monde en 1930, les grands-parents sont décédés ; elle passe donc 
les premières années de sa vie en nourrice ; ses parents sont installés au Maroc à Kénitra 
(ancien Port Lyautey) avec leurs ainés. Leurs activité « nomade » ne leur permet de faire 
venir la benjamine qui les rejoindra plus tard243. 

 
 
 
234 Archives personnelles D. Blaise, Acte de naissance n° 566 - Etat civil de Sarrebourg (57) 
235 Archives familiales D. Blaise : extrait d’acte de décès, copie 
236 Archives familiales C. Mourguye : carnets de dessin et de poésie R. Mourguye 1905 - 1916 
237 Archives familiales D. Blaise : Acte de naissance n° 15 –  Le Vigean, copie  
238 Archives communales Etat civil du Vigean (15) Copie de l’acte de naissance n° 15 
239 Mémoire familiale des 4 sœurs Mourguye. 
240 Copie de l’acte de naissance n° 8051, Etat civil de Paris -75014 
241 Archives familiales D. Blaise : copie de l’Acte de mariage n°101 - Courbevoie 
242 Souvenirs familiaux et collections de dessin de C Mourguye. 
243 Archives familiales D. Blaise : photos de famille, mémoire familiale des frères et sœurs Mourguye, papiers de famille 
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Les enfants de René MOURGUYE et Antoinette : 
• Antoinette né le 10 octobre 1909   
• Colette, née le 11 mars 1917 à Le Vigean (15)244 
• Marguerite né le 26 mars 1918, Le Vigean (15)245 
• Louis né le 7 décembre 1920, Le Vigean (15)246 
• Eliane née le 4 mai 1930 à Fontainebleau 

René MOURGUYE s’éteint à Port Lyautey (Maroc) le 11 mars 1947247. Antoinette, sa 
veuve lui succède le 13 août 1950 à l’hôpital Tenon de Paris (75020). 

Eliane MOURGUYE décède à Strasbourg le 16 juillet 2010, où elle passe les toutes dernières 
années de sa vie.248 

 
Robert BLAISE 
 (1923-1964) 

fils d'Eugène BLAISE (1899-1972) et de Marie FREISMUTH (1902-1983) 
ép. Eliane MOURGUYE (1930-2010) 

  
    Michel 

 (1951-2010) 
 

Dominique 
 (1955-) 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  

 
 
 
244 Archives communales Etat civil du Vigean (15) Reg. 1917 Copie de l’acte de naissance n° 6 
245 Archives communales Etat civil du Vigean (15) Reg. 1918 Copie de l’acte de naissance n° 2 
246 Archives communales Etat civil du Vigean (15) Reg. 1918 Copie de l’acte de naissance n° 13 
247 Copie de l’acte de décès n° 26 du 12/10/2000 source : ministère des Affaires étrangères de Nantes. Et, Archives 
familiales D. Blaise : acte de décès n° 26 - original 1947 
248 Archives personnelles D. Blaise : Acte de décès n° 1219 du 16 juillet 2010 - Strasbourg 
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Synthèse du chapitre 4 – C. Récapitulatif   
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Chapitre 5. Patronymes  
 
Patronymes de BETTBORN 

 
Lors de la recherche des actes dans les registres paroissiaux et de l’état civil de Bettborn et 

des communes avoisinantes, on observe que le nom BLAISE fait parfois l’objet d’une orthographe 
aléatoire : BLAISE, BLES, BlaiB, blaës, … Et ce, dans la rédaction de l’acte (scripteur), comme 
dans la signature des déclarants et/ou des témoins. Cette graphie aléatoire peut s’expliquer en 
partie par des raisons culturelles et historiques propres à la région : pratique du dialecte 
courante, rattachements successifs de la Lorraine tantôt à l’Allemagne, tantôt à la France 
(germanisation/francisation des patronymes), illettrisme fréquent à la période concernée, 
maîtrise de l’orthographe pouvant s’avérer variable selon le scripteur, …). 

• Dans le pays lorrain, les dialectes sont fréquents et à une époque où l’écrivant une 
traduction que l’on peut supposer phonétique de la part de l’écrivant  

• La traduction des patronymes tantôt en allemand, tantôt en français selon la période 
(empire germanique,   

 
Origines du nom de famille 
 

Du point de vue étymologique, on remarque que BLAISE249 est issu du nom de baptême 
Blaise (du latin Blasius) ; ce nom a été popularisé par saint Blaise, martyrisé en Arménie en 
316250 ; Saint Blaise est l’un des 14 auxiliateurs251 qui s’imposa à la fin du Moyen-âge à la 
dévotion populaire, principalement en Lorraine. 
 

« Parmi les pieuses coutumes, se retrouve celle du grand saint auxiliaire, Blaise, partout 
connu et invoqué en tant de chapelles, d’ermitages, de fermes portant son nom : le 3 février 
était une date repère de l'hiver. Le martyr d'Arménie a guéri un enfant étouffé par une arête 
de poisson et il a rendu à une femme son seul animal enlevé par un loup, ce qui suffit à 
fonder sa polyvalence. Il guérit les maux de gorge, ce qu'un échevin de Metz, dévot du Saint 
au 15e siècle nommait la douleur d'extranglexion. L'église Saint-Eucaire de Metz avait une 
confrérie de Saint-Blaise qui organisait la fête du 3 février, à l'aube de laquelle les paysans 
des environs affluaient pour prier et faire bénir les petits pains et l'huile que chaque famille 
garderait un an pour guérir les inflammations de la gorge ou les morsures d'animaux. Les 
cierges bénis également à cette occasion avaient le même effet : on les croisait sous le menton 
de celui qui voulait être préservé. La foule de Metz se retrouve jusqu'en 1939, et parfois plus 
tard encore, dans bien d'autres paroisses de Moselle. Ici on bénit du pain, du sel, de 
l’avoine, alors qu'ailleurs ce sont les petits pains de Saint-Blaise qu'on distribue. ... » 
(GERARD C. et LAHNER J., 1984). 

 
Vue sous l’angle de l’anthroponymie, l’étude des patronymes des premiers aïeux s’inscrit dans 

la classification suivante :  

 
 
 
249 Collection dirigée par Marie-Odile MERGNAC, Les noms de famille en Alsace et Lorraine, Archives & Culture, 2002, 
Paris. 
250 DAUZAT Albert, Les noms de famille de France, Guénégaud, 1977 
251 Cf. Glossaire 
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- BLAISE : prénoms devenus des patronymes (« surnom » formé sur un nom de baptême) 
- LITTNER : patronyme issu du lieu d’habitation (LINDNER, qui habite près d’un tilleul)  
- LANG : patronyme issu de caractères physiques (lang = long, origine germanique) 
- Patronymes issus d’une profession : EYLER (eier / marchand d’œufs, origine 

germanique) ; MULLER (müller / meunier, origine germanique) ; FURMANN (furhmann 
/ conducteur de charrette, origine germanique). 

Les BLAISE dans le département de la Moselle (57), 
Classement des communes de plus forte implantation 

Période 1891 - 1915 

Rang Par nombre des naissances 

1 Dabo 
2 Réding 
3 Hommert 
4 Hesse 
5 Metz 
6 Forbach 
7 Langatte 
8 Saint Avold 
9 Hoff 
10 Montigny lès Metz 
11 Arzviller 
12 Oeting 
13 Borny 
14 Failly 
15 Garrebourg 
16 Kerprich aux Bois 
17 Porcelette 
18 Seingbouse 
19 Audun le Tiche 
20 Bettborn 
21 Conthil 
22 Courcelles Chaussy 
23 Val de Guéblange 
24 Hagondange 
25 Hellimer 
26 Niderhoff 
27 Oberstinzel 
28 Pange 
29 Sarrebourg 

Figure 5. Geopatronyme.com consulté le 10 août 2022 
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Conclusion 
 
 
 

Je mesure le chemin parcouru et les acquis de cette année universitaire au travers de ce 
mémoire. 
 

La mise en pratique des savoirs, des méthodes et des techniques s’est révélée une étape 
ardue mais essentielle dans mon apprentissage.  
C’est à l’épreuve de cette expérience que chaque élément de la formation a trouvé sa place et son 
utilité, comme dans une boucle rétro active incessante et dans une dynamique de connexions 
infinies... La matière est bien plus complexe qu’elle ne se donne à voir, et oblige au recours de 
sources et de domaines multiples.  
J’ai conscience que le chemin à parcourir est quasiment sans fin, mais je mesure l’importance du 
sillon creusé à cette étape.  

Si le travail était à refaire aujourd’hui, nul doute que je le construirais différemment, avec 
une autre approche des méthodes de travail et de l’ordonnancement de la restitution. Mais 
l’important était de commencer...  
Après, l’expérience vécue servira de repère dans une perspective de progression 
 

J’ai pris beaucoup de plaisir dans ce travail, malgré sa difficulté et je suis surprise de 
l’appétence découverte pour certains domaines que je n’aurai pas soupçonnée. 
 

Par le biais de l’expérience de ce mémoire, le travail de généalogiste a pris tout son sens : 
aller au-delà des actes et trouver les traces susceptibles de rendre l’arbre vivant. Cette expérience 
me fait prendre conscience du rapport qui s’est installé progressivement avec les femmes et les 
hommes sur lesquels j’ai travaillé. Ils m’ont accompagnée quotidiennement durant tous ces mois, 
jusqu’à nouer progressivement, au fil du temps, des rapports presqu’affectifs... 
Ces liens invisibles se ravivant particulièrement lors du passage à l’écriture. Sans occulter le 
biais inhérent à une recherche portant sur ma propre famille, il me semble néanmoins que ce 
processus est intimement lié au métier de généalogiste.  
Sa pratique ne repose-t-elle pas sur sa capacité à être objectif et factuel mais aussi à aller 
rechercher/toucher l’âme de l’arbre ? 
 

Après avoir retracé ces nombreux itinéraires autour de Bettborn, j’ai une pensée de 
profond respect pour la poignée d'hommes et de femmes qui ont recréé ce village après la guerre 
de Trente ans, à la seule force de leurs bras et de leur courage. Ces hommes et ces femmes 
déterminées à lutter pour vivre et améliorer leurs conditions de vie et celle de leurs enfants. 
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GLOSSAIRE 
 

Agnatique : Ligne de parenté reliant uniquement par les hommes, de père en fils (les porteurs 
du même patronyme).  
 
Auxiliateurs : qui porte secours, du latin auxilium (source : Larousse). Un groupe de 14 saints 
auxiliateurs est réputé répondre particulièrement efficacement aux invocations qui leur était 
adressées. Leur culte est d’origine germanique 
 
Cognatique : Ascendant ou descendant par les femmes. Une généalogie est cognatique 
lorsqu'elle ne prend en compte que les femmes 
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Annexe 1 - Évolution du territoire mosellan 

 
Figure 6.Evolution du territoire Mosellan (contour, limites et nationalités) 252 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
252 Source : Schneider Jean, Histoire de la Lorraine, Paris, QSJ, PUF, 125 pages (carte).  

 

Page 349 

 

  

Le département de la Moselle (ancienne configuration 

de 1815) est alors français 

Après le traité de Francfort, le département de la 

Moselle (dont le contour est modifié) est allemand 

  

Après le traité de Versailles, le département de la 

Moselle (avec ses contours modifiés suite à l’annexion) 

redevient français 

Le département de la Moselle est français. Ses limites 

(comme celles des 2 départements alsaciens) ont 

conservé leur pourtour et des droits locaux spécifiques 

  

Annexé de fait par le III
ème

 Reich, le département de la 

Moselle (avec l’Alsace) redevient allemand. 

Les alliés et les forces françaises libèrent toute la France 

et le département de la Moselle redevient français. 

FIGURE A05 : EVOLUTION DU TERRITOIRE MOSELLAN 

(CONTOUR, LIMITES ET NATIONALITES) 
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Annexe 2 Journal de bord 
 

Étape 1   
 

Þ Inventaire des ressources disponibles : documents, papiers, photos (via transmission familiale, recueils 
divers), témoignages, … 

- Acte de vente par adjudication (extrait) – 26/03/1919 (BLAISE N. – GERARD) En allemand INEXPLOITABLE 
dans les délais 

- Registre des personnes réintégrées de plein droit dans la qualité de Français en exécution du Traité de 
Paix du 28 juin 1919 : 2 extraits (BLAISE E. ; FREISMUTH M.) 

- Fascicule de mobilisation militaire, 1917 (BLAISE E.) 
- Livret militaire d’homme de troupe, classe 1919 
- Fiche individuelle des chemins de fer d’Alsace Lorraine (BLAISE E.) 
- Dossier personnel des chemins de fer d’Alsace Lorraine 
- Carte « Union des Cheminots Anc. Combattants et victimes de la Guerre » 
- Studenbuch Université de Strasbourg, 1942-1943 
- Photos.        A compléter 

 
Þ Recherche des actes BMS & NMD. 

 

Þ Recherche, consultation de documentation et synthèse (relatives à la commune, aux problématiques 
historiques de la Lorraine, aux conditions de vie, … : livres, cartes, bulletins et journaux locaux, ressources, etc.). 

  

Þ Construction provisoire de l’arbre et vérification. 
------------- 

Documents à consulter aux AD de la Moselle :  
Enregistrement / Hypothèque, TSA, Tables des contrats de mariage, acquéreurs, vendeurs, donations, 
mutations par décès, … Cadastre, corporation des tonneliers, affaires militaires 
 

Étape 2 : Travail préparatoire pour le déplacement aux AD 57 
 

A.- MEMO 
I) MILITAIRE 

 
 Classes des individus et lieu de résidence. N.B. aucune information manquante 
 Communes à consulter : Berthelming. Bettborn. Oberstinzel. Hesse. 
  J’ai l’acte de décès de tous les hommes de la généalogie : aucun disparu ni décédé par faits de 

guerre (registres des soldats disparus ou tombes militaires : à ne pas consulter) 
Point d’alerte :  

- Période Annexion (1871 -1918) et à partir de 1919 ; 
- A clarifier : le rattachement administratif des communes selon les périodes. 

 
II) ENREGISTREMENT – série Q 
 

- Identifier aux AD 57 les bureaux d’enregistrement pour chacune des 6 communes : 
Bettborn, Berthelming, Oberstinzel, Hesse, Imling, Xouaxange. 

- Tables des successions et absences : me référer à mon tableau des actes de décès avec 
lieu de décès pour identifier les tables à consulter. 
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III)  HYPOTHEQUE 
- Identifier aux AD 57 le rattachement administratif : Dieuze ou Sarrebourg ? 

 

IV)  NOTARIAT 
 

- Identifier les villes à consulter par rapport aux communes de l’arbre 
- Contrôle des actes, à consulter.  

 

V)  RECENSEMENT 
 

- A consulter 
 

VI)  CADASTRE 
 

 Plan cadastral 1812.  
- Trouver le nom des propriétaires des sections. 

 

VII)  Corporation des tonneliers  
  

- Rechercher la corporation des tonneliers au niveau départemental et les informations 
disponibles (métier récurrent et « rue des tonneliers » à Bettborn, …). 

 
 

B.- RELEVÉ PRÉPARATOIRE 253 
 

a) Bureaux d’enregistrement. Après consultation de la liste de la série Q relative au ressort des bureaux de 
Moselle – Enregistrement, j’identifie 2 bureaux dans lesquels se situent les communes de la généalogie : 

 

Commune  Bureau  Cote Remarque 
Bettborn 
Berthelming 
Oberstinzel 

Trésorerie de Fénétrange 
(jusqu’en 2009). 
 Après : SIP Sarrebourg 

Cote 3 Q 11  
A CONSULTER 
aux AD 57 
 

Hesse 
Imling 
Xouaxange  

Trésorerie de Sarrebourg 
(jusqu’en 2009).  
Après : SIP Sarrebourg 

Cote 3 Q 26 

 

b) Tables des successions et absences (TSA Fénétrange 3Q11 - pour les communes de Bettborn, Oberstinzel 

et Berthelming). A partir des actes de décès des individus de la généalogie étudiée et de leur lieu de décès, 
j’identifie 5 tables à consulter : 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

c) Répertoire immobilier ou général des propriétaires 
1ère série : sélection du registre 3Q11/15 (lettres alphabétiques « Bert à Blum ») 

 
 
 
253 http://www.archives57.com/index.php/recherches/inventaires, consulté du 23/06/2022 au 2/07/2022. 
 
 

Cote / année 
3 Q 11 /2 (1852-1861) 
3 Q 11 /3 (1862-1870) 
3 Q 11 /5 (1876-1886) 
3 Q 11 /6 (1887-1901) 
3 Q 11 /8 (1907-1912) 
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2ème série : sélection du registre 3Q11/43 (lettres alphabétiques « Abe à Dur ») 
 
d) Actes civiles publics et actes sous seing privé 3Q11/110 – 3Q11/139 

 

e) Conservation des hypothèques 
Rattachement possible : Dieuze ou Sarrebourg A VERIFIER aux AD 57 

 

Þ Si conservation de DIEUZE  
 

1) An IV-an VII.  
400Q22-400Q24 : Inscriptions de privilèges d’hypothèques, déclarations de nouveau domicile et radiations 
(17/12/1798 – 2/06/1799 
 
2) Période 1799-1899 

Objet 

 
A CONSULTER aux AD 57 

 

Cote / année 
 

Table alphabétique du répertoire des formalités hypothécaires : 
noms des personnes et localités (1842-1880) 
 

402Q2 (Becker-Blanchette)  

Table supplémentaire : noms nouveaux et suite de noms ne 
pouvant figurer dans les registres précédents faute de place. 

402Q37 (Schwartz-Boime) 
402Q40 (Viguier-Brevillé) 
402Q43 (Abresol-Jarret) 
 

Table alphabétique du répertoire des formalités hypothécaires : 
noms des personnes (1879-1899) 
 

405Q5 (Bertinchamp-Bordarier) 

 
Þ Si conservation de Sarrebourg 

 

Objet 
 

A CONSULTER aux AD 57 
 

Cote / année 
 

 

Table alphabétique du répertoire des formalités hypothécaires : 
(12/07/1799 – 30/12/1899) 
Registre indicateur de la table alphabétique du répertoire des 
formalités hypothécaires (1855-1899)  
 

 
415Q2 (Bazin-Boudinot)  
 
416Q1 (Aal-Grat) 

Transcription des saisies immobilières et des dénonciations de 
saisies (25/11/1875-31/12 /1899) 419Q13 
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Étape 3 : AD de la Moselle – Travail de recherche et de collecte sur place 
 
Archives départementales de la Moselle, Saint Julien-les-Metz. 
Service : service des archives. 
 

I) Enregistrement, tables 
 

Aucune table n’est consultable en raison d’une attaque de moisissures. Durée : indéterminée. 
----------- 

Face à cet écueil, je cherche en salle des archives tous les registres susceptibles de contenir les informations 
recherchées. J’ordonne mes recherches par type de série et de manière chronologique. 
 

II) Affaires militaires - Série R 
 

1. Méthode 
a) Consultation du classeur de la série R en salle des archives. 
b) Relevé des cotes des registres à examiner en fonction de la classe d’âge et du lieu de résidence. 
c) Demande de communication et recherche dans les registres. 
 

2. Recherche et résultats (par ordre chronologique) 
• Ancien régime : « A compter du 19 novembre 1688, chaque paroisse est tenue de fournir par tirage 

au sort un contingent d’hommes. Le fonds de l’intendance des Trois-Évêchés a été sinistré en 1803, il 
n’y a plus de trace de cette première forme de recrutement qui a perduré pendant tout l’Ancien 
Régime »254. 

• Période révolutionnaire : les archives militaires de cette période (série L) ont disparu en 1944255 
A l’exception de la période 1792 dont il existe un registre, cote : 74ED1H1 - Levée d'hommes pour les 
armées du Rhin et de la Moselle, réquisitoires de céréales, de foin... 1792 – 1793  
Résultat de la consultation :  
- Registre lacunaire, peu de pages dont certaines sont déchirées ou peu lisibles (photos) ;  
- La liste des hommes réquisitionnés ne figure pas dans le registre mais il y a un arrêté adressé aux 

municipalités pour la réquisition des hommes. 
• 1800-1870, sous série 1R. Pour cette période, le président de salle m’indique que Sarrebourg est le 

lieu de recrutement pour le canton.  
Il n’y a pas de liste de recrutement par canton ; j’organise donc ma consultation des registres dans 
l’ordre suivant (pour chaque étape, sont indiquées ci-dessous les cotes identifiées lorsqu’il y en a, ainsi que 
le résultat de la recherche) : 
1) « Procès-verbaux des conseils de révision » : me permet de savoir si les hommes de la généalogie 

ont éventuellement été exemptés, et les raisons de l’exemption. 
Cote : 1R126 (correspondant à la classe d’âge recherchée) 
Résultat de la consultation :  néant  

 
 
 
254 Source : AD de la Moselle – information dans le classeur de la série R consulté en salle des archives. 
255 Source : information donnée par le Président de salle des AD 57, et présente dans le document de présentation du 
classeur de la série R 
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2) N’ayant pas d’individu exempté, consultation de la « liste départementale des contingents » 
(seuls les hommes reconnus aptes y sont inscrits). 
Cote : 1R190  
Résultat de la consultation :  néant 

3) Je poursuis la recherche par la consultation de « l’état nominatif des remplaçants » pour savoir 
si l’un d’entre eux aurait fait ce choix (en vigueur jusqu’en 1872). 
Cote : 1R238 /1 et 1R238 /2  
Résultat de la consultation :  néant 

4) Enfin, je consulte les « Listes nominatives des engagés volontaires », dernière option. 
Cote : 1R235 
Résultat de la consultation :  néant 

Je constate  
- que la ville de Sarrebourg n’est pas apparue dans le registre des procès-verbaux des conseils de 

révision,  
- et qu’aucun militaire de ma liste de recherche ne figure dans les autres listes et états examinés. 

Je pose l’hypothèse que le rattachement administratif du lieu de recrutement qui m’a été donné 
n’est peut-être pas le bon. 

Je questionne un autre archiviste dont j’obtiens une réponse différente : « Jusqu’à la fin du second 
Empire (1870), le rattachement du canton de Sarrebourg ne relevait pas de la Moselle mais de la 
Meurthe. Pour cette période, le découpage ne suit aucune logique géographique et ne concerne que 
l’armée ». Je dois donc mener la recherche à Nancy. 

• Période de l'annexion (1871 -1918) 256 
1) Du fait de l’annexion, il n'existe pas d'équivalent des registres matricules français pour les classes 

1872-1918. Les archives du recrutement, conservées à Berlin, ont disparu lors d'un 
bombardement à la fin de la Seconde Guerre mondiale.  

2) Pour les Mosellans ayant effectué leur service dans l’armée allemande, les AD57 ne disposent que 
des listes préparatoires au recrutement et des listes alphabétiques d'incorporation ou de révision 
pour certaines directions. Il est donc difficile voire impossible de reconstituer le parcours d'un 
soldat dans l'armée allemande entre 1914 et 1918257.  
Cote : 15Z72 (1890-1910) 
Résultat de la consultation :  néant 

• A compter de 1919 (Série 2R), la recherche s’effectue par classe d’âge, bureau de recrutement puis 
consultation du répertoire alphabétique qui indique le registre matricule. Les registres matricules de 
Sarrebourg comportent d’importantes lacunes jusqu’avant 1927258. 
Cotes à consulter : 

- Répertoire alphabétique de Sarrebourg, Cote : 2R487 
- Registre matricules n°1-500 (Feuillets nominatifs de contrôle et matricules reconstitués), 

Cote : 2R484 
Résultat de la consultation :   

 
 
 
256 Source : AD de la Moselle, service des archives. 
257 Sources : AD de la Moselle. 
258 Source : AD de la Moselle, service des archives. 
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Eugène BLAISE, né le 6 janvier 1899 à Maizières les Vics, appartient à la classe 1919 ; il est présent dans 
le répertoire alphabétique de Sarrebourg. Sa feuille de matricule précise son numéro de recrutement 
(n°70) et ses états de service ainsi que d’autres renseignements (cf. mémoire). 
 

III) ENREGISTREMENT – série Q et hypothèque 
 

L’ensemble des registres identifiés dans l’étape 2 sont « Non consultable (attaque de moisissures), durée 
indéterminée ». 
IV) NOTARIAT 

 

En salle des archives : contrôle des actes et études notariales. 
 

A.- Contrôle des actes  
 

Cotes à consulter259 :  
Rattachement à Lorquin : Registre 2C1560. Rattachement à Dieuze :  Registre 2C976 
Résultat de la consultation :  2C1560 : non communicable / mauvais état. 2C976 : néant 

 

B.- Etudes notariales 
1) Etudes notariales de Fénétrange (3 études notariales dont la dernière comprend une série de dossiers 

de clients et de dossiers classés par localités).  
Le répertoire de Fénétrange n’est pas consultable (travaux/moisissure). Le Président de salle 
m’indique que ce fonds est très abimé et que peu de registres sont consultables. J’opère une 1ère 
consultation centrée sur les années de mariage des couples de la généalogie (cf. cotes mentionnées ci-
dessous) ; puis sur les années de décès des couples, et enfin sur les autres années (tous les registres 
consultés ne sont pas mentionnés ici en raison du volume et du résultat : non communicable ou néant).  
Cotes : 336U1 (étude 1) ; 338U9 (étude 2) ; 337U28 (étude 3) ; 22E51  
Résultat de la consultation :  les cotes 336U1, 338U9, et 337U28 sont non communicables / mauvais 
état. 22E51 : néant 
Pour les autres registres consultés : seuls 2 étaient communicables mais sans résultat ; les autres : non 
communicable / mauvais état. 

2) Etudes notariales de Sarrebourg (minutes) 
Cotes : 35E61 ; 47E146 et 47E156 ; 55E92 
Résultat de la consultation :   
35E61 non communicable / mauvais état. 47E146 et 47E156 : non communicables 
(travaux/moisissures). 55E92 : néant 
 

V) RECENSEMENT 
 

Aucun recensement pour le canton de Sarrebourg ; ces archives ont brûlé à Berlin 260 . 
VI) CADASTRE 
 

Documentation cadastrale (1807-1906) 
 

 
 
 
259 Rattachement administratif fluctuant en raison des périodes d’occupation. 
260 Source : AD de la Moselle 



 91 

Plan cadastral de Bettborn Cote 3OP72 Période 1812 TA, sections AE 
 

Résultat de la consultation :   
Plan des parcelles du village. État de classement des parcelles pour les propriétés bâties et foncières. 

 
VII) Corporation des tonneliers (Bettborn) 
 

Plus d’archives sur la corporation des tonneliers. Archives de la Préfecture de Metz détruites à 90% en 1803 
(incendie)261. 
 
VIII) Presse  
 

Républicain lorrain - Edition locale de Sarrebourg. Cote : 768PRS (1950-1974)  
Résultat de la consultation :   
Article du 7/08/1964 (décès R. BLAISE - citation de Joseph Benat, passeur en 1943).  
Indication complémentaire. 
 

La consultation aux archives départementales ne permet de récolter qu’une infime partie des informations 
recherchées. Outre le phénomène conjoncturel (moisissures), l’histoire locale explique en grande partie ce 
résultat. L’éclairage262 ci-dessous vise à exposer sommairement la problématique des AD de la Moselle, et à 
laisser entrevoir le contexte historique qui a pesé sur la population mosellane.  
 
L’histoire mouvementée de la Moselle n’est pas sans conséquence pour les archives départementales (et 
municipales) qui ont subi des pertes sévères (bombardements, incendies, destructions, transferts, ...), 
notamment en :   
- 1803 : incendie accidentel de la Préfecture de Metz263 au cours duquel 80% des archives ont brûlé (dont 

la série Contrôle des actes),  
- 1870 : Annexion de la Moselle et transfert de nombreuses archives vers l’Empire germanique (plus les 

pertes liées aux zones de conflit),  
- Guerre de 1914-1918 : incendies et destructions, 
- Seconde guerre mondiale : déménagement d’archives consécutif à l’évacuation de la Moselle en 1939 ; 

incendies lors de l’avancée allemande en 1940 (les archives paroissiales étaient encore conservées dans 
les presbytères en 1939) ; en 1944, l’incendie du Fort St Quentin à Metz dans lequel une partie importante 
des archives départementales avaient été transférées (les archives de la série M y ont brûlé à 80 %) ; 
bombardements et représailles en 1944 lors du retrait des troupes allemandes. 

Au vu du territoire concerné par notre recherche généalogique, il est à noter que le canton de Sarrebourg264 
a été le siège d’affrontements militaires et de combats particulièrement en 1944 (notamment les combats du 
17 au 24/11/1944 traversant Oberstinzel, Xouaxange, Hesse, …)265 ; de nombreux bâtiments publics et 
habitations ont été détruits. 
 

 
 

 
 
261 Source : AD de la Moselle. 
262 Source : AD 57 – fiches informatives en salle des archives, et précisions fournies par le Président de salle le 
5/07/2022. 
263 Destruction des pièces relatives notamment au contrôle des actes, aux corporations de métier, … 
264 Les communes mentionnées dans la généalogie présentée sont limitrophes de Sarrebourg : Hesse, Oberstinzel (situé 
à 1km de Bettborn), Xouaxange, ... 
265 Sources : https://www.voiedela2edb.fr/sarrebourg-moselle/ consulté le 20/03/2022. Et : LECLERC, Maréchal de 
France, Jean COMPAGNON, Flammarion, 1989.  
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Annexe 3 Lucien BLAISE justificatif  
 
Justificatif de demande de communication d’archive au SHD266 en date du 24/07/2022 (référence : 59191) 

A) Référence 

 
 

B) Objet de la demande 

  

 
 
 
266 Concerne BLAISE Lucien : Titres, homologations et services pour fait de résistance (cote GR 16 P 62283) 

 
Confidentiel 
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Annexe 4 Livret et papiers militaires Eugène Blaise 
 
4.1 Feuillet matricule 

 
 
4.2 Livret Militaire BLAISE E.  
 

 
 

Copyright ARCHIVES DEPARTEMENTALES DE LA  MOSELLE                   Image : 143   Cote : NUM/2R484 

ARCHIVES DEPARTEMENTALES DE LA  MOSELLE 01/12/2015
Page 1/2
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Annexe 5. Extraits des registres de réintégration  
BLAISE Eugène et Marie FREISMUTH. 
 

 
Fig. 22 Réintégration Eugène Blaise, 1935.                                                     .  Fig. 23 Réintégration Marie Freismuth, 1932 
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Annexe 6. Parcours Robert BLAISE dans la Marine - Aéronavale 
 

6.1. Parcours Aéronavale. Source : Carnet de vol Robert BLAISE (rempli jusqu’en 1956) *  
*Analyse fournie par les services de l’Aéronavale et du SHD et sur transmission du carnet de vol de mon père  
 

Date Lieux / 
flottille Commentaires 

1944  Engagement dans la Marine. 

1945 à 
début 1946 

USA 
Chapel Hill 

Cours de pilote dans l’US Navy. Cours au sol à Chapel Hill (Caroline du Nord) prés de 
Durham puis vols à Memphis (Tennessee). Il est éliminé comme 75% des candidats. 

Mars 1946-
juin 1946 

Flotille 
52 S Envoyé à Lartigue près d’Oran, à l’Ecole du Personnel Volant, la 52S 

1/07/1946  Il est certifié navigateur aérien n°836A  

Oct 1946-
Juin 1948 

AGADIR 
22 S 

Catalina 

Affecté à l’escadrille de Sauvetage maritime 22S à Agadir sur PBY Catalina. 
Totalise alors 699heures dont 40 de nuit 
 

Aout 48-
dec 48 

BIZERTE 
KAROUBA 

9 F 

Affecté à la flottille 9F armée d’hydravions Dornier 24, basée à Bizerte-Karouba. 
Totalise comme navigateur 773h dont 43 de nuit. 
 

1949-1950  Envoyé au cours de pilote (2 phases) 

De Fév 
1949 à 
février 
1950 

Kouribgha 
51 S 
52 S 

Première phase à Kouribgha à la 51S (école de début sur Stampe) (Fév 1949-Juillet 
1949)  
puis la 52S (perfectionnement sur Nord 1002 et MS474 Vanneau)de juillet 1949 à 
février 1950. Cours n°KG2 

De fév 1950 
à sept 1950 

PORT 
LYAUTEY 

55 S 

Deuxième phase à Port Lyautey à la 55S (école de spécialisation multimoteurs), basée à 
Port Lyautey, sur Caudron Goéland et Vickers Wellington  

3 juin 1950  Breveté pilote d’Aéronautique navale n° 3590 

sept 1950 Karouba 
53 S 

Stage de pilote d’hydravions à l’escadrille 53S à Karouba équipée de Walrus et Dornier 
24 (septembre 1950). Totalise alors 1156h dont 87 de nuit 
 

De nov 
1950 à juin 

1951 
22 S Retourne à la 22S 

Indochine 

De août 
1951 à juin 

1953 

Saïgon  
8 F 

Flottille 8F armée de quadrimoteurs de bombardement Privateer, basée à Saigon Tan 
Son Nhut 
Arrive à Saigon en Constellation le 4 août 1951 et en repart en Constellation le 2 juin 
1953 vers Paris.  
Total final dans la Marine 2131 h dont 275 de nuit 

02 1956 28 F Période de réserve en février 1956 à la 28F sur Privateer à Saigon /Tan Son Nhut. 
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6.2 Consultation du dossier militaire R. BLAISE - Archives du Ministère de la Défense / Marine, Paris, Côte 
CC7 4ème moderne 1516/6. Retranscription : D. Blaise. 
 

a) Retranscription des éléments du dossier militaire 
 

Dates  Eléments au dossier 
14.11.1944  Intégration dans la Marine nationale 
23.02.1945  Fiche de renseignements 
08.01.1946  Nomination au grade d’aspirant 
18.11.1946  Engagement (pilote) 
10.09.1948  Demande d’admission au cours de pilotage 

19.07.1948 Elève pilote 
d’avions de guerre Service dans le personnel navigant des forces aériennes 

3.06.1950 Certificat Attribution du certificat de « pilote d’aéronautique navale » 

01.1952 BAN 8° flottille 

LV DE FLEURION, Commandant de la base :  
« Navigateur confirmé ayant après 770 heures de vol obtenu le cours de pilotage. 
Chef de bord très doué, totalise actuellement 1580 heures de vol. Caractère très 
sérieux, faisant preuve d’une grande conscience professionnelle et d’un excellent 
esprit militaire, réunit les titres de Resistance (lorrain enrôlé par les allemands et 
évadé d’un camp disciplinaire en octobre 1943) et un nombre d’opérations de 
guerre qui lui permettent de justifier son admission dans le cadre actif ». 
Mention : 1,80m et 71 kg 

6.10.1952 

Forces maritimes 
d’extrême orient,  

3° bureau des 
récompenses 

Le Vice Amiral AUBOYNEAU témoigne sa satisfaction à l’Enseigne de vaisseau 1ère 
classe BLAISE Robert pour « ses remarquables qualités professionnelles dont il a 
fait preuve lors de la réception, puis de la préparation et l’exécution d’un 
convoyage d’un Privateer de SAN-DIEGO à Saïgon ».  

24.12.1952 BAN 8° flottille 

Appréciation du Capitaine de corvette GUYON, commandant de la 8° flottille :  
« Officier de grande valeur. Possède des connaissances militaires, générales et 
techniques étendues. Sérieux et discipliné. A beaucoup d’autorité sur le personnel. 
Pilote et chef de bord remarquable ». 

2.05.1953 Citation Citation de l’ordre / armée 

26.05.1953  Ordre d’embarquement 

17.07.1953 Nomination Nomination dans le cadre actif 
Embarquement suite à nomination dans le cadre actif 

09.09.1953  Demande de radiation de l’active. Renonce à son admission dans le cadre actif 

13.11.1953  Annulation de l’admission dans le cadre actif 
 Période civile Air Vietnam. Adresse : Cité air Vietnam, 27 bis rue Richaud, SAÏGON, Indochine 

6.03.1956  Officier de réserve 
8.05.1956 Période civile Entrée à la compagnie Air Algérie  

28.01.1957  Domicile : rue des amandiers, ALGER. 
Demande de R. Blaise de mise en affectation (21F) 

 Cadre actif Décision de la Marine : oui pour 30 jours à 3 mois. Eléments entrant dans 
l’appréciation : service armé de 1939 à 12.09.1953 

31.03.1958 Cadre actif Demande et Mise en affectation spéciale 

5.08.1964 
Télégramme 12h34 
PARIS d’Air Algérie 

aux armées 

Télégramme figurant au dossier personnel : Vous informons décès accidentel 
Monsieur BLAISE Robert chef pilote Air Algérie capitaine de corvette de réserve 
obsèques prévues Hesse Moselle vendredi 7 août 64 = AIR ALGERIE 

 
b) Pièce manuscrite versée au dossier : Courrier de R. BLAISE au Ministère de la Marine Nationale 

« Commandant, 
J’ai l’honneur de vous demander de bien vouloir transmettre à l’autorité supérieure, la présente demande d’assimilation 

au service, des services que j’ai accompli en Allemagne du 25.06.1943 au 25.09.1943. 
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Originaire du département de la Moselle, j’ai été envoyé dans un camp de jeunesse en Allemagne sur ordre du 
gouvernement allemand. Après ce stage, ayant reçu l’ordre d’appel sous les drapeaux, je me suis évadé pour me réfugier 
à Lyon. »  
Robert BLAISE 

 
c) Notation - dossier militaire (extraits) 

Notation Elève aspirant Robert BLAISE 

 
BAN Agadir, 24.07.1847 
 Caractère sympathique. Enthousiaste. Très allant. Intelligent et bien élevé. 
 S’intéresse à son métier. A conserver. Doit faire un excellent officier d’active. 
 
BAN Agadir, 1948 

Officier d’élite. Excellent navigateur, il donne toute satisfaction. Très enthousiaste, très réfléchi 
et très consciencieux  
A ACTIVER IMMEDIATEMENT. Proposé pour l’école de pilotage. 
 

KHOURIBGA, 1949 
Jeune officier, instruit et appliqué. 

 
INDOCHINE, 1952 (3 notations) 

Excellent chef de bord, discipliné, adroit, aimant le vol. Un des meilleurs éléments de la 8F, 
souriant et militaire. 

 
Excellent officier. Sortir depuis peu du cours de pilote, s’est remarquablement adapté au Privateer 
et aux fonctions de chef de bord. A fait preuve de sang-froid et de jugement dans plusieurs 
circonstances difficiles. Sérieux, très consciencieux, militaire, s’occupe activement de son service. 
Est un élément de valeur agréable à manier 

 
PILOTE très doué 

 
TAN SON NHUT, 1953 (2 notations) 

Excellente aptitude au commandement. Officier d’élite.  
Pilote et chef de bord de grande valeur. Intelligent et méthodique. Apporte un grand soin au 
fonctionnement de son service. 
 
Officier d’élite remarquable. Serait une bonne recrue pour la Marine. 
 

 
 
 
  



 98 

 
Annexe 7. Optant – BLAISE Pierre, 1872  
 
Option pour la nationalité française de Pierre BLAISE et de ses enfants, 1872. 
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Annexe 8. Levée des armées du Rhin 1792  
Source AD 57, déjà citée 
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Annexe 9. Carte des communes (Moselle)  
 
Situation géographique des communes de la généalogie (proximité géographique). 
 
 

 
 
Fig. 24 Carte routière Michelin 2022, communes de la généalogie267 

 
 
 
 
 

 
 
 
267 https://www.viamichelin.fr/web/Cartes-plans, consulté le 8 août 2022 
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Annexe 10. Registre d’État civil de Bettborn, 1874, tampon officiel  
 
 
 

 
 
Fig. 25 Tampon du Reichsland figurant sur le registre communal des naissances de Bettborn de 1874 
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Annexe 11. Actes de baptêmes des enfants de BLAISE A & PIERRON C.  
 
 
 

 
 
Actes de baptême de Nicolas, Catherine et Antoine BLAISE à Imling (57) 1665-1667-1675.  


